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Le général Georges 
Il faut bien recannaître que le• Allemand• ant im· que c'est oon Brauchitsch qui commande tes arrnde1 

poaé o leur1 adoer1arres la /orme de guerre qu'il• ont du R eich, •ous Hitler, bien entendu; que c'e•t Ga· 
inventée el dont /'incomparable Ludendorff fui le me/in qui eol le généraliuime dei armée• françai•e•; 
théoricien , Guerre totale. li n'e•t plus que1lion main· le 11énérol Gort, de• arrnée1 britannique•, mois Cel 
tenant que lei diplomate• mettent leuu fineue1 en fulura maître• de /'heur" •e tiennent pour /'instant 
veilll!u1e d~1 qui! Io parole en pauée ou canon Lo dona uni! ombre mode1le. Le mol d'ordre national 
11uerre diplomatique el Io guerre militaire, ou con· ~eut qu'on publie 1ur eux le moin1 d'anecdotes pos· 
traire, 1e font de concert el se con-pénèlrenl. T andi1 ~ible. Ce sont dei enlrlé1 plu1 que dei hommes et 

que /'on •e bat entre Io ligne Siegfried et ta li1ne cet effacement auurément ne manque P4a de gum· 
Maginot, landi1 qu'en Pologne on compte lei maris. deur. Quant à leur• collaborateurs, leurs adjoint•, 
dan1 lei décombre• fumant. de oilles bomb'lrdée1, ceux qur cependant commandent o dea centaine• de 
lei orenl• de .'tf. von Ribbentrop el ceux du coma milliera d'hommes, on le• 111nort! pre1que tous. li 
rade Staline intri11uent dan• tous les POIJ• où il• ont faudra cependant les réi,é/er au public. Nous of/on• 
encore leurs entrées Guerre diplomatique, 11uerre nous 1/ mettre ... 
militairt!, flut!rre oratoire auur, cor le Führer el 1e• 
acolytea continuent d joapiner Il /au r bien que de 
temps en temp1 M Chamberlain, Lord Halifax et 
même le tai1eu> Daladier leur répondent A 1011 les 
polémique•, lei in1ure1 ou /.,a inoites douccreu1es se 
croiaent ou traveri dei ondes, et le plus humble mé· 
noire subit à /'heure du repos ce bourrage d" cr6ne1 
international ouqud finalement on •e demondt! quelle 
e1I la cervelle qur oourra ré•rst~. Le• banquier1. lei 
homme• d' ol/orre1, lei rndullriels. sont mobrlrsé• eu Y 

auui, on te bat à coup de monœu~res àe Bouroe, à 
coup1 de ru1e1 monétaire• auu1 bien qu'à couP• de 
canon. Et en 1omme, de tou1 c ... combattants, ceux 
dont on parle le moin• pour /' in•tant, ce •ont le• 
militalrea. 

Du temp• de /'autre guerre, on a tout de 1uite 
connu le nom àes conducteurs d' armée1 : /ol/re, 
French, Foch, Maunoury, Galiéni, von Kluck, oon 
Mol~te, ce1 nom1 chor11és d'espoir ou de haine 
étaient, en 1914, 1ur foutu lei lè11re1 Aujourd'hui, 
on connait à peine ceux 1ur lei époule1 de qui /miro 
tout de m~me par reposer le 1orl de• nation1. On 1oil 

' ' ' 
Voici d'abord le général Geor11e1 Major 11énéral 

à la mobilisation, aujourd'hui iénérol d'armée, quel· 
que port en Fronce. 

Né rl Montluçon en 1875, 1orti de Saint-Cyr, le 
général George• commença sa corrr~re militaire com· 
me la plupart de• Jlrands chef• fronçais, en Afrique. 

La guerre coloniale a poué jodi1 pour une auez 
moucoi1e école. On a dit quo c'était /'héroïque •a· 
breur de l'armée d'Afrique qui acait perdu la 11uerre 
de 1870. Mau le• o//icrers coloniaux d'aujourd'hui 
•ont d'une tout ou Ire espèce. Le lemp1 dei char11e1 
de corJolerie e•t bien poué, ouui bren ou Sahara et 
au Maroc que 1ur le• champ• de bataille d'Occident. 
Le aeruice des armée• coloniales ,,.t maintenant une 
école très rude et trè• dil/icile moi• où /'on met /'of· 
ficier d toute• les •ouces, ai /'on peul oin1i dire. Un 
o//iciel colonial français e1t non 1eulcmenl un mili· 
taire mais aussi un adminiatrateur, un diplomate, un 
coloni1oteur; il /oit de /' oenculture, il or11ani1e du 
lronsporta, de• tribunaux militaire•. Bref, en 1omme, 
il apprend à commonàer Que/que1•un1 dei plu1 
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Cheveux souples el bn1Iants ... 

one coiffure Impeccable 1 

Notre formule à Io "BRIL· 
LANTINE aux Amande$ 
Douce' H vous permet ·ce 
miracle. Et vous re~terez dons 
flotre tradition • rien qui 
encraue, rien qui 1olt 
ooclf pout vos cheveux. 

1rtJtld. clie/• de r autre 11uerre, lei Gollénl, le• L11ou
t411, lei Man11in, les Gouraud, Joffre lul-meml!, 
4tolenl det coloniaux. Le 11énérol Geor11e• ell de la 
mime elfJèce. Aumtôt aorti de S<rint-C11r, il était ai· 
/ed4 ou /" araiUtur• el prenait part, d la fin de 
r autre .iède, d cdfe conquête du Sahara qui e•I une 
d .. rloiree de la c'Oloni•alion Jronçoioe. Rentré en 
France d Io dédoralion de 11uen1: de 1914, il prend 
part d /' oJ/en1iL'e d' A lsoce el dèe let premiera com· 
bat. en 1eplembre 1914, il est frièvemenl biché à Io 
tête de son bataillon en défendant la petite ville de 
Gerbeviller 

Remi1 de aes blessures, il at!rl l'Etot·Major de /' ar· 
mée puia en Orient, ovont de recevoir Io direction 
du troiaiême bureau de /'Etot-Mojor 11énéral, poile 
délicat où le général Georges /oil preUV<' d'une élon· 
non Io pui .. ance de travail el d'une ror<' ooleur tech
nique. Auul après l'armistice, e•l·i/ char1é à /'Etol· 
Major du \faréchal Foch, dee queahon1 •• rappor
tant ou théâtre dea opérations de• ormée1 d'Orient, 
où lc1 problème• de r occupation •e compliquaient 
de toute• aortes de que1tion1 diplomotique1, écono
mique• el 1ociale1. On se souvient de celte période 
troublée de l'immédiate après-11uerre. Un monde nou· 
veau •e con1truisa1t. Hélas/ on /e conllrui11t assez 
mal. Mai• ce ne fut paa la Joute dei mi/iloiret. Ceux· 
ci molhrureusement n' aCIOient plu• Io parole. c· étoit 
don1 /ea hôtel1 réquiailionnés de Paris, autour det 
délé11ations chargéeo de préparer la poix, que oe 
nouaient Ioule• /es intrigue•, d'où etl sorti un ordre 
européen qui, il faut bien le dire, était auez ... vacil
lont, 

' 1 ' 
En/in l'Orient, let Bolk.an•, l'Europo Centrale 

•' oraani1enl tant bien que ma/, Io poix 11 eat rétablie. 
En 1912, Ir colonel George• paue cl l'armü du Rhin 
orl il commande d'abord le 64' rériment dr tirailleura 

marocain, pu;, pendant l'occupation de Ta Ruhr, 
il diri11e lei terlricea 4conomiquea et admrni1troti/1. A 
partir de ce moment, •a carrière se pouuuit, normale 
mou brillante. Gén4rol de brigade en 19U, il eat 
nommé chef d'Etat-Major du général DetouHe, puis 
membre du Conaeil Supérieur de la Guerre, poste 
qu'il occupe ;u1qu'au moment orl le maréchal Pétain 
•e /'attache pour I' oultler dont la conduite de:• of· 
faire• marocaine• el dea néfociotiono /ronco·aspa· 
11nole1. Le militaire, /'administrateur, deuient drplo· 
mate. c· était le tem1>1 d' A bd-el-Krim li •• OllÏHoil de 
ré11ler lei queolion• 111pognole1 avec le tact que n~ 
ceasilenl louiou,. lei rapport. entre lu o/liciera fron
çai• et lei hidaltoo euac11ptible1 el rloneux. 

En 1929, GeorfH commandait la di11i1ion d' Airer 
quand il /ut appelé d Pori• par M . .\1aginot pour di· 
diger ton cabinet militaire. En 1930, M. Maginot 
oyant quitté le minittère, le 11énéral George• corn· 
mande le 19" corp1 el il ut nommé membre du Con· 
aeil Supérieur de Io Guerre. 

C'était un lempa où l'on croyait encore en Fronu, 
ainon cl la paix perpétuelle, du moins à la poix auu· 
rée pour un bout de lempa. On parlait peu de• ml· 
liloirea. Cependant Io réputation de grand travailleur, 
de par/ail technicien du 11énéral Georges, commen• · 
çait à dépouer /e cerde étroit dea réputation• mi· 
litaire• el c'est auec une véritable con•lernalion quo 
l'on apprit, qu' attach4 à la pe,.onne du roi A lexan· 
dre de Serbie pour la durée de son aéiour en France, 
il or:>ail été trièuemenl bleué dans /'odieux attentai 
de Maraei//e qui coll!a la vie au roi Alexandre <el cl 
M. Louia Barthou , Prndont pfosieura jours, on crut 
que le nom du 11énbal Geor11e1 devrait êlre aiouté 
cl la liste de• uictimu dee Ou1tachie Il en réchappa 
el reprit auHilôt ton troooi/ patient d' orgonitaleur 
el de 1oldat. 

' ' ' Où commonde-1-1/ moinlenanl ? Nous n'en aovon1 
rien el noua le 1aurion1 que noua ne le dlriona pa•, 
mai; il commande un rroupe d'armée el parmi /es 
adjoint. du 11éné1al Gamelin, il l!tl un d• ceux aur 
qui /'on compte 

On n'apprécie Ici qualité1 de sfral~ge d'un 11én.5-
ral qu'au réaultat Il JI a det balarlles qui ont été 
l1011nées el qui auraient dû être perdu., Elles OQI 

été ga11née1 contre le:1 rè11le1 Eh bien, !Ont pra po~Jr 
lei règle•. Par co,,lre. /ee qualité• d un adm1n11· 
traleur, d'un orfan1aoleur militaire exi1tent en 10/ l.a 
chancr n'a rien d Il rJorr. Or, le général George• ut 
un organi1oleur de premier ordre. Dana la 11uerre 
moderne de matériel orl la quealion de ravitaillement 
d de tranaport e1t primordiale, ce• qualitéa que le• 
brillants aabreura à' aulre/oi• /aiS1aienl dédai11neu1e· 
ment au • riz porn, 1el •. •Ont dea qualités des plu1 
utiles. Oepu/~ que /' a///ance 11crmono-bolchevique 
nou. a reporté• au temp1 de• 11rande:• inlJasions. lei 
arméea onglai•e el françaiae ont pri• •ur la lign<' du 
Rhin la place dei légions romaine• dé/oillantea,. cl 
neutres. Salut à ceux qui let commandent dans 1 rn· 
lérêt de tou1. Cor depuie .W. uon /agouJ, lou! lu 
diri1eonu de la 11ieille Allemo11ne nou1 1'.ont to~oura 
dit, /a victoire du 11ermani1me, ce aermt la frn dei 
petites nations. 

SUR MESURE: E. DARCHAMBEAU Grand cbDII COCXIJ1let YMIOb pe!gn~ t. ft l,100.-
0ossi1lS ezc1Ualf4 dana les plus bta~x tlo.5U5 &111lal& 1;3';4 -

22, AY. de Ja Toison d'Or, Bruxelles ~ extra tohde. doubl~ flanelle uso.-
1.6 chemJ.9e b.abl~ sur lllA''l\ln 85- Ir. Fanta!s::.e 75~ 



A Monsieur Joachim von Rib~entrop 
Apprenti &Orcier 

Le. dieu:s oc vengent. Monoicur. Let dieux du 
Walhala comme le• autrc1. l:.t voua avez été trop 
heureux Depuis le ternPt où vous vcndtez du cham. 

f.agne françaie aux Allemande et du champa;ine al. 
emand aux F rançait, voue avez fait une carrière 

vcrtil!În<!use: pcndanl cea cinq ou eix dernière• an· 
nées. vous avez pe.; d'un po1d1 considcrable da'8 
Ica destins de I' Alle malJlte et de l'Europe. Car votre 
audace. votre cœn, votre déainvolturc et au .. i 
l'impérieux ba1106t qui couh>it de voa lhree mince•. 
en impoaaicnt à cet autre arand homme plus ré· 
aervé, presque timide. sans cntre1;cnt comme sans 
culture ni él~ancc. que lei huard1 de la d~mago· 
gÎe ont fait plu1 q.ie roi . 

Qui donc mène l'Allcma;inc. ae demandait-on} 
Qui inspire cette politique de coupa de boutoirs, 
de reniementa. de retournements et de perpétuel 
chanta&e} Le Fuehrcr parait trop eim ple, trop 
d'une pièee. trop frua:e en eomme Il doit y avotr 
à - côtéa un ca...,·cou, un joueur lrenétique. sana 
ecrupulca ni vcrgolfle et prêt à tout risquer. Vous 
le connainez. ce joueur. Monsieur Vous connall· 
aez. sa méthode : c'est cdle du fait ~ . du fait 
aoeompli. Elle a réussi d'une façon méthodique et 
ré~ière, dee ann~ce durant, sur la rive droite d.i 
Rhin. à Vienne, en Bohême. partout; il n'y eut pas 
un raté. pu une anicroche. D'11ucun1 protcetaient, 
criaient à l'inadmiuible coup de force. et prenaient 
le Gel. le Droit <"l le monde entier à témoins Vous 
preniez votre plus cnaageanl sourire ~ • \1aia .e 
vous fâchez donc pu commc cela. répondiez-voua; 
il y a un fait déaormaie. un f 1tit acqui1 ; personne 
n'y peut plwi rien. n'est-cc pat ; parlons donc d'au· 
tre chose. • Et cela prenait toujours. 

Le truc a ainsi rendu à plein juoqu ·au jour ou, 
fatigués d'invoquer le Droit et le Ciel, Ica d'aucuns 
ont décidé de dire non et ont cha111é le canon Je 
voua le 1i11nifier, Or. c'est ici que votre génie voua 
avait inepiré mcrveilleu~ment . Voua '"vez fort 
bien, étant joueur de nai .. ancc. qu'il c1t dan11cre.ix 
de 1ouer toujouu la même couleur ou la même 
carte. que. tout au moins, :1 faut ·~ garantir contre 
les retours de veine et avoir résrrve un bon ato•1t 
inattendu et irrésistible \' oi. av~z donc man<ruvré 
u·ec une maillifiquc dissimulation et vous avez m:s 
dans vottt jeu un atout maitre que \"OU. avez 1;:pé. 
tiewcment eoLJ!Oé à votre vi.-&.,·ie. 

le momenf est encor• orop1c1 
pour b~n~'.icier du orne avant 
hauue U. 0 O. vous go•an"1 une 
'"enue impeccable et de long tsoge. 
Un spéc1ot.s1e se: l1e.nr 6 voire 
d.spos·lion peur vo-.is reos,e1g:ief. 

mon de/ drOP1er/-
11ti.~-~"'~..w.c:C,,.J. 

. fMtu) i. "'41"4 tùl ~ 
BRUXf.llf:S 3~. Motc.f-•-ou•·Me,.bh 

ANlll!R$ 
lt~GC 
GAND 
COUQTAAI 
Ct1ARll!ROI 
NAMUR 
HUY 
BRUGl!S 

82. Cl'Kluu.Hcnaei.. 
30, A"e d .. Colot'\ ... 

5. Ptoee Tert •rt 
e. R1.1• d• ru,,_, •• ,..," 

15, A"'• du Soleil 
22. Grond·Pto~• 
2S. Aue du Cor.~• 
2f, Awe OH Crc1 .. fel"I 
6, Grond-PIOc.:• 
&. Ne Ph r.o-.t.ock 

Ah. ~lonsieur. ce fut du beau travail. Cette carte 
- c'.ftait du rouge - que chacun aui;mait. voue 
valut ]'admiration générale et jamaie votre prcative 
ne fut plus complet auprèa de votre <irand patron. 
Vous étiez le plus habile diplomate de toua lea 
temps, vous faisiez figure de sorcier national et ai 
vous l'aviez voulu le moins du monde, un von sup
plémentaire aurait, par décret de la chancellene 
du Reich, embelli encore votre patronyme. 

Hélas, Monsieur, le rouge atout était empoison· 
né. On ne peut vraiment tout prévoir. On a beau 
être malin. on finit toujours par trouver un plue 
malin que soi et qui ac croit sorcier fait n'ett tOU· 
vent qu'un apprenti aux catastrophiques initiativt'I, 
Replacez le disque de Paul Ducaa sur votre phono
graphe. Monsieur, vous en goûterez l'caprit mieux 
que personne - à moin1 que déjà voue ne l'a)'e:r 
brisé en mille pièces. 

Car vous avez dû en entendre de eévèree aprèa 
ce coup-là. Votre patron a dû piquer une de cc• 
colèree homériques dont tremble parfoie Berchte .. 
gaden. En eomme, voua l'avez rendu odieux, •olT• 
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maître, et à la fois ridicule. Vous avez patté au 
caviar Ica chapitres Ica plus retentissants de • .\lcin 
Kampf •· Tout cela pour que le communiste si 
lonatcmps cl si définitivement honni vous rafle 1., 
~lus clair de votre conquête polonaise et orientale. 
Et voua qui mandiez aux ordres. à Berlin, les mi· 
nistres et présidents, vous avez fait bien sagement 
~ voyaac de Moscou lonque le Petit Père vous a 
fait sianc. et vous vous v êtes laissé rouler comme 
un potache d'école primaire. Barré, désormais, le 
chemin du beau Danube Bleu. Plus lointaine que 
jamaia, l'Ukraine aux riche. •CS tant convoitées. 
L'Ouro a mia aa griffe sur Ica meilleurs morceaux 
d e la Pologne ainsi que aur les rives baltiquca. Et 
voua sentez dana votre cou l'âcre chaleur de aon 
aouffle proche - voudrait-il mieux vous embras
aer, mon enfant ? 

Cc aont là. direz-vous, lu hasards et Ica à cou;>s 
du métier. Vous comptez bien prendre votre revan
che et être plu• heureux \lais où? \fais comment? 
Sur le front ouest? Y comptez.vous vraimen• > 
Vous avez mis en pièces votre front antikomintern 
et l'axe, votre axe si savnmment ajusté. oll eat·il? 
Voua avez fait la parfaite unanimité morale du 
monde contre vous et lAmérique s'arrange peu à 
peu pour aider vos advereaircs Si nous apprenions 
demain que vous être limo;ié avec les honncura dus 
à vos succès d',.utrcfois, nous n'en serions pao du 
tout étonn~s 1'\i, d'ailleurs. ch1urrinés. \lais dans 
quel pétrin avez-vous mis votre Allcma1n1c 1 ... 

Théâtre Royal de la Monnaie 

Spectacles du 13 au 22 octobre 1939 ----Vendredi U: LA RF.T'if; FlA'l'lrrrF.. 
Mme D. Br~. ~ D'Arkor, Andrien Richard. 
Sarntdl U: FAUST. 
Mme L. OIMer Sportiello, MM ~né Malson. Mane<'!, 

Pourbalx. 
Dimanche 15, en matln•e: Lf C'HDt1XE.\C. 
~ ~nm.lrA Pa~. i)\>rftt s -'•! ~o.t. Rkbard. 

Cau<!<'!, C<>looil<' De G '00\C. Pl....-g-, Boyer 
En ooltte: LfS PECllu·as OF PLRLE". 
l\lme S. d1 Ga•re. MM d'A ..... Mance~ Sa!C.S. 
Et Je ballet LES SYLPHIDES. 

Lwidl 18: R.elàché. 

Mardi 11 : L.\ a\SOCR E.. 
lolmea D B~A M..-tcns. ~ Andr!en Boi·er. 
Muored.I 11: c.unn:s. 
Mmel Ottnwne Pape. Dtn'&I, MM Burdl.no, Toutenel 
J~dl 19: L~ REDIE Fl.nl\H. l'Tf:, 
Mtme <ll.<trlbutlon que r~ndrt'dl 13 octobre. 
Vend,...•ll io: LAK,,tF. 
Mme J .. ntae \f:ch.:au. \l:O.t R~.er. Mance!, C<!lonne. 
Samedi U: l.C'CU: OE l..'\llt R\IOOR. 
Mme O:e.lrbert, IDL Lens. Rlcilard. C!auèel. Parti), ~1-

mal'Cbe 
Et le balltt LES SYLPHIDES 

D imanche U. tn malin~: I.~ IUSOCHE. 
:a.terne dlatrlbutlon que mardt 17 oct<>bre. 

En toi~: FAUST. 
-e dlsU1but1on que le aatnedl 14 octobre. 

Les h&bt:.Ues tr.U.:o..n· le> C'ameo de Dix Coupons 
# t foot une èconom:e de C>ent fr>ln"'I. 

La paix allemande 

La Paix 1 U n'est per.ionne en Europe et peu~tre dana 
le monde entier dans l'âme de qui ce mot n'éveille un flot 
de 3elltlmcnta no..talg!quea ou de d~ éperdia. l.A Paix 1 
Le retour au foyer de ceux qui. i..ba.11. sont tow • Joun 
en <11.nger ou qu~ ici, s·ennuient à ~ et se démorallaot 
daD$ l'lnact:oo: le re:.our à la vie normale. au travail. aux 
a!falrea, aux ll'"IJt& pWs!ra quot.di~ la rm des ptttl8 
genes QUe la mOblllsat>OD DO\la lmPCJ05e, la tin de 1 an&o:UCI 
Qui ne fait d<'I vœux POUr la patx ? 

C'est bien aur ees senum...nta que cewc qui ont \'OlontaJ. 
rement d~haln~ la cau.suvphe sur le monde ont s~ulé 
POur cooaycr d'ochapper a 1 éci1~unc" POl!r faire oon&11er.r 
la victoire momentan<e uu lis ont remportée rràce • Jeun 
amis bolchévicu pour faire admNtre par le monde le fait 
aecompU et le u-lomphe de la POll\lq ue de 1101tnee ~ la 
Ce qu·oo app:Ue blzanerrttit roltf'llSlte de paix A-wlle 
dtJii. ·= eomr f'œment écb. lé qu'on veut bien le dire? 

Du nouveau pour les SOURDS ! 
Ce sont maintenant des M1erophonea de 35 1r. !pl11a !~cers 

qu'un bracelet ·montre>. tn!lrument plus puasan~ 'tu~ J ma a. 
Ampilficat1on à Lampes eu Mierophoruque lonctl nn.1.nt 
par C<!ndult.t' 0-use ou IOrcUle Dtm. Brcdl c B .t "81.. 
ACOUSTICOS •s. Bd. Blacbotf"1nm. Brux. Tel 17.$74(. 

lntriguea, rumeurs et bobards 

On prend volontiers ses dèatra pour des rée.U~. c'e1t ce 
qui permet aux rwneurs de paix de ac répandre dans Id 
m:lieux &éneralf'IDCDt bien lnformn_ comme dllt'flt Jal 
ase.nces ottlcleuses. On parle de mtdlation; MUUol•nl. d~i· 
ciement.n'u1terviend:a.pa.s; :lecralt dapœe L. 11 •• Le Pape 
prepare u~ note .. Hitler a falt aavoir .>eettte-n: à 
M. R~•dt qu '1 serait d:apoai • mettre beaucoup d'eau 
dans 10n v.n, à reconnaltTe une Poloene Indépendante; le 
Roi des Belses et la reine WilhelmtM ont été preuenua à 
nouveau ... 

Y a-t.-U dans en rumeurs une part de vénté? Noua n'en 
savons rien. mals ce n•.,.t pu tout à fait lmpoutble 

Ce qui est Impossible, e·.,.t que des ol!res de ~latlon 
abou:i.soeat 

Badinez en patinant 

et voua -ez optlm:st<> à la P&Unolre Van Schelle. rue 
de la Olac1ere, Ma Campagne, Bruxelles. 

Le jeu de l'Allemagne 

~ 1 ~ 'Al• "'1J.11De est n:ment uop eJair POur que ll'S 
cL.scxiura les plc.s fullilDeux de M liltler pW-Ot le ca
cher ou. !)(>Ur parler 1e· Jar&on adnltnutraU! belae, • 1 0<> 
cu.lter >. 

Remarquona d'abord que wutea ees mMiati0na que 
M Hitler aolllctte aUjourdbul, par personnes IDtel'))Olffa, 
U les a rcPOussc'es dédaigneusement alors qu'elles aura'~Dt 
pu empkher la cat.astrOPbe. Et puis. ll est trop clair que 
le coup de Munich se répete ' quand un ann:stiee 1'11 Mlnlt 
permj& de aouttler, quand la Fran~~ l'AncJetttre IUl't.ttn~ 
déUtldu leur effort, quand •• pJ ... nces auraient p.ut.
étre comm<nct leur demoblllaat oo, U formulerait de n.i-.r 



Tel.la ~n= !nac«J>tables et placerait, une to:a de 
pl..,_ le monde d<'VWlt un talt aceo:npll 

D'autre 1>3rt., remarquons que la paLX Q'J'll propœe ne 
peut ftre qu une palX con~cr.lnt ga Vlc:.oin ou 111 Jl&'U<IG
vlctoire, cur lt 8'Jul vainqueur d'aujou!d'hul c'..st le c.una
rade Slalme; los puw.ance& occidentale& ne peuvent per 
ml•Urt'I cela aana une pe~ de prest:ge Qut leur M-r~11t mor .. 
ttlle. Aucun empue ne &urvlt à la reconnaissance d'une 
défaite a.•ns combat Enfin. remarquons que ma.ntenant 
Hitler le 1'0Ulu1-ll, Il ne pourra:t pas reconsUtuor une Po'.o
gne \Jable. lea R""""' n:WandoDneront Jamais volontam~ 
ment i..i prov1ncce polonak'le$ où Ils se sont imtalléa et 
qu'ils ont d~Jà bolchél'\sœs. 

Dans toute leur Pologne là ont <!l>Jà ~llmUle les llé
menta de rtstatance polon:l.:s Ils oot suppr.mé les prrprléo
tatrci.. les lntelltttuela, les prhres. Ils ont partace ou an
none~ le partace des turo à des paysans qu •• œrtamement. 
n·twmt pu <iichantea du réctme auquel là ~tah nt '50U• 

ma au tempo du colonel B<!clt Le bolche\11.me ~ lns;allé 
dans l'ancienne Ukraine polonaise, en Ru.~ e bbnche, par. 
tout oCl les Soviet& ac IOllt instlûlé$ grâce à l lnventrur du 
pacte an: ltomlntcrn Dans ces rondit Ions. 1'1 paix alle
mande ael"&lt um• duper:e dont IELtrope entiere f1111ra1t par 
mounr 

A New-York 
60.000 boui le_ de btêre Pll.SOR Mt etc vendUP3 8 li P..ir 
VIiion bt)ic de 1 Expoolhon de Ne,..-York 

Bruscnes Lamot. Mallr.•.\. DQôt : 14, rue Adolpbc U.. 
vallêe Bruxell<a Td 26 6462 Stands 264 à 2G9. au Salon 
d . B;'UOeJ'le 

L'offensive ratée ? 
En une. celte mirobolante 1 o!!ensi,·e de paix • dont 

on nom 11lbalt&lt I~ oreilles. l'autre semai.ne. n'a pas 1 air, 
à l'heure ou nous k111ona. d'en mener b>en large. .M Mus
aollnl t'est pollmcnl dHllé et les Journattx de M Oayda 
comm,ncent nl!me à 1°apl'rcevo1r qu"il n'y a tout dr m@>me 
pU, •n Europe, que dt'S problèmes allemands. La 11Iortflca· 
Uon orchestree du « IJ'lCte d'acier • a diSparu de 1'111!1clw et 
la radlu de Rome ne prond plus la peine de mettre dl'• 
iianl.'I. al l'on prut dire, pour déclarer que J'lta111• 1111ura 
aucune lnltlntln- d'ordre militaire. AuJourd'llul. duns l•a 
sphèr..,. fllSClata. on Jubile J><U~tre >.crèltment de '"Ir I• 
Führer JOU•:r. à AOn tour, un rôle dt' « bnUant Sl'COnd •. 
mats \1.s-à~vu du Kommtem' 

P'aut-11 en déduire que l'axe Berun-Rome ""t en dangti et 
Cl"• nous aoyons. comme certalnes gens te plaisent à l'a
complt'r. à la \CUie d'\ln coup de ù>Hltre l!al!•n? .Nous !l<'t· 
'1atons a ™'point pcrtagu œtte .:l.!Sl)n. Cl&!S nous ne ~us 
tt!USOJU pas â cro:.re que le Duce s "en a;eut--tl.n u.>14e 
an de ces quat.tt mat.::!S. de prtc.so ;::ic.ei.:emeot wu att). 
tude Attendla-t-U ka rt:lctlons ol!IC'elles de Londres et de 
Parts denant "' dernier dJsc:ours du Relch•ta~• C nt p~ 
bable COmmc li r.at probable que le Duce déIDera,• s:nolr 1 
quoi &t'n tenlr au aujet de la reconstltuuon d·une flOlOine 
« 1ndependante 1 r.e1on la prom~ que lut aunut rait~ 

M Hitler • Ln pol1U4u• danubienne du Reich re:te, e11 outre 
un dea '""'sauna d• J'rt.allr et. à cet égard, M. Hitler. JLts
qu·1ct, n'a p.ia fo1unt d éclatant<'& préci.s:ons à ~>n ~\rt1· 
na:re d'outn ... Brt·mwr 

Tout l'~la J1L,Uf!t assc·1 !"attitude d'expectm1ve adoptée 
par l'l!alie. r><>Ulmmrnt d•puls le conflit polonais O'!lutre 
pan, 11 est bien dllhc 1~ de ""'ter m.sens.b!e aux attent ons 
actuelles d~ I~ Franc< et de la Grande-BretaEn• M. (.'bur
chlll o·a pa& craint de faire allusion à une « eronde Dai. on 
amie • qui n est .ilrem•nt pas la Républlq~ du Hondunu. 
et le couvrmemrnt Ua:ad•e: tra~ue 1mplto)abl<m•nt e 
comrnuniam" rn Fran~ •une dt ces f!:r:t"USCS • barr rra • 
tan de ro 1 n• "l"fcs par Ir Dace ll:l-mêm• P' r carac!l:
r-ar le cl.::uit lranro~.ALtn depu~ •~3E 

Que 'ltal • de 1939 al d:i:lJ! f malal!t ir ml.al ..n 
Cl'llnd ~Io' de Pll ' à Joliet, 11 n'est penotme Il rel "" de 
l'eai>!rer mals on ne vo1: gurre qu"ellt pu .\Se > rtLW r 
aan~ innnf'r l x mp1~ d 1 dés nt~rt.ssemtnt. 

El. CtW., C dit \Jle ïlUtri! hlllQlrt .•• 

BEAUMEUBLE Bd Anspach, 111-115 
présen.e a..- u or unique n Bruxclle&. 

ua cnou incomp ..... b.. Je mobillera de IW« et autres. 
Un visite 1 lmpose - F clll de payement aur demande. 

Le discours de M. Daladier 
U Ln.~ J.crmr: 1 m.iblt.· u.LSCOUJ'& de M. O:lladkr a du 

n:S~e Dûs lu cbOMS au point li a pose le pro.bltme aHe 
une telle n•t\CU qu'il n)· a pu mo~cn. paur lœ Allrm•nd.s. 
de douter de la parole d• la France, parallèle à celle de 
l'Ana:letene. de u.ener la i;uerre Jusqu'au bout 

li ""! vrai que Je rorrespom!ant d• l'agence Bcl&a à Lœ
drcs Umt A !aire c:rcl.re :iue ~ An;tlals ac:ratmt ~ à 
pr~ter l'ordl:e à la $!mie de Bcrcbtn;;:ide Encore Wl drtle 
de com=pondant 1 

Ult h• Stud1œ. P -A ·T eaJx cour. ch. et Ir. salle 
ra C IC de ba.:i att T s I' Tël Repas sur comm. 

83 rU• S<1u1·era111e ixe" avenue Loul!el Tél 11.30 26. 

L'offensive de 1916 

C~tlf; C OffPtIB,\t· Ut>: pBlX 1 allcJilàUde rappelle peut-être 
un peu trop celle d~lench~ en 1910. au moment ou l'Alle
magne .noore redoutable. mtlitnlremrnt, sentait néanmoins 
venir, clu point c!e me économique, le temps des « 1'nches 
malgre:1 •. Une mten1ew acnssllonnelle ncrord~ par le 
Kronprinz à un n:p.>rtrr amlrkam cotlsmua le dtbut <!e 
ce~e manœuvre en .uggerant que le prtsldent Wilson prit 
J'lnlll:ltiw d'une concJ.!iauon à laquelle l'Allemagne ne refu
stralt pa; de se pre:er paur c tvlter de nouve:ittx m:>-"8-

an•· 
li y eut ensuite une proclamai.on. largement dllfusée du 

Kaiser lui-même au chancel!er &thman·Holhrq ou U étrut 
a!llrmé sur un ton sentimental, que le monde en avait assez 
do vou couler le sang et qu11 fallait a\'olr le courage. de 
pnrler c!e paix 

Cette « offensive de palx • ne trompa hr~rnent per· 
aonne. Bnand la qualifia de • plei;e éhonté • devant le Sé
nat français. et Llo)d OeOl'\!l' ) \lt une i:orle de • nœucl 
coulant ou l'Entcnte n'a\'ait qu'à 1>U5Cr la t.fote p0ur se voir 
aussitôt étranglee! • Nêanmo!nil, Je presldent Wilson ne 
\'oulut pas déHberement r<Jetcr l'offre allemande. Il lnter
ro;"1l •es beliigérants sur leur& c buts de guerre • et les 
réponses qu'U eut l'occwnon de recevoir ne lui laissèrent 
aurun doute olll le!' dispositions de l'oplnlon m<>ndlale en
••n la dupllc::è et l lnJustu:e a1Jemand03 Le préslc!""1t 
amértcaln n'lns!sta point Quelques mols plus IAnl. les Eta.:.s
lln:s iau.;a •!!t à l'Allemagne un aol 'lei avertissement 
d'a.-011 à ce.se1 leur> méthodes de cuerre SOU&-marlne La 
rameuse • o!lensive de p&IX • nUemande. lêvtrement dé
JOutt. la.l&a l"AUemagne avec -es lnq études et sa convic
tion. déjà acquise par les ét:it&-majors. que seul un muacte 
lui doancrait la victoire .. • Nous uons atteint le plafond 
des aucœs 1, disait déjà Ludendorff Les réservea de coton. 
de culne. de graisse tombent vertl~ID•usement Ots troubles 
ont éclaté en Autriche et l'Allet1tagne aoullre de pr1vatio03 
a1Jn1cnta1res.. Coup fatal le µu's1drnt Wilson, rompant 
an-c s.e.s douce& utoµies, lance l'Amérique dnns la bagarre. 
C'•!St le 6 al'Til 1917 L'AJl•magne dt'\;ut• va jouer, non sana 
désespoll' se' clem!êres cartes 

Tant il~ vrai Que l'histoire au lond. ir r<~te. 

LA TA VERNE DU PALACE 
PLACE ROGIER BRUXELLES 

!'Orchestre PAUL MOREAUX 
LL<' DAN;:,ELRl:i < A:-;TAll:hS rL; 

THE FELLOWS 
et leurs gracieuses GIRLS 
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Le grand vainqueur 13'. 5aradJo; uu n est plus a Moseou., mali u ue ae1•<t 
pas lm!>O(.!t b~ qu ntint de reirarner Ankara, U att cna 

Le srand vainqueur, t't de plu,t en plus, c' .. t év1drm· devoir ~pérrr un <ro<bèt par Budapcot •t Bcll;rade M Mo-m ent SU!.lllle. L'expédition polonaL&u lut a ouvnt d'é~n- loto• n CBl •MU doute l>'ü le d<m1er à a<n douter. 
nanta app.!Ut.;, l~tl.S dolvei:n a\olr cons:dérabl ment 1 
?'\!lroldJ les génhtuX ldtl>logue.s de la W1lbell:llsuasoe et le I Pensez aux joun de pluie 
bouJJlant M. Rlbl>cntro;i en pcirtlci::.cr En SOOWle. HIUcr 
a fait ti:er quelque 100,000 Allemancll p0<1J' permettre au PoUr les &trront« u~ Ir roilrlte, munlD<~>1>US d\;n l!llbolch"-ume de oonquértr la motlle de la Pologne et de do- pum< ~ · <11 ce<: le .,,., • "·'" du c.'IWUldlu.lo rue Ne.1'e. m lm'r la Baltique. Oil l'a&re ao>1èt1Que 'a+1l s'arrêter? 
Matn-1i .. ,,,., prallqueint·nt. sur le$ Etat. bültes. r"=ui>tra- L'arrivée des cosaqU" t.loa d'lmportanu. buca nava.leii. tnst&llauon de bue• 
aérk'nn«s. contr6le absolu d• eaux baltiques depuis l 
bouche:. du Niémen )IUQu 'au golfe de FiDJande • C œ. 
bau, <Hcld&ent. les P3CU. dUS!Stance m1:tuetle l 

Den:ulln. les lk's Aalalld, l>UlS. sana doute, la Flnl&DC!e 
eUN116me • Tant d'acU•1té 1nqulé1•, t• ld,.mmeut. l.a paya 
ac:ind1naves, lc$Cjuels n'ont PdS l'air de vouloir 8e Jtl~t auit 
pi<'<b du Kremlin L'<ietè rouge, d'allleurs. ne paralt pas 
a'tl\ IO<Jcler beaucoup Paa pl,.., ana doule qu'il ne oe 
1éncra, le CM êch~nc.. pour raire comprt!lldre au Reich 
QU< la ll&luqu,. œt délonruua d inO~•nce ru&S<!. que c'~t 
b n pc>r bonté d àme qu'à M=u on tol~rc L-s Allemand5 
• Memc~ eux qui, auJowdlluJ, onl dtt«:hef Dantzli 

En revanche, à Berlin, on ne 'fOll pas d'un trè& bon œtl 
tme mnlnnlise soviétique nu· la zone l1tl1unnlenne, pu plus 
que aur ocrtalnc• mtnorlt~s eston1cnn .. où l'on ne pule 
que l'llllcnta.nd le plus pur. ~ là t aupPOffr que le Rckh 
H 1 U. R S. s ne manqu•.ront pu de au)et.& de r11ct.1on 
t. plœ ou molna btd d~lal Il n·y a pas loin La 8o!Uqu• 
acm~!Ie œt~ PoDUne dé dia<orde 11ttman<>-rus&e ou ver· 
f'CO'l•no111 le Rcleh. pr~upé à 1 Ouest, lllls:ser carte t>lan· 
che Il .,n noU\·ee.11 tt rtdoutable p&rtenatre quitte a n 
rolr ortr1r a·a1éa1olru po•tblllt~ du tôté df'S BattnN? 
0e qui <'Il Clalr, pour I~ quart dllture C"l'1'1t que l'U R S S. 
ne !>l'rd pa• de tempo pour arranger ses pe:.ttes a!falne • 
C.. 11&cte 1;ermano-russe. d«idtmmt, aura ~té la olu.t 
gnllldr raute l>OllUQue di' l'All•mattne 

PIPER-HEIDSIECK, 
Et M. Saradjoilou ? 

A 1 mom1·nt oil nous l~ns ces lliOes. on est saN nou
vcllœ de M sarncljoi;lou Otpuis le 2 octobre. M. Molotov 
l'l'!lot<:t vainement d'rnuer eu cont11ct a\ec M SamdJo
glou M SaradJ<Jll:IOu 11 dtsl)aru Eat.-11 a Moscou ou à 
Anbra' On n't-n sait rltn du mo1n1 otr1c1eUement La 
dtml~re come....:lllOn .;ue M Saradjog!ou a eue avec 
H . Molotov n n pas e tè IJ<lralt-il 11es plus !ollcbonnes 
ni des plus oonitll~ M Molota• l1't un d t>lomatc 
W>a &UC\me espkc d f'l~l:'41lte, vol~ de ocrup'Jles. Tout à 
sein oftenslve dlplomattqu<• contre tes f;tats baltes. li a 
cru natul't'l de tenlr ou mUUslre lun: de~ A!falr'" ~tran· 
~re~ un langace • protecteur • selon lequel MOllOOU e~I· 
lt!alt que la Turquie, en ..._, de con!llt. fermât les Ollrda· 
uc!Jœ aux natta de guertt dimocratlques... M SamJo. 
slo'J a fait reroarquu, pour la forme, que la Turquie, si 
4!1le ..,Uhaflait l'Rmltl~ n;•'!e. avait n~nmolnt pris etr· 
talna S<"<"ords B\1'<' la P'rnnce et avec la Orande-8n-t~im•. 
A Ank•ra, on ne aon rait pu encore à s'&S!eOlr dess11s, 
ttl~NnCe pe.rler IÀ-<l<"MUA colère de M Molotov Qu~tait 
donc Vt:nu flllre M &u·adjoglou au Kremlin. al ce n ~tn1t 
po12r entrer dam le jeu germano-ruMt' t D y aY&lt donc 
maldonne tt M. SaradJo;;lou s·est retiré • D re11endra 1 » 
a11'lt pensé Moloto1. M Sara<IJOglou n'e&l llQO !'·venu 
D< put& le 2 octobre. 

Co!ncldrnce curleu•• le$ Balkans r<>nt mine de se • re!l
eoutler • f l'rJ..usem<'nt Hongrie et Roumanie démobiJL,<'nt 
à leur tro'1T i' ,... Mmmune La Grice n'attend que l'occn· 
al~n de recons•tt er vec 'e coneoura de la Yougosb\te, 
aoudalnement ré~clllh et •::!!<Sant<! le bloc balktlnlquo 
•~<iucl ta Bulgarie n'hhltera pu betlucoup • •dhtttt 
Bous la double menACC CPTllllll><>-1'0Vl~tl411t le« Rnlk•ns 
M r<;.ndcnt OOIJll>te qu'U ue a'\\glt plU• de ter1tvcn;cr. 

i.... R ~ie r<" ""'" o C!rnt c'est un rros chana~ 
ment dan.\ les r ••• n l;>klmaUqllt'a de btautoup d'E'.&ta, 
surtout do Balkan!q~ Il ~ a mdemmtnt la Roumlnlt!, 
)lOl>r qui l alllan"" Moscou twrhn l'st un <l•ux et lancinan\ 
caucbtmnr pm;que aus.'l lnncinatn que pour les Polonala. 
u Y • aussi les Hongrok' qu1 en 1918. l)llrvtnua au dernter 
degré d'Ukrvl.semcn! et d ~pulsrmen•, ont vu le 11ouver
nemcnt de la raucU!e et tlu mar.eau 1'<!1&blll' p&rm1 eut 
sous la p:û.dence llu JUlf J3ela K'.ln un l>ellt hom.'l\e 
li•'IC!• et roux. au "\"\!:lie COU•ert de t&ehes d~ &Oil. et qùl 
s"<nfttlt • MOSC<li: un an plu!! tatd US HOnt:ro!S détesunt 
:es Roumains. m~ !t un srnUment au motna lrs unit : la 
craintP. de d1.•\olr fo;:ct des Co6aques_ Le Roumain a servi 
si •ouvenr de to;;eut anit Rus.,es. pendant !vs !!HJ\det 
~erres qui •• t-.m111a1m1 * Klrk-KJIW.- ou à Unklar
SkélPSSI fi a gatM le SOUfttllr de = •ncomb~rnenu. 
m~me de l'Rdmlnt!trntlon du 11én~ K!ssclll'v qul donna 
'°" nom l la ch::l"'* prtne pale de B·>earts~ un ~1lt 
!'énml a bll'lQClt qui m3<'mbhllt à M. lllll'n Pour M 
consolt:ir trs Ro111nams onr gcnument annc:t/i ta Bt"SSatabte, 
province ~uplée de l"'vton• ro1unams dont 1.- proprié
taires élnlrnt dl'$ m:iuoto ruSS<'S ou polonall tl& O<'l\ 
ru.né ces mai;nat' En 10mme ils ont !ait cont~ la Russie 
une polltl<lue bltn dtmOC!"IUqr;;e c.p..ncant les Ru~ 
feront toujours tout pour rttlamei la ~rable qui tient 
90n ncr- d 1n borari fl•n ,f"' prtn~ & ~rabo 

La pré.idence du Salon de la Braaaerie 
Q<ll"" fi, nt '' uel!em · H1· ·I. a tir c nn · 'J 8 Jmy, 
Jacm et gympathlQ'Je. aam ~·eur-<1eie;uf de la SOcl~~ 
A!lœll me Bra=rt ... :>.Ul:erte :tttb.!11 à A! 1 ll'S p ·fpara. 
w1n de la l~daln! c 8tr~nb!er • t't 11e la déltcttuM 
t Alosta •· tout ... deux en l'QC\le. 

Tsar Batovchka 
Les Serbe! sont le pli:s dlrect•m:nl att• nta. parc• que 

la pa•rt• de:. Tsars rst lem second<! Pallie et qut le Pttlt 
Père, Tsar Bo: rx~ta a t~ le palt0"1 le Sa1nt.-Xlcolu 
tr•dltlc•nnel d• taule la p; Y&itnnerte sin·• du Balbn Noble 
et belle mls..'1on QUl Inti que le Serbe aime touJouro 11 
Russe commC' OOll.\ almons IP F'rançat.s.. Noua aomme-$ tou· 
Jours ~ônê~ quand noua voyons le Fr•n<;Hil cll11&<r ""' 
l'anarchie Mal! nous ne conce•on• pa.s qu• nous pu~ 
.ions !al« 13. guerre à .,.. metnes Français. Les Serbd 
ont Ju11~ que les ~ eoum!s awt Sovl•ta tt.alent bleo 
à plaindre el qu·u ne fallait pas les accabler Ils ont ttf 
pour les fmll;Tés blancs d'un,• 11énérosité lnllnle Le bud~et 
de l'Etat ••r"" prévoit trrnte mtllions chnqU<' année pour 
les EmlGrt':! et ceux-cl ont un chargé d'affaires dlploma· 
tiques un baron balte qui n'.1 pas chand dtpula 1914, 
accrédité auprh du Gw1 or nmient de BelgrBde La Reine 
de Hollande a •~ la m~ffit' cocrto1.1le •ll-4·vts oun vlewt 
mons.eur qui eet demeur~ 6 La Haye Juiqu•• • mort n 
ne faut pu oubaer que 1.., Karac0<>reevltrh dyruw;tle 
populaire, ne se sont désencnnalllrs qu'à l'Eo<>l• d"" Pagea 
de Pétrr•boura et que le Pr•nc• P•ul. actuellem1 Ill Réjrnt. 
et qui a épou'ê l• Wle d'un• Grnndt-OUch•Me .,.t le ma 
d'un De'?l.'d'I! 

:-ioua nt l)allerona .iu deo l)r'.DC<SOCO monttn~es 
de~enun. !ITI>ndeo duchroaes •t qui r:aent tadLS les <hau
Yinea d< T.arko1f,~lo. w B•lk• IQu.s d.-enu,.. tn't 
lfl'8.n6r.s '1 mn "l\"::tit .. n1 qnrtié fi> n G&Oi au~rrlcr, mali 
toujours " l'.1.\'antagc du afa\Wne. 



H On ne ae parle paa, mai.a on ae tutoie » 

Or b Y1 oi • .ri '1.l!Ilt <1t tk '·< lea SOV1tta. 
ch- Inconnue jusqu'à ce jour Il n'y a>'&lt nalment plu.i 
morcn de t&11e autrement. On ne peut pu toujours l&n<>
ttr des sens qui habitent en race de Cbtz •ous. On aun
bue au PrtDu Pat:! cette pllrUe con=nao1 18 Russe& : 
c Nou. nr noua pe.rlcns pu, mals noua nous tut.oyons.. • 
Poor lea Bulp.rca. la ••tuaUon est beaucoup plus grave. 
C'est un l)<'Uple limitrophe. et qui a carde le gollt du 
Ruuc comnio Il avait Jadla le 1ollt du Tlllr. Sonieons 
qu'en 191&, quand les soldats bul~area partirent pour la 
cuerre. 111 J•t~~nt des bouqueta de neuni au pied du 
monument • Alexandre le LlWrateur. sana ae douter qu~la 
allaient !aire la ruerre à 1·arm~ ~. Quand ils la virent 
et tirent prlsonnler& des aoldata ruuea. on leur expliqua 
que c'tl&lt d"" Roumauu camou!l~. Ils lurent hattus. 
d'ail~ lea paunea boup'el. sana a'upllquer oomment 
leur n:ir PmimaDd les a\'811 polll8b a1n$I cactre lea 
U"".raleun naturels des peupl .. , les F'rançall et les Russes 

o·autre part. beaucoup de Butiar ... IWU taire du boJ. 
c;hé\'lmie chtl eux. trlomph~rent danl le bolchév!sme 
russe lntt'T!latlonal. comme Ra.ltovat1. Butiare de la Do
broudja, et 1t1rtout comme O!Jnlt.roff, l'homme du jour. 
c e pourquoi ln Bulgarie est demeur~ en botU termes 

' avec les Soviets. 

Apprenez les Langues Vivantes à l'f.cole Berlitz 
20, place s.;.,,.Cudule. 

Transfert. de populations 
on reparI• heaW:OUP de tr&US.-lantation de popuJat!ons : 

les mlnorlU'a d'expression allemande, établlff dans les paya 
baltes. en partie depUls des Slèclee, reJolnd.ralent la m~re
patrl• qui. devant l'a- russe """' l'Occident, se volt 
contrainte de rtnoncer au c Oran11 nach Osten •, à 13 
pou&lée ,·era cet Est dont l'atUrance aaplralt !'Il.me alle
mande c:ommo un ayphon. depula l'époque lointaine des 
chevaucbtta dea POrte-Olal<e et des Teutoniques. 

Ce que mfme la défaite de 1918 n'aYBlt pu provoquer 
(l'!nllumce allemande ne fut Jamais et\mlDée des paya 
baltas et lea • barons sermanJquea. )' tt.Stalent les plus gro& 
proprlttaltts terrien.>. lll. a.uer l'a co~ - au profit 
du bolcl1'v\ame, qu'il anathématlaalt encore. volel trois mols 
t. peine. 

D'autre part, ll est également question de !aire évaçuer 
veni le .Reich les minorlth allemandes de Honcne. de 
You11oelavle. de Roumanie - sana beaucoup s'occuper, 
aernbl.,..t,.U, de savoir 41 la chose est du 11out des lnt.éressés 
ou non. 

A en Juaer par l'effet produit en Lituanie, en Lettonie et 
en Eltonl• par le passage du ~nt dllcoUr5 du PUhrer, 
relaut t. la queatlœ et par les mesures dêJ" en cours d'exb
cutlor> - ru l'al!alre est m•,,.._. i,unbour h&ttant -. l'm
lhous ·n· •· ron ml~. 

L. De Smet 
Difficile problème 

\'otre Chemis ier 
31 RUE AU BEURRE 

Car enftt on no voit pu très bien comment le c6U' ll
nancl•r de cette arra1re pourrait étre ~lé -.os domma~e. 

Il n'est fvldemment pas question que les transplantés 
abandonnent puttment et simplement leurs bietU - p&r· 
r o\a tris Important.a. Que ceux qui ne ~ent rien soient 
partis ou partent prochalntment pour l'Allemacne - aou· 
cl~. l<'mbl~l-11. de SOU!tralre dare-dare des • VoJksie
nœsen 1 à la propapnde bo:chev\que q\U! vont subir les 
trola p<"lll.l's républiques de la Baltique. r>u.tts SOU! l'oW
dlence rnœcovlte - on le comprend à la rigueur Mals on 
comprend bien mieux que ceux qui ont quelque avoir y re-
11ardent à deux !ois. 

Oo:s accords auraient été conclu.i entre l'Allemarne et 
chacune des ausdltes républlQ.uu. On ne volt toute!O:S pe.a 
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blen cclll!$-<l rachetant en bloc tout cc que les parf.aDts -
!la llODt des dizaines de milllcra, tant en Lettonie et en -e.
tonle qu'en Utuaole - d~.-ent Iasr derrlère eux · les 
rlnaDces d• ca Etats ne le permettraient pas, étant. donn4 
qu'Une re~eote rapide dc:s b.ena est. d'autant plus (OCCiue 
que la popula~1on oatl~ est gél>4!ralemeot pallTI't! et que 
les 11ena qu1 ne le aont pas cherchent pluf.bt à mobillaer et t. 
expon~r leur açtif, par crainte d'une rovletlsatlon possible. 

Dés Ion. on ne voit cuerc qu'il puisse ex!$ler autre chœe 
qu·un accord commercial. b...e aur une sorte de • clear!Dg •, 
en venu duquel les Etats b&llca !011.rniralent au Reich dea 
marchandlleS dont ùs se"a.lcnt payta po.r transfert à lellr 
pro!1t d<'1> blens ahandorui~ ... et dont Us n'ont nul bac!:>, 

" pr1orl 

Contrainte ? 
:>!a"' "'" <1:n feraient aurl<Nt un niazebé de dupes. oe 

pourra!ent bien être les tranaplantéo. a qui on attribuera. 
parctmonleusement, é\1demmt:nt, et au cours fort. des marl<
pap1er 

A'°c ceux-cl, Ils pourront acqufnr d'autres blens en All&
ma11ne, c·est entendu. Ou. meme, on lei:r attnbuera d'offloe 
cea autres bletU, sans leur en laiuer I• choix. seulement. 
41 v0\11 av1ez une bouUque bien achalandée à R!p, voa 
&!lalres c marcheront. wUes aussi favorablement à Brom
bel"il ou t. Dtrschau? 

Et puis. quel est l'homme qui ne Uent pas à aa petlc. 
patrie. t llOD c Heimat •· ccmme dlsent si b.en les A:J~ 
mat>Cb. qui y uenneot IOUt partic:ul!èrement? ~ lors. 
quand on est ne sur les bords de la 0\1na. que 110n !*.re Y 
Ml~. et llOl1 Cl'llnd·pere, et reUX qui \1ruent 8\'&nt le iJ'BDd• 
père. ce n'est pas de gait.é de cœur qu'on "" s'installer aur 
les rives de la ViStule Noe Liélleots aimeraient-Us abe.n
do1mer la clt.é de Tchanchet pour s'établir a Arlon? Ou "°' Anvenols. nos Oant.ola. nos Brugeota, pour aller t. MoU 
(llJ l M8ese)'Ck? 
~ lors. la transplantation en coura. plus ou :nolna !or· 

ctt. apparait sous un Jonr odieux - at1S11! odieux que ceU. 
pro)etee pour les 250.000 AlleIWLD45 du Tyrol e.wiexe pu 
l'ltalle. Mat.. ceci est encore une aU:tt t!dl!la.n~ hlstOtre, 
que nous avotU tui contrO!cr IW' plaœ e~ qui nous a lalMâ 
rt' euf'I' Nous en parler ns \lu de ces Jours. 

MEYER Le Détective de confiance 
10· av.dœ Ombrai:es.:B1ux. <de 2àll 

Attaqueront-ils ? 

O.. pt. '~ unp...1 ... - .>lndlinent PQroe q"" l'arm~ 
lr&DÇ3\ae n'a pas, dès le 3 acp:~btt. at:aqué et ro!ODC6 
la l!roe S.ee:frl<d que 4ea perlOtllléS bien ~~ noua 
1arant.-nt en carton p&te, 

Le commandement rr .. n~!a n'est plu.s, heureusement, 
co!ul de 1914. Les roue.. tMorl<'S de l'ol!ens1ve à. outraDQe, 
partout et wuJou~ que le colonel de Graodmalaon ltl&lt 
~arvenu à taire trlomphN'. ont aub! l'c!lroyable éPn!UYO 
c1u feu et couté à la France d•.1 flot.$ de san&. 
~ atnerallssune 0ame110 a comman~ un bataillon de 

chaueurs à pied au Unie et ailleurs: Il wt ce que donne 
une attaque lancée sur des mitrailleuses et des harbeIU. 
Le atnéal Geo<"ies a 1>-..sé p.>r la mè.-ne éco'.e IZ'ag;que et 
.,..,., eux tous cewr qu. commandent ~ &."mée, une din
a:oo. un r~ent. un batalll!Y.1. Jkaucoup de c:ommaodMta 
do oomll"Cole étalent che!a de aec:.ioo en u~:s. TOU3 ..avent 
et Us ont enseigné 1<'s jeun<:S, 

SI la m.ent.a.llt.e de 1914 etalt celle de 1939. ce Sl!l'8l; ~;Ir., 
• l'heure actuelle, un d!ro)..t>:., ot 10utlle mas..<:u:n" 

• Attaquons 1 AttaquotU !... comme on <tisait en aollt 
1914 et ce fut abominable. n y eut un million de F'rançala 
hora combat, au cours des trois premiers mois de guerre l 

Le commandement !rança!~ ne retornl><:m pes de.na ~ 
&rl'OW' 11.lJ>i.lante. 
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llAUf fORTt OU PEAU $1NSllLI 
foua vous RAstR IMPICCAILIMINT 5 lames 

HEL VETJA Lame lnoXldable F 7 50 
Faèrica tton ltlllU r, , 

AU TRANCHANT QUI TllNT IT QUI DUU 
K TROUVE CHEZ LES BONS COVTlltEIU 

C.. : BoM<licaert, l6, Bd. Cwiff. V•" tl•tt•n. lfua.,f ... 

Lea " rwaitana » 

A I& IJUCNe, comme à la belote, b • Naltana • n'ont 
rien • dire, qu'll s'ag->Se de cœuclllcr aux França.ls ., aux 
Anala.la de cooclure la pau au plus tbt w de dWlll~ des 
Cllnic1heo au haut oain:n&ndemcit. 

Lee Prançal6 n'at:aqueni. pe.g à tond. c·~ le:i:- a!!Alre et 
bQQ la nô'....,_ L<:s Al:..n&nda ati.>qutnWla? C'ea au géœ
nl 1'0ll Brauchlt.5Ch à le d~lder. 

De l*'t e: d'aul'.re. on attend, manlt<et<>nent. q:.ie le V'.s
~1".s oommenœ. c A'·:iqua !ea premle:a,. Mt'.'s:;leura les 
J'ranç&Ja •. car lea ~na de la guem• n'ont eW! oublltt3 nt 
de l'Un nJ de l'autre côté du Rhin. 

Cela peut durer lonetemps, ~ns doute: paa plus que les 
~ n'ont envie de se heuner à la lime Slcg!rled. Jao; 
4llclmanda ne aont dés.reux de se Jeter 811t la l!ine l\fa
llnot. d'autant plus que la mauvalae aalaon est commencée 
et qu'entre Moselle et Vosges. la mauvalw ""l"°n l'St recl
lmient une très mauval.se sa!M>n : plulœ, vcn~. netae. 
boue et broulli&rd. 

Le Salon de la Brasserie et la Bergenbier 

Le ~ de ce SaLn est aaru ronlledlt la c 11<'.l'Rcn
bler •, la -41.ère de la sni-.rte Zeebcti d'Alœt. qUI 
cklnne êp.lement en ~ - Ion .., exquise c AJœla •··· 

Hitler à la ligne Siegfried 

L'•tat-maJor allemand ~ plein Cie l'C&SOurcu. D s·es: 
dlm&DdA Il. pour endonnlr la vtgllance dœ aoldai. f1'11.D
oala. ll ne fallait PM leur falr., «itend.."'<! le d•rnler <'es 
Cllilcoure prononcés par Rltler Lfa baut.-perkura tonitruants 
!UreDt places devant Jes limes ftançataa Au Ueu de faire 
eoi.ne1re Malll"lce Chcva.lier ou Klepura l'él4t-maJor na 
ri.en t.rouvl! de ttùeux que de doMer un rtdt&I Hitler 

L'6tat-m&Jor allemand COll!tid~re P<'Ut-«tro que les 110ld'ts 
ftanÇ&la ne sont au courant dt rir.n et que lea journaux 
de P&zla et d'all!eurs n'ont pas m~me fait allusion au dL-. 
ooure du P'ue}in,r. 

On usure Q~e lo.~e t·on entend t l'annoo«- de ttmis. 
•Ion. u y eut parmJ tous lts pollua un rtrc rou s les ,.,,.,. 
znaru1s fta!e:it gpll1tuels, Ils &ll"ll!ent pu se dlro que le rlJ'e 
dt.nne Ou côté français, on ee "'t l crier 1 La barbe 
"1tuz fttre r Parle-no:.s plut4! d'amou.r 1 • 

On no .. a.ssur.. qu'un poilu QUI • lonitmips \"(aJ .. Bt'""· 
xa'lea a aalué !& pttmt~re ~e du dlscoura d'll,tler pa.r 
un vigoureux c ZO-OT • q>I eut plus d• ••~~ d3ns a 
lltn<l Maginot c;ue la hara:uiue da b.'ncelk'r 

La diasolution du parti communiste français 

O'e.•• au ln c!'un d<'S qu.irue:-s les plu.. popu•~ux de 
Parla. et QUI se trouv .. é:.re reprt.«nt<! nu Palai5 Bôurb>n 
et à l'H6'd ~ \'ille par des •!fU:~ à la lllmf' lnt rra"<>
nale. QU• nous aYono Ob.<f>né les ~· ons prod•1 '"' 5'J; 
l' c honu:ne de la nJf' J par ta A~ o,u• on du Pa:U c :nma· 
nt.ste el. de ses anne.~es 

:"~U:: !uJM= Il"" voulu ou qal n·ont pa& pu ae 

C'est, en grande pcarUe cette atUtu(" qui a déclmebÂ 
l'én<>rgiq·ie otltn&!v• du mouvement françal.> wntre cea 
ennem.JA de l'lnlérleur. 

Les variations communistett 

au coura de ces dernières annéea 

A aes débuts, la "<'CUon rra.n~ du Parti Co!lllDunt.na 
adhérait au lo!nlnl&me lntt;ral. Elle enttnda!t tout IOda· 
!:se:', Y compr11 les ~ta ~'"'· qu'elle d~lt 
'<mlr ))OUr de DUlSlb:rs paru!:c5 (deg pow< llO<:::&UX, ni p;UI 
nJ moins IJ et elle lll3nl!estalt un anUmlllt:U1sme tt un 
an':lpatJ'IOUvne ou1n.nc1...,.. ~ noient& A telle ~ 
qu'un ~ arand D<llllbre cle aes flu.a 50llt tUulalres de con
d.a.mruulœia gour ctS cr~ contre la natloD. 

Ma.la QWLllel l& Mlle! de Stallne aucc«la au Sttlarùme .W 
Lenlne, U se prOdQls!t de brwques \Olte-faces ruwa la tac

Uque des oommwu..~ ll'Ulçals. Subltemm:, SUr un mot 
d'ordre du Krmlltn. lb ae p;oclamtrent 1e$ défenseurs du 
petit commr-rce P:dQue au m~me moment. on i.... Vlt !!Lire 
de la surencMre patriot.lque, vot<>r les ~es mtlttalrcs et. 
se déclarer méme puUs.~na de leur accroissement. 

En septembre 1938. lors d• 1:1 ten.•Jon provoqué<> par : ... 
lneldenl$ do Tchfrostovoqulc Us 1>0USS>:rent au p1ro et 1 ... 
aœords de Munl<'.h n'cU1''nt Il"" d'adversaires plus résolu.a. 

Sta!lne rnt'D&lt, b.f!ll <n\<:ndu. le Jeu .•• 

La Kermesse aux Boudins du Rouge-Cloitre 

mais b .. ., •::ntendu celle de la l~cncla1re Abbel:rc petnle " 
blanc (pas celle d'une •olslne lalter'.e ne confond"' pe.s>. 
alllà U.u en erande pompe ces sa=<ll a. dtm. 15. lundi 16 c• 

Xœ ltttèlll'S !lllVent dèJà que de toutes les ll:ermee.= aux 
llOud;ns de l'Aegl bnlltel.Jobe, celle de !'Abbaye du ~ 
Cloltl'l' lpclnte en blar.e> tSt l& plus rmommée T 33 Il 43. 
pr. Mm" Vte Dupret.Pttr.mt tCU!.s. faite P' Tunte FéllclPI. 

Quand Moscou brandissait les foudrea 

de l'excommunication 

Ce QUI ell\bu:ra&S:Llt le plu.< lu c.h•Cs commun· te. datlll 
leur 'propaganc!e c'étalt de s tn:endre reprocbtt de m:LI'· 
cher au doigt <>t à l irll c!e Moocou •c per.n<k ac cadaver! »), 

Cs cherchaient à a n tlnr en d:.sant que Moscou Hait le 
slèie du BeCtttarut f<"lfral du ps.."ll, qu'il ro!ISU!u&I' une 
manllre de symbole unlt.\lre mu que la >«'..Ion franÇG!De 
conscna.i~ son aulonom!e A!cn!On6 e flagrant. au demeu. 
ran• et Que cent td!alent les faits. Que èe rommunlst.-s 
!rança:s. 5Ur un llmp'<' cmlre de Moscou. qu1 les sttSl)eC· 

r.ait de tro!.ù:Js.'lle f rcnt urlus d~ parti Sil"" auu .. ro.-me 
de proce.! sous poumons ci•er une tn•ennln.•ble U..te de 
noms Ce n'é'alt, au Wl'JllCI.\. p:is •m secn:t que Mœcou 
fill&nça..t la pro;,J&pnde et la Jourraux ~u Parti Commu
~:.e franç.'\:S MOSCOU l>&Yalt et en vou!a1t PoUr l(JQ 

argent On leo \1t l>lcu 1 Expœ1 lou dt 193i, où l'lmtn nse 
pavillon des Sov c • ~t..it f'11 ~~t pour l':no.uîllratlon •10111 
que :~ comp.1fnons comm·in & es 'a.rrangu'-~ent pour talxr 
ter le rl!.'>te de la c World's hoir " laqaelle lai."'8 un Mllclt 
de plu.s.:<un m:lllards 0·1 Joli !rnva:I 1 

KHfJ);IJllt llltt.f \IO);T<llSf; - TlRLJ;'\IO'iT 
Fdp1 If" ,,.urr.. 'C•~r;inzi> ~n boit• de J kilo. 

l!:n ~rai. 1 'es ~ résume--• n pli' do som;;e- tn Ptan 
mon\ ~ de eaU..tact!on la crtm o li• o = •" "' fflt,(. "" •'OO Rlbt< p Un e Moloto• Déjà afol.I nt-Ils é" 
et. S!.allne n'appe.."8lSS&nt que trOP h d"'1te à toas le. que!qu~ peu dkon~r:h P'lJ' 1 Pid" de non-agreas!on dont 
osprtta Clou~ !• que'que bon sens 

1
.ls ne pn'\Oyal<'nt paa u ooruéquenc<S. Comm,.,,· po'.lr 'a 

Seutt-rne-nt. J res:e l~ f&n3.'tque! qu u ... n '1c lrl"06- pltr!f tnterpri!tr.- et p1c•r? La d sr p'!ne comm •n !•e 
.lilera parti pria et qu·encourai;e l'atutudc des cran.a chet. coruman~alt aux mJJltan:a. rwant d'tn dissent!", de se "'1r 
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se:,ner po.: b """.ure de I' c H'1111!1Jl!:é • ou de 800 ~ 
dlUlA! c 0e Soir • Aln>l dAns Ira eu dllllcl!ts. en Ut&Jmt 
IQu)<>un œs tpl'es qui ont pria l'b3b.:~ de l'le plua pemer 
p&T eux·mfmd. 

Dan4 1 c Hlllll&!llU t, ltCl;s dcS compan<s l.ntttT".n.-mt ~ 
prophe..llàrnt que le bocteW< pac-~ ~tal.IM saran· 
ui..!t la lJlllX. ~ c Ce Solr .1, le pOOlc ~ "'
dévoyé dans la ~ opina dnns le mtm.! .el\I 

l4aJa lei grands cbds. let !>Um?I C&dr.n, les Maurice 
~ 1 .. Qabri.J l'trl a ..nfcrmt:ezit clana le ~oce. On 
crut qu'll aelalt produit uo !lot'<meot dam lt un ranp. 
c étal~ bf!C.. une Ulus!cn. c. aoi-<lll&Dt p&tnotes aftll· 
3èrent bd et b!cn la f<!lœle rusoe. 

Ch FADEL 11"' Bl&IJ'O au Port •• Cah.·D:u>C Qptlml&te ez dèl D b et t1'! la nuit. •O•l. Pr111cea, Brux.) 

Ce qui amena le décret de diJsolution 

Au Parlement [J'"llllÇAla. l"md.Ja:nal.loo cl• toU.O lei MJtrts 
pari!.> cantre les oommunlslës fut à IO:l comblt qu.>Dd la 
R<Wle pollfI18tdA la Polocne c!:u11 ~' dœ. &;le a'exup<!ra 
eooore quand le \1cux Marcel Cachin crut dCl'Olr fournir 
à ses cou~,.,. quelques cxpUcaùona embarrawoéea. En 
résum~. Il dl.lait que la R!Wle a'étalt ven11<!e de I& répu
grum ce que la Pologne avait manlfeatfc à l'ld6e que les 
troupes rougu p0urrnlcnt 1nu-rvenlr à ses côt~s 1 

P lttUllO et !Ddllple Jwitllll'AtJoo. ne put •·empkher de 
ooostater M !..<!on Blum, qui n'dt poortant pas au.spect 
d'aoùpathle ptt<:onçi;\' cootre les commun!- que, r<!œm· 
ment encore, et malgré 1·oppœlU0<1 de aon o.ml Paul Jl'aua, 
U s·e!forçatt de méllll&'CT 

ERCO la tallJ•ur de la •ollure, hou- pour 
autœ. u, rue Tmboech - Tél '8.88.89 

Mais ils continuaient leur propagand~ 

Cè qui 8 bà~ lt l!OUVernetD<nt français de IOl'Ur le rtaon· 
re<n: décret qui les mtt en qurlqUe IOf't" bora la lol. c'e&: 
l'abominable JlNPBCSlld<' à laquello Us continuaient t. se 
!i\-rer. Notamment dans les uslncS QUI tnlnll~ pour la 
dHense naUOD31e et Oil sans d'aWrurs 'I n\Wlt, 11.t cher· 
cbent à rommttt dts d#.lordml et des i;m-ca, • • citant les 
ounlers contre la rlgk'mentaUon du wnu •~ lei heu?fS 
supplémentaires qui lrur wi:~ lm~ coomme s1 la m 
au rront o'i!l&lt pas 11:U. fatigante n d:mrtrcuae qu'aux 
u.slnesl). 

Ils cont:nualcnt aUS11 à l1l.s::i00('1' de& 1>ut:et1ns et dee 
CzaclA et à ttnlr c!<2 propos aibv<'nlla et défaltbtes. P lu
sleun on~ pay.i, d'ailleurs. c<:t mf:unte.. de fortes pénallt<!s. 
Leur a~ a.liait Jusqu'à St' camoutkr •n camelot& et t. 
'"ndre. aur la To!i! publique des caria pogUt.lts desUn<!e. 
aux oorrespoodl>Ileœ ...-~ les poilus. ~ ~.s M.alent con
formes au type nclopt~ BWt armé<'S. Sa.ul que, si on les exa
minait p&r traospart ocr, on 1 aperct\-alt. tD rtllgrane, la 
faucille et le martetiu •t autrœ rmblmr• l!Niltltux.. De là, 
à 11nteru;ence avec l'ennemi .. 

Daladier a r~p~n~u _! I~tler. 
Ma;grè wut, wi )latine dur ch</ Van ScheUc, rue de la 

O. 11 H·re-c Ma Co.mµaenr. Bruxelles. 

L'eau clans le gaz 
"' l lo~ Jul~men c 11\-a. .. t 1< att que qut•lqut ch06e n'alla it 

pus da.Ils son gou\ernemcut et 4•'U y avait, oomme on 
<Ill d • reau d:ula Ir 1:112. C't'lt pourquoi U a lnauiiuré le 
S)'tttme da .:cmrc:.nces dt• pr....,, 4111 , .. pern1ettre aux 
Journ:i~\ d • se .tndJ e compte, à .la fin de cbaque aemaln•, 
d ce Q• e le gouvernement a ra.tt 

Le jour <Tw ' a ri! :ni lei membrr.s de la pr.....,, !lol. Plur
k• ~lt à la fol! ~mu et •éht'ment. Il tniuvalt, l• p&U\-rc, 
que la pr=<! va • rxagt!r~ .., rrl•1quts. El U lui fournit d ,..,. 
explJcat 0111 1rt cf&lea •t qui - mon Dieu 1 - auroot 
til~ ri!ll!dltr b1eo da o~ta. Il a tlfieuri la dange-

reux sujet de la Cel'l$1Ue et les joumall.stee ont resrett.6 que 
le Pr•mler mlolstre oe se aott pas mont.rê aufft.sammem 
catégortque sur œ peint. n res~. décidément. daoe l'équipe 
Pterlot, un sérieux food de méfiance à l't'gard de la ~ 
que l'oo &lmeralt bien museler. 

M&I.! voilà, on sait bien que cela n'ira pas tout aeuL 
Alors, on hésite... Tout de même. U F t. la oan.tltuUoo 
et ce acré article 18. 

n faut oonvenlr d'allleun QUt daoa l'~t de oervoelt.6 
que U11çerse le pays. le rOle du gouvernement D'•t pe.a 
commode. O'aut&nt plus que tout le monde ult que le 
mlnl&~re est ......, dlvtsé. Tous leg membr'd du sou•tt
oement ae aoDt ralllés à la politique de oeutrallté mala 
entre la oeutrt.llté de Spaak et œlle <le Marcel·HCD11 
Jupe.r. U '1 t. une marie énorme. 

2 CLEFS 
mal.ru.lent prix. qua: •1 er qrUUltltA. 
Restaurant Pt>~ cl. l'i..m..r, Illi.llea. 

••••••••••••••••••••••••• 
Conférence record 

La <XO!érence n'eut rten d'humonstlQue. Ce n'ei;!. pt.a 1• 
renre de M. Pierlot et œ o·est d'llllieu"" pa.• le moment 

M .. Plerlœ avait con,oque les joumàllsies l Il heurta du 
mauo Ils aniverem rn ranrs serm &U cabl!let du Pr&
mler inln1stre, Au bout de (IUelQUe& 1.nstanta, le aalun fUt 
envahl Or. li n·y a\Sn pour cettt sympt.th1Que cohorte 
qu'une d1zaine de c!-ia .v·s. 

M. Plerlot eut, comme tout ministre qu.I se rœpecte. Q••el-
ques mots aimables po 1r !•• jouma!l4tes qui Que etc. 

Un pensoon~e minu.. ertel. quand U fait l'élore de la 
pre.'5f, s'efforce de metlre dans aa volx un =ent de sin· 
~lité. Ce qu.I n'est pas tou]ours facile. Lee v!eux jouroa
llstes ne se trompent Jamais lorsqu'il s'artt d'appr6c:ler la 
alncér1~ d'un compliment adre.5$é à IQute la corporation. 
Et M. Plertot paxla. parla. parla encore et parla toujours. 
n exposa ce que d oit être DOi.i'e politique de ncutr&llt6, 
Puis u paMa en revue la gestto.n de tous lee dêJ)Qrlement& 
mlnlstérltls, et comme U y a dix-huit dépertcmcots. on 
devine le temps qu'll faUut au Premier mlimtre pour cx
pUquet que quoi .. etc. 

A Il h. 10, le Premier mlllls:.re coaunmi;a l!Dn expooé. Le& 
Joum&listes prirent cooscleocleusement quelqurs note&. Lai. 
l)t'ndule sonna m1dl. M. Plerlot no •·eo •pen;ut pa.s. mw• 
les Journalistes &>'aient tous entendu le& douze ooups de 
lborlore mlnlstttlelle. Qutlque&-uns voulurent s't'cltpso,r 
<!Ucretemtnt. mals la porte de sortie grinçait ttrrlbltment. 
et le bruit fit sursauttt les jou.mallilel a&10Up:a IOUA lei 
paroles du Premier mtn1stte 

A midi et quart, M. Plertot décis,,. qu Il allait d:,... •noore 
quelquu -· - • pe1'" des et Ol'J1h<lln& ~os 
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MJ:enl.$ de l'Etat. Courai~mcnt. on l)t'1t Que!Q1les nota l 
Mala ~01Cl que la po~ se remetia., • Kr!n<tr. Un Jowna· 
llate a en allal.t soutrraru de crampea d'estomac. puis le 
Prcmtor DlUllstre parla de la l'l!!onne ac!nuruatratlve. Et la 
pone &rinça de nouveau. On adnura l'endurance du Pre· 
mltr mlnl.stre. et tl faut bt•n dire a:1681 celle dœ journa
llatœ qui n'avaient pas fa1t grlnc~r la 1><>rte. 

M. Van Zeeland aurait dtt : c Je VOtl4 l'emcrc1e, Me&;leW"S, 
de m'..,·c».r écouté Jusqu'au bout.. t A mtc1J t.rous quarts. 
M P1erlot remerc"' les Joun1absles et •ul la coquetterie de 
ne paa !altt remarqutr Que toua les Joumallstea n'a•'&lent 
J».B fait preuve du même ooura;e. Au aurpluo, reoonnalSllOns 
qu, l'el<J)O!e du Premier mln!lltre ~t fort lnlkree&ant. 

La discrétion de M. Spaak 

En toua cas " plu. di..:rt de 1l06 mlnlstre eœt. depuis 
quelque temps. M PauHl!·nrt Spe.at. rruntstre dea Afft.lreo 
•t.ranaèrea et du Comm< rct• e.xlkneur. 

Autant, jad1'J, M. Spaa~ ~l~lt bouillant, bavard, ~>tari. 
sable, amant, aujourd'hui. li se montre mystérieux et ta<l· 
turne.. On ne l'n Jarn•ls vu comme ça Et cela devient 
uu peu !nQutltant On nous a changé notre bon Sp&alt. 
Cela ne nous da nen qui vaWe. 

Chaque saison a son charme 

D n'y a PB& de sale ~empa pour cclal qui Nt bl"tl couvert. 
6ur un Imperméable ccc. la pluie fnr.ppe aaa entrer. -
rue Neuve. 

Le Mcrifice 

AJora c'est pour bientôt, le sacrifie• drs a11enl.$ de l'Etat 
moblltsés ? On va leur coull<'r le$ vh'l'Ca. les rationner ? D 
panr.lt que ou!, encore que le communiqué orrtclel de mardi 
50lr ne !ùt pas hérolquement déctalr ... A ce moment-là. U 
reetalt à faire des calculs et des ajust"ment... Tout ça prend 
du temps, en général, et le sacnflce n'élalt pas consommé 
aur l'heure. 

C'.st autant de gagné pour lta 1Dlé~. dont l'optl
mlame est en twte. Leur émotion est rronde """'Prihen
llble et Justlflée en bonne partie.. Lu plupart admettent 
QU'U Y &•'ait quelque chose Il faltt M!lb lia oe demandent 
- rt le font lpreœent soull~r pa.r lcun porte.paroles of
flclels - .al les mesures cnvtsa&fr. ne sont pela a la fots 
trop liin1>1isles et trop radJcal~ trop unllat.éral<"S. 

On a déJà c eu • les !onctlonnatrea avrc la retenue sup. 
plbnentalre de 3 p. e - c'est du moins leur aVlS - et 
voici qu'un gmnd nombre d'entre eux aont à nouveau trap
p6s d'un coup dur: coup dur. ~n œ sena qu'll aaeomme tes 
una et éparg::e les autrl'S. lia ont l'lmp...,aslon que la soU
danté nationale pourrait Jouer davantn11e en leur r.veur et 
que l'argent que l'on va i!conomuser sur leur khlne, on le 
~aaplU1 ·rn allleW"S. 

C'e ;t un son de cloche. 

f$WA\1J: ''a :J ;J :rJ .1 
Le 11 superministère » 

On noua a parlé. cette ttmalne. de l'é1 entuallté d'Un 
mlr.11\he Qt:e •e=t un peu là - scronaneu1111eu 1 - puJs. 
qu 11 seru.lt dlrtoé par un m!lltalr• 

Le mU!talre < n le sait, c'éta1! le e~nhal Van Overstraeten, 
qui depuis Jon.,-.umps, parait-JI, an1bltlonne de jouer un 
lflle dans 1:i politique belge On raconte même que 1~ brave 
général ne dédali;nerau pos d'lniit.r ta P<>llUque de cer
lall!S gou1 erncmcnts rouma.ns. nmoureusoMnt com és par 
Io roi Carol. MaL' 101là, les Bclgl'S ne .ont pu enoore d'bu
mt•ur Il se lalsser taire. 

Co Qui est plus drôle. ce &<>nt lea bruita qUl ont count 
au auJet du; collaborateurs que l'on nuralt adjolnta au gé
n~rnl. On a parlé de M. Dev&ze qui, deput• longt<'mp&. rêve
rait d'un bon petit lrlum•irat qui gouvcrn~ralt avec pol. 
ene. Mats on a cité aussi les noina de MM. de Man et 
Spaak. 

- Dea soclal1Stes? p...,, pœs1ble ! ont dit blen des gens. 
f Et pourtant. mppelon.'"'10US certain..., dk:lua!lcns p~ 
PbéUQues faites au P. O B. par ?.L\L ~ Man et Speak. 
qui n·on• J;ur.als d-'5imulé qu'ils ttalent p&rtt.;u:is d'1ne 
eortc de natlonal"°"lahsme œmoun~. ou, 11 l'on prè!ére. 
d'un rli:lm~ de délnocratle autor!~ 

Tout fait prevolr cependant que de tcta prdJet$ ne se 
mUsemlent t(le ~ dltrlcllement &\'te l'adhés1<m de ce 
vieux P O. B. auquel. cependant_ on a t1m a1alcr PG.& mal j 
CS. oouleuvres. 

Quant a la poliLlque ~tnu1gere Que m~ne i·ex·Prtmler 
ministre. elle t'l!l tnlamatlquc et angott....Dte Tout le 
monde •lt Qu'1l t.$t plus aou•ent qu'à l'oro.natre en oan
versaUon ~•te M Bulo•-&bwante qui essai•. par toua lee 
moyms, d Gnenlfl' cSaaa le aem qui lui conV!mt, notre poU· 
llQue d'indfpendanœ. c·ost pour cela. sans doute, 'IJ• Ja. 
m&lS notre COUHtnml•nt n·a p~ oanu-e certams resta 
tnélépnta du me Reich n y a eu. notamment. le torpil
lage des navlreo ne•Jtreo dans la rner Baluqu~ •t dano 1a 
mer du NOl'd. navlrea ne~treo qui tnuuportaient dea mar
~ - bols, minerais, œllulose et ... canons - dfstl· 
né6 à la ~~que, Ah l Il un de nos batpaux avalt tOUrhè 
une mine analabe ou rnr.nçalse 1 J\.tala avec le roprüen
tant du R<l<h on ne veut P<l8 d'histoires : u a trop mau
vals ca.ract~re. 

PILULES DES DAMES 
Retard! éJ>OQues douloureuaeo . 102. rue de la Lol Brwt. 

Directoire, Triumvirat 

Ça n·a P8-'> :.rainé. En 1 espace dt lingl QWl'.re heures_ on 
a !a:t un tort au bruit de couloll' d'apres :equel pa:-d"'3tio1 

le tarse elnacle de dl.1-hult mlnlalno. on SOf4talt .. ttterr 
un dlnictolr" pl~d<! par un gfo~ral b:en en Cour, •t qui, 
à la mode du Cabinet de euerre brit&nDJ(jUt, aurait tn fait 
été le cestlon.nalro omru1><>tent dt la Belgique 

Ma.s est-œ bien un canard o;u• l'on a étfatJil~? 
Le couvtrl>t'ment Plerlo\ aouf!re. m~u!al>lemtnt. U l'a 

reconnu. d'un manque df' coord nation daJl.$ son action 
Ma tare leurs reunlona fréquent•... les mint.str<s tra vallltnt 
t.rOp en ordre dia~~. atnon divergent Et cela tait dt•a 
cmbarT&S de cl...,ulatlon. dt!• ordres et des contre-ordres, 
pour ne paa dire du càehla. 

Or, Il y a, dans lo mtnlsl<'re. trois nùnLStres sans P<>rt~ 
feuille. pour n• pas dire sans emplo . Ce sont MM Pit rlot, 
Jan.son et de \fan Ce n'l'l!lt paa un e!ret du ha.,...rd qul a 
compo5" ce trtum<'.rat. lnsutrlaamment uul!st en ttnant 
compte de nos troll ttanda part:$ polltlques 

Ces E.•cr::rnces Jouent un peu le r6le d• comm..s.s&ltt$
surveU:anta. dt 1ardleris de la oeutnl:té politique da:Jjl ce 
gou\trnt"m,nt tr :>artl~e-

M. P Rymaru •t feu M'4.. Vandervtl:le et Pou:let ont 
<l<!Jà tenu Ct role dans un pr~ent m msttft lrl;J:irt;te 
Mal$ ils plé~nalent d'unpatknce de faire au•re chose Et 
on n ·a pas pu !1'1!1 rt:tntr b:en longternP! dans et poe\e 
d'apparen~ purement honorifique 

c·es1 pourquoi 11 est qu atlon d'utiliser 1 ... racultls et 
les pœ:;1b1lltt's d• M• mtn stres sans P'lrt<~eul'.le a cette 
tâ<:h• dt cocrdln&!l~n ln~la!'<'n•nble des tr:wau• ~· noa 
divers départ ements 

On nous assure que l~ tltul&lres de oorteleulll• nt ae 
montreraient PA• trop •t1SCepttbles devant cette élevlllon 
tempor111r. de l~urs collégues •u grad• de supPrmtn tlrta. 

~{a1~ quo va dlro M. Lt'b\lreau, touJoW"S en pOsturo d'ID· 
transtience quand on bouscule ·~.$ attrlbutlcns e: -
c oom~ten~ »? 

RE-'IAIX c Cour Royale et Restaurant Ide» •ex-
1..:. n> à la Od Place fun d..,. bons reJaJs du p&y11. 

Remède au gigantisme 

Le 11"" ··t • ne dt ce mln!s:he à d.:c-hut• :t:u!:iires ttvt1t 
dans noa WUt•Jt!ona un ,. t(' com·t t •'lc:md 

Q~r..."ld n•'.l& arrttrt's ;:randJ..ptord!I pŒ i!rent a.pt a noa 
c trol> glor1euaes de 1830 •, au role t!e constructeur> d'un 



nou•tl El&I. c=cm C\ tch:llaudère1>1 oocn fdlfk:e Dlr 

tJonal Ils ne st'.i:.!ent e dcmmcnt pas ~u;>ea du DOm· 

b:e Dl de la qualltlcat.oan ~ ~ qUI auralcDt anic le ""'11· 

,..,,.ID A <:<c:cer ~ pou>"O:r exécuù!. 
P.u plus. du reste. QU< ctwc qUI re. serrnt. en 18Da notre 

piiele !giidan1œt"1. OU ceux qui. apres l'llnuut>œ. entërl
"' r<lllt Io tameux c coup dt- U>phcm •· en d""""'1t au sul
~e unh~I ses lettr03 de Cl'éàitœ. 

M4ll aucun de cca cOD.\tltut.oDDels a·a prtvu Qll io COI<! 
d• charoes ...,-.uUell"' d<l\-olUC11 aux m!nlsirœ fd6fe.115e 
nallaale. gcsUo11 des OnAncœ ~um de la Ju.:ke. 
de l'cmelilJe<ncnt pu~ l~.alaUrn soc a.a. prot«tlon de 
l'aarlçu!tUttJ 0 pourrait m 1vrg.r d'eaenUetcs. ~tan: 
du p<r!tc1.;onnement dea mo,;.ns d~tence dea ~ 
nouveuux. de L~ cnmplex1t.t d• la \'le, etc. 

S'Ii fallait. d'aprlfi la lutUll de la O'.lnstltut.1011 ttpon<lre 1 
à chacun de ces be$olns pnr la création d'un nouveAu dê
partemtnt. qucll~ lnllaUon de mlruatres. srauds dlewc 1 

Nouo aurkma un mln~rc dea Beaux-Arta. de l'Educalion 
J>h7slque. de la Marine matchande. du Commet«' rxtnleur. 1 
d• la Radio. de IAV!a"lon des Règles. que aaf&.Je enoare. 

'IllUS Mpartemtntl qu~ ni Ao;leterre et en France, aot 
d .. mulaltœ aouvcnt patM d'UA """' plus mcdee&e c;ue 
c.tul cil! mlnutre, et QUI 1nppc:lent tout aimplc:ment 90U.
aecreta.rcs d'Etat 

Ceu•-<:I, pour ~U-t· alla.clu1a p<1r d.,,; lierul tres relAcbea è. 
un d~partem•nt minlat<!Mel dé:erm!né. JOuWtnt d'une très 
snwd• aulorl~ soat c:mrnd111 cependant dt\'ant le Par
lomtut. dlrltlent dea aen ~ adm1nlat."11t.la t't 90n1 aoumls 
au:x rtg:cs dt la r<~blllté ~r~elle.. 

Cha now. rien d• aemblable llCIUf la raL<00 qu'ou 0"7 a 
J m •• ao.,.;é quand œ n:::nanlalt 1.. t-x•- del pactes 
ec;1". Uonn~ 

Détective A. GODDEFROY 
1.NOIJITU - eu"Y&U •• t •• ANC&S - PILATU ltD 

Il. RU!( MICHE .......... a rt\.. ... oa.H 

Sous-Secrétairea d'Etat 
- Il\ ccpcndaDt. C a !&!IU ret<>Unr à ces oollabor&UGDI de 
com~tODC• dans dM CIS IAIUI à ta.lt ex~tlonnela. Le gov
ntDtftlent peut. en •.lfft. nommer des oommi.all'el royaw< 
cbarvS, dans l• da<naln~ 11><..:1al qu'on leur at4rlbue des 
connat.uancea teclanJqu.,., d'ét udler certains prob16mea et 
d t ooo.P"J"er. 000& les dlrecl.lv• et avec la t'llPOnaablllt<! 
d'lln !lllDlatt en Utre, d'aooomptir dec ùches extraordl
nair& 

MQ ll Mt l.t<l$ rate qUC CCS commlua!NS, à lll&Ddal 
lllllllé. pcfDlltlll cnntact an<: l• Parlernmt. 

A notre conna~. le Clll ne a'est p..-...1e que dNX 
tola. quand sU<Cesonemen~ M1'l Sauveur tt Dclcrolx. !011c
t1onnalrea ômlntnta du 11ü111Stére de 11ntérlour. vinrent 
lnltll-r ooe Honorablrs aux arcanes de notre lés!alatlon 
'1«1.0ral• &I t.oulJuo U. apparals.>alent danl J'bémlcycle 
plulbt Cl quaJ.M d\X:>t!U que do soua-minWrea. 
Un'estpa.sdlt.au~. que l'<m. dotve n~ 

1"1ae: la Coa..:iwUon pour cr«r ces post5 de llOWHleCrir 
ta'"" <l'J:lat. asaez ~t.o d'lln minlS:~re pour qu'il& 
pu-.,t p&rllclpu • la IOlldar!té polltlQue de lollt le eoe
~mtmtot: malS Jow.<aant d'une suruaante au!A>oomle pollT 

~u• leur compe!enc• et la atablltté de leur action p111aent 
a·•xercer p&r des act«'tl et non pas ~ont pa.r dea 
COM<IJ3 

8'ultmeot.. U ne laut pas p!'l!volr que ce6 90111-dlitil&tres 

t<lh&ppcratcnt aux m~nntwu d"5 mtnlslrel en Ull'e 
do111 Ils lt'ralent :a doublure. 

El qu'au surp:w;, pour ln; ~. œ eoudcnl& kllh 
com1ctlons politiques bien plus que l"On n·uamin~lt ~ 
lltn:s de com;>étenee e• de \«'.hn.que. 

U• ccralent, oomme iom la autr• a uumatrff. eC>\IDU& au 
dl)Mll'I .anvan~ metacul ux e~ H~tùletL'C: qut veut qu'un crand 
1<>uvoroeJ11ent. mtmc nnt101ml, pm..,.11r uu corktail de 
c:alholtqut-a oonscrvateura , l t'<-mo..chtt~t Jl.lj, df' Ubèraux 
dlll'll et moua. de 5'Xlsl11tœ 1l'I , 11npura, a 1 ec k'I aoua
.i~ .. Imper , ..x .;: agra m. de llaw&IMà, de fJamlDlant.S 

de "all<>G et de bnisaoteua. 
~!alhtur de noial 

L'accoutumance 

On •"""""twne à t°"1C. dit-on. Apm u!le ~110<!• lort 
ac•lft. le public • ri11111alle petit a peeu dam oœ habltu
ca.. la vi. t-• reprendr. ..,., coun nonna1. 

IA IA>\erle Oolonlak nous en rourrut 1111' CXflOS>lc Irai>' 
pam. on l..,valt wi peu poniue de \'\le en <lerrn•ra !>!Ill},., 

chacun ooura.t au plus p,...._ Nala le calmt rn•onu. \-OiJfl 
qve l'on repeD80 à la pcosslbUlW de gagner un de ces Iota 
qUI facUltent l'exlStenoe. linon à tout Jamau.. tout au moins 
pWt 1011111.empsl 

04 rtYOll I• a!tlclla. les cameiCMa. lft jOUnl.lUX, Oil .... 

tntend la T. s. P'. noua pa.rlc: d"apO!r. de cn:.nce. et DOU& 

annoi>ttr eotln le ~ 
On ptn.. à la Jal• dt c•We loUI• de l>J'avu gens à qlll llDAI 

part de ce penodlque trb.or viendra de plu& en pla1 li poill~ 
par lts l.elnPI q11e nooa Yl\'0111; La I..otene Cololllâle conu-
nue et c· beuttllx p<>ut blll~C»UP 1 

Le eu Belga ,, 

lnd.c:r...t. >11. ooltre DM j<llmala proU!ltt'nt. dt'& lecleurs 
'"'1\IJOl\"'1t. L'acenœ • Btlp • f'9( pour te mouu ftndue • 
Hltltr. c·e111, une honte, •1oe Infamie! San co!TtSpônd'.Uli 
a Berlin eec. un ln<ll•1du •Yant une concep.ton polir lP in U>s 
~rsonncllt de la neutrahw, de l'objectlvltt! et de 11n!or
m au(]O\ llltnle l• J>irN t1-.lttment.&. Comm<nt n'est U QollC 
paa dt!,,. remercié. ooncedlt 1 

De QUOI &"&ilt.-11 f L'alrfl\te • lldga •• QUI n'œt CIU'l:ne 
..,.,tullt ~nn.roncauona, «>111Utufe 8DUS torme de: IOdi:U! a.no
~ OQQnan1 !Oule p.ranue tl ~<ment ln~<bn·e 
des pouvoln publies - • ce qu'il parait, !OUI au rnall\l -
entretient • Btrlin un turrUl)l)lldant pe.rtlcullrr qui lait 
IOD 111"1or, tort CDlllcltnc1t11M1!M!nt. dans dao 00bdlt1cm un 
peu l~alM. NnS dO\I~ 

Cbaqut jQw, U t11U>amtl plu..ieul'S cotonne~ d111!1m11&• 
\IOllll, d'lmp~ DOO pOlll\ p.-aonnelles, mPts <:4lle.-
uvea. Il eai le pOM-pazole ~ l'Allemai;ne olncltlle tt dl

l'lcff. 
u te' ltçapl\le : c lAS AlltmaOCI& 4....,, • ... dm.. 1 a mll•rwr: 

bltO 11\fonMI de Berlin on ..ure. •• A en crcirc œrl.3.lnl!s 
per90Qn&Utés PQl'\leullfftllltnt qualiflhs. • OoncltlsiOll 
obUptolrt : l'Allemacn• U<nt 1 .. bon bOlll, •llc a pour elle 

le drOlt •t la force. 
O'Mt aua dé!agr<!&blt l etat.ndre 13t-<e la lauw du 

ooTTesponclan t de Belga ? 
J:tant Il-OU, aur place, C«" ,lournaliSI<' c!Olt \ran=et t: e 

~Id I• Wormat.10111 qu11 ~ient à recuclW:. plus ou 
nllllna ai.-meni- et &urt<iut œllea que lea li<'mcez de 
M. Ootlllle1a 1111 1oum1aant. n n.., pG1.& le chotx, mm un 
paya tn ~; I• enYQJâ .spklatr•. neutru O-J non. ris
quent llOll)oun d'fU-. rt<"OOdull.a l la rrontlfre. una ç:mdra 
ronn• Cie procei. dès qu'lll dévtrnt de la t1111e unpooêe. 

Boudina et gibiers à la Kerme»e 

du Rouge-Cloitre 

boudina noi111, blanca. ..... ..- la final> oocl >DillllUca, IOUS les 
l1l*n à la t..;ioa i.!lenda Ire de Tante F<'llcie, à del pn.x 
doux, c. Mmedl 14, ce dimanche 16. ce lundi 18 ct. à la 
~ et bocptt.alitre Ab\>Al.'e d11 R'>ll~e-Cloll,.e, /\uder
ibem-Forêt <t<!I. 33.11.431. 
Ne c<mfcmd.ez pu: c'ul l'ét. pcmt en blanc /chu Dupret). 

A chacun son métier 
Le correspondant !ail aon mltler. avec pl~ OlJ moins 

d'enthOU&lasme et de conviction. le sen1œ de propcqande 
allemande qU! le tuyaute et le tient en lisière lai' le alen 
et li' .. l>len. 

St noua compreno"" mal Io colho de <•rtalns dt nos 
oontrt1n.. Le& illformatl<lna du correspoowu1t •i>klnl de 
c Bel;a • à Bel'ltn leur panlaaent sus;>«'tta? Rnl!On de 
plua pour 1.. @Jucher Ellis !ont iOU\"ent doub e é:nplol 
avt<' celles de 0 :S B. elles n·~o 901lt que IM .:om:n n-
1&1<-. pazt...., ~•? c· .. t :e moment ou J~ p;;lll' 
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le secretalro de rednction ou pour Io ~teur en chef, d• tee Flamands et les m~t.re aw: ordres, t·xclu.slvtment, de prendre aon grand crayon rouse ou bleu, de 11abrer dalla le rr&déa flamand.< 1 • ~. d'y aJo<ikr les CX>m!lle!\talrœ qw S'imP<•""1t. ~ O~na .-..n m~le na~llemc:it, n'."Clamr des ot· Les journaux. " notre humble a•il. ont 1.ort de pro<e&t.er ~ ! Tou.. les vrai. ~'!Jlmands lu! écriront pour lul a:gnal•r et do lé plamclro. Nul ne lts obhgr à lnserer cette proee. toutœ 1ea vlo!a~lon. a l:i loi. mfm~ les plw. 11lflmes !t il ae Ds ont Ir droit abeolu. le dt\Oll' mtm~ de la commenl.<!r, ~ d'in:~rven!r au rmni&ttre à LEla M&jOr. au Palall de l'élaruer. de la met.Ire ~'enwei: m ml. au panier. Aa<'DCe du Roi. Au be6oln. li ai;i...,. Ult;alemen· n le proclame et &elp en provenance' de &!rlin. agenre D. N. B . c·esi. chou le c Standaal'<I • l'IJll<'re ! vert et vert chou. Ils le a&vent, l'ayant maintes rois con- De plus, Il Insiste pour qu'on lui ra.sse µart de toutes lea l!taù!. Qti'•ls ag!Ment en consf!Quence Et pula. U y a. à parole. Imprudente.. que pourr&lent pronon~r dea olf.clers Belga, aoc!é'é anonym" lnd~ndànte des pouvoir.; pubUos, ou ~ Ç&db, en maU~-e de neu~:~ La plua grande dllo un com1~ tecbnlque groupMt les pclnclpaw: ~ura de c:rétlon eat prom:st- aux dtnouelateuro. lia dom·n: ~!\Ir la journaux ot se n!umsaant Lnls réaUJltrement. C'est là qu'il main. non seul~ent à œ qu, la 101 llllllul>;tlque aolt scr~· faut atlr pnur nutant què ce comité te<:hnlque ne eo!t pult-usement observée. mai$ à ce que Ir.un <:Ml& ~ manlPB> à molt~ !ani.lmc et qu·u a!t quelque chou à due, ce reatcnt en a~ ~ leurs plt!ére~ paur t..U• ou ::tlle Que nous ttnorons totalement. na:.ton Too1 propos Imprudent dœt bl t'.re rapporlé et li Eu résumé. que les g•na de pr- rasserit eux-mknes airtra. leur polie~ daru; l•urs g82"lt1'4, et à p&rt cela. les dé~hes C'eat la d~!ation ot'ianl$ée, avl'C toua a<s abui pœslb1"' Btlga de Berlin llDUS lnteres.ent li>ement, au moins autant et le cS!&<ldaard P'n~·~• Uh-"'en' "'l1lS tou:<s "'5 u,. que celles <le D. s B . c L'tùlem.i :ne vow. pot.rie. • 1 ..,....,_ et C><nt&m. n ' 

HUITRES 46-48 RUE DE LA FOURCHE DEVENEZ L'ASCQT CLUB 87, bl Emile Jocqm.aln ne ~al.an établi• deplJiS &O ans membre de ""'1r (O(ltu les meUCavtar - Foie gi H<-• ,,. LEJEUNE leun ooctta .. · oripart · par ROBERT:.. to roi du oocktaû. Télépbonc;,: 11.18 42 • 1118.43 

Le respect de la loi c'est la baae même del' ordre 
Tel ~ le slog '.<"Velop~ Journ.1 ·""1ent par le c St.an· 

daa.rô • qUi, bien 1·ntendu, ne connait qu'Une Io!, la loi llnQ'U:stlque, et quJ pour lA !aire rœpecter, ne recule P6S 
dC\'11.1)\ 111~· 

L'arm«J be'll;e œ~ sur pied de guerre ou peu s'en raut, 
le canon t.onne lt. notre rrontlètt; des lllllll<?TI de ramWoo Vlhnt dans l'angols.'<e; dea braves grns. par centaines. eont 
dl>Jà dans la mLrbe De quoi demain aera-t-11 fait? 
Con~ces que toot ce D y a d'abord 1a Lol. la lol 

l:n&ulsUQue. 
Un orncler wallon a..t-U dit à c Jan ooldaat • c En aV11nt, 

marche! • que le c S:&n<hu.rd a erA' au a<'andale. d6pole une pla:n!e, ~ l'E:at Mo,Jor g'nenl ~ !'Armée, ..-We 
le M:n!atr< de pro'.t'St&Uona véhementea. 

D a d•!3 correspondan~ benévolea da.n.s 1.0utœ les unlth qui lul al(nak!nt que œns t.elle oompaplle. U > a oent FU.. 
m"'1<la et quatrM'1Ilgta Wa!Wns Que le commandant rfdl(e 
acs ordrN en fn.nça1s. . n '/ a ourtA:>ut '" questJon des orttc!ers. <Ica officiera de réserve ll:ll'tleull~~nu'nt. 1A plupart d'entre eux &Ont d'orl.. Cine wallonne oo bruxe!lo\5<' Partnu\ on f10<C0ll8f\ qu'il$ 
font prc11ve de la mel!loure \'Oloolé pour oomp.~ndre l<ura 
homm!'ll Ecraal'a 1mr une b<•qne à laquelle Ua n'éta.lent que ~remeti\ préparés, !la trouvent encore le 1empa de sw..,., dtS ooura du soir dans leur cantomwment. potlf 
apprendre le !l8m"'1d. Qu'importe! Leur prt\M'11~ à la ~te 
d'Unltl'a flllmandos est intolérable. c·- une atteinte de plus à la Ui're Flandre 1 

n n)' a pas auez d'oftcl<rs de rtacV'e o~ des 
J>:lfS fiaim.nds poar encadrer les unlta tlauMuldes dont le nombre a été oona!dérabléme1u augmen~. Qu'tmportel c ln 
Vlaanderen V!a&IMCh 1 • A l'Artlllerie, au Ob>le, al les ttal· 
mmta 800\ of!lclellemenl flaman<llaéa. l'immen.e m&joni.6 dCll OU!cltTS et gradé; cl.- ..-..e sont Wallons ou Bni
xclloi1. Abomln&bll" scandale D n·y en & pu d'llut~. !!lb 
bl•n 1Rnt pts! on ae ~ des <11dr<'l!. 

CHAMPAGNE · 

HEIDSIECH MONOPOLE 
Unités et soldats 

On a rappelé aous les armes dans leurs unités re..peetl
~ ou dana le dtdoublemc·n' de c.·ll~. de. P'1&mal'lda et des Wallons qul avalent fait cnaembi.- leur M!l'Yl<:e mU!talre, 
IOllS l'anclon reg'l.IN', et qul • 4'taient toojoura bl•n en tendua. vs réunir aUjourd 'hui est un scandl\le, la loi ~ vlolff et 
i.e c s:o.ndaard • a'artre. 

D a'..,t."mt de r.wembler d3ns dCll unJ~ dls:.lnctea toua 

Franz-l'antibolchevik 
M Pram. Van c. u • • n un tns rnu>d homme e\ qUl n'aime point M. Huben Pl•rlot. Qui !'ranz 111me-ll en 

dehors de Franz? Frnnz voudrnlt regenl•r tout et tous; la 
Chambre n• suffit potnt à sa d~vornnte ardeur. Il a dea 
lueurs de tout et dCll opinions bien &rttttts sur 1out. TOllt cc qUl est 1ou,.ernemental. de pres ou do lom. lul tst Insup
portable. sauf la contrainte llniUi$tlque. Il a horreur de 
la neutralité au sens ultra-strict d• la rue de la Lol et Il ne 
cache pu ao11 lndJCnauon contre les gens qul c rentrent • 
courareusement leurs decoratlor Iran•.- ·· set brUannlque1. 
Bra vol 

Franz eat un beau PBrleur et la Droit~ le dernier salon 
où l'on cause a&ns .,._r le mob•l"'1'. a retenti de - tm
p~uona. C<:tte fo13, Il s·ag1S1alt de 111rmat1atr la polit!· 
que agrtoole du cab1no1. M. Van Cauwelaert n horreur d• 
ça a ne comprend pas qu l'on veuille, en haut heu. ror œr les cuttll·ateurs à aucnntnt<r les emblavement& d&N 
une proportion rigoureusement déterm~. 

D l'a dlt lout net à M. Pl.rlot, qui Inspire boauooup 
M. Char les d'Aspttmont·L)nd"u <t ce r·Jt une belle att111-
pade : 

- Noo.s en a\'Oll.I tw<• d< "" ordonnances ~tal 1quea ... Avant de réslement<r les emblavemeut.s, \OUS ferlez mieux 
de vous occuper de \'Otre marché lntéri••ur que l'on d~r
unue comme à p!nwr Noo campqnard.> ne sont pu encore mùra pouT le Ko'l<hœt' NOUll ne aommes p&s en 
RUllS!e' 

Le ton mont.ait et dt- mouvements se produLSa~ent en sena 
dlven. Le 1rb noble comte de la chall!de de Cllarlel'OI 
l~ pr6c11 · '\mmen1 a l'a.D · 

Lea reatauranta des Grands Palais au Heysel 
A l'occu.ion des Sa ""5 d• A .. ment.a de a k.1<1><> 

de la Br.-rte. les R1'$tllUrai1t& el dl\'e,...., c buvettt'I • aux Grands Palais du H<l""I ronctlMnent oormal•ment - et 
comme de coutume - sous la du'<'Ct.l<m Bour)Oo.L - Repoia lJnpe<:Cabl.. P' t.~ modêrë.. et Mr\lœ rap\do 

Faire et défaire ... 

c·- toujOurs travailler, dll<:nt Cf'rtalns. mal5 fla\ 11· :remmt travalller sana profit poor pe'"'°~ Les IMpecteJrs de l'en.elgnem•nt moi •n. qui avalent elaboré un nouvel 
hortltt. t'. ttab!l une réparlltlon nouvellt d .. malltna d 1 
pr'Ol1'alJllD<'. en offrent Cltl extmple probllbltmnit bien w· 
volontaltt 1 as al1lltnt reu.>01. lt'I 12 ot t~ Juillet d•rnlen, 
à f&lre •lrner, pa1 M Du<"berg. dœ cll'Culalres supprtma.nt notamtr.ffit le11 coun ~ dessin et de mllllque, 
du moinS rn !Mit que CO'.ll• obllptolr.s, aupp.'1mA~ le gre.: 



POURQUOI PAS ? 31l7 

de la ctnqultme deo at.b~es. autgeant le cours de mathé
matiques, tnlu:i, un ULS de mesure& pannl l~uellœ Il ~ 
avait beaucoup de bon et beaucoup de mauvais à la fou. 

La circulaire du 12 Juillet, notamment. ne a.cwiwt plua 
du IOUt que le oo= de seconde lallcue pou•'1llt ~t."e ttn· 
lolU l>"I' deux brure& IUPl'ltmentalna. à la coad!UOO qu'UD 
out&ln nombre de parenta en llsoellt la demande. Alli&I. 
la drculal:e du I~ ;en&Jtrelle rappela q;ie et.a cl.lapœltion.s 

~ lfplcs, ~usement.. Et ana doute e11-œ iarce 
c;ae béa'100UP de peraoones n an.lent pu eu cette de\Œlt:ne 
cuculalre aous lœ l eux. que l'on a cru • une amputatlon 
nouvdle deo COW'5 de frantau "'1 Fbndre. 

D y a un mois. et vu surtoUt 1 ... proleltationa vives et 
nomb~. tant des parent.a que dta chda d'ClabUMementa 
d'en&el11ncment moyt'll, M. Duesl>cJ'fl a quelque peu ren
versé la \'l.pew'. Le 7 septembre. U a ~ aux préfeta 
des atbln6ta ro) aux et aux cllttc~ des ~les moyennes 
de l'Etat Wl nouveau papter ~w-aDt ne1temeot ce que 
in mesures antéz1eures aYaleDt de <lraooruen. c Auew>e 
modl!lcal.loo d'bonltre ne sera 1ntrodul:e, actuellement, 
dam les cluocs autres q~e !"" ~ c;aaa ID.feneures. F.:n 
rallOD dlll clrtaDlt&Dœs, j'al *ldé de ttnODCU à toUte 
modlllcaUon de programme, sauf • cclk que rmd iDdlSPtll
l&b~ la auppraalon d'une heure de sc!<nces et de matht· 
matlques d&llll l"6 deux clasua l.nltzleun-a. • 

Noua ne ranlmtrons pas le d~ll&t a~utl avaloot donné 
Ueu Ica Innovations duesberglcnnes. Noua nous contenté
rona d'tPlll11ler une parole de bon aen• ! mate. c Comme Il 
a·ailt d'un proç&mme réduit. son appllcauon oe p~

ten aucune dJlhcult<l ; on pourra mtruc, atm d'eviter Jes 
d~mes aux famli.es et aux a•unn de préts l1e llvrt$, 
reoona-.r • l'ln:rod·:1e11on de manuels nou1eaux. • 

SlUa aommœ persuadés qac plus d'un papa dira : cout!» 

BELLE AURORE 1. PW:e des Martyn. 1, tél. 17.55..W. 
Menus à 16, 23 et 3$ Cr et à la ~. 

Neutralité aaexuée 

!n dépit dea dt'clarations Ialta le ~ St'ptembre à la 
Chambre, par MM. carton de Wlart, au nom du croupe 
cathollqu• , Adolphe Max. au nom du groupe llbéral, et 
P'r&ns Plxher, au nom du groupe llOdallste, qui tous ont a!· 
tl.rm6 que mallré la neutralité de l'Etat le citoyens belaes 
avalent le droit de professer leur opln!on et de m&nl!ester 
leur 8'1Dp&thle dam un conlllt ou leur llOrt eat en Jeu. le 
1ounmement Uent beaucoup à ce que tout ce quJ dépend 
de lui aolt d'une oeut.rallté parlal~ment uexuée. 

n vient de Caire savoir aux lonetlonnaltta , par une clr· 
culAlr" ~manant du Premier Mlnt.stre, a·u vous plait, qu'il 
t!tnlt 1nt<rdlt aux lonctlonnaliu d• pn-ndtt pru-t à. une ma
nllestatlon quelle qu'elle soit. 

Oo sait cc que cela l'eut dltt, mat.s Pl13e•à la lettre. cette 
c!rcula1ro ln~rdit au lonchouualre d'assister à une pro
cession. 

WALON Frères Démenagements, Garde-Meublea. 
Pl de B• ,.. 17 71 18. ne pas conr 

Une propagande qui manque aon but 

Il discours • Hitler a été reproduit rn Belgique par les 
""lna de IA prupag•nde al!emande P"'*!Ue dans la même 
proportion q1:0 Ir portrait de St•~• en Pologne russUlée. 
Slng~:l~re propagand• tn vtnté. Le discours te: qu'il nous 
étal! apparu d'aprl3 les anal)..., tl '"' extraits de :a 
PttM<i. 00111 pa:alssalt conlua, f alblard et v:de Dans le teXte 
e'<S\ encore pli. Cette P."OS<! est prop....mm: llti.s!b'.e et 
comme lllQn=ent ~ maunlse fol. Il n'J' a pu mieux. 

Comparaiaoiu 

Suppoieona que dm>am la c VŒ• du P"'JPle • publie d"' 
ortlcl~& ralsiult appel aux •O. la\8 pour qu'ils lui signalent 
tou~ l•oura plaintes con«>mant la noorr1t.ure, l'éta.t dei 
cantonl1"'11rnta, la fJl900 de lie corutulre d<ll arndés, et<:. c' 

- Mo~ ln cora. I• m'tn !la.lance. 
- Et moo, donc ... J'ai un stock 

dt •RADIEUX• 1 

SI ancf.,. cru• 1011 am CO'. Il n• rtrute 
"'21 ax c RA.DIEUX• 

Bu oenu dau IOUIU /u pMrTlllJC1'S 
0 

dllant que tous les a.bus t1eront, ~cm ·n ou .~ "11ement 
ttprlméll. qu'il sera doon~ suite à touta le.; p:..in.a eL que 
la plua estftt:ne dlscrél.lOD si t;ar"ntle aux corre&j)OOd&nta 
btn~'Olea. 

SulJl)OIODS en::me qt:e ce joums1 cleman<!e à """ t«tœra 
de .-.char<ler leurs olllde1'11 dans leun PTO!lO" . dix m1-
nu~ pltla tard, Il serait lnt<::dlt par l'autonte mfüta.lre, 
1·11 ne l'est d<!Jà. 

Et cependant, c'est ex~ent la m~m< chose. 

LA MEILLEURE TETE DE VEAU 
ae vend d"'"""""' et cuite " p0lnt. au mrilleur prix a la 

GRANDE TRIPERIE CE...VîRALE 
coin rue St...Cathertne Tt!rpbone. 12 71 10 

La viande recommandée pour la semaine a 
Lea eecalope:; de fo • txtra • 8 tr. le 1 2 kg. 

Babel radiophonique 

Lea postes d'émissions des grandes capitales d'EUrope 
abreuvent de communiques otrlclels et de comment.a<r•a 
otrlcleux lea auditeurs qui ont encore. à l'heure actueUe, la 
patience et le temps de lœ écouter. Si vous tournez le OOU· 
ton, voua entendez un gpœker qui parle anglais. vous •·ous 
croyea l Londres. mAtS votL• apprenez au.ssJtôt que c·~ un 
poste alJemand qu.i 11U1te les quaUtb de lll. Adol! Hitler. 
EMrv~. \'OUS tournez le bouton ('t \'OUll l'!'.ltcndez une Pran
çalle. ans le moindtt accent.. qui parte des borret:r1 de 
la guerre et s'en prend. • à M. Churchlll. Vous rous êtes cru 
l Paru, alors que rou.s tcoutlez un autre poste allemand. 

De pl111 en plus énervé, voua cherchez un auJre poste. 
Cette Iota. le i;peaker parle en polonais. Ne comprenant 
P'l6 arand'cbose à cette l•nçue, on s'en va à la rceherrho 
d 'un autre poste. On entend unr. 1·oix •'è<:rier: c Allal Allo! 
Ici Moacou 1•, et le &pt•alcrr aov1éuque vous annonce trê& 
sérlewiement que la dlfféronre qu'il y a entre Je régime 
actu•I dont jouissent les Ukrainiens et le régime polon11ls, 
cornJ<p0nd à la dlfTéreoce qu'il y a cnlre le c!el et la terre. 
ExMpérf. on pttnd Racl!o-Parls ~ on entend parler alle
mand 1 Enlm, on se rabo.t sur J'r..N R l't on entmd : c Le 
c:orreoponcant de l'Agenœ Belp à !krlm raconte que •. 
puis : c One dè~e DN.B transmet la nou.-elle que.• 

c Le mln.latère de l'Infomiatlon nationale lllllloncc que...• 
et l'on entend une nouvelle que l"oo a lue déjà. le matlJl 
dana toua les journaux de Bruxrllca. 

Heureusement que. de 8 heures ;\ 8 h. 30, Il y a ln demi· 
heure du ">ld~t .... .,. P.sthrr 0 ·lt•nrr. Roels et LllJc4tL 
San cclR, un it;.cndialt uJu 1 ,..$te i!c 1tldl1J nu plus offrant_ 
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Entendu à Berlin 
L "" berùno;s se ttne•mtrent pres de la Wilbelm-

Slrns!' Ils p3rlent de la S>tuaUon politique <! plus peut
~ étre d<'ll 1-.!SU'lcttona et des n'quJ&iLiona Tout à coup. l'un 

dit à l'autre. 
- Sais-tu quo l'on ,.. nqulaltlonnu ... felllllos de papier l cigarette• 
- Allons donc. i;;i poutqllol faire? 
- Ma!s pour envelopper le beurre, rfpondl\ ''aml 
La Oes:apo n'a nen entendu. 

LES ACI10NNAIRES O!fi tN'l'DU:T A LIR& LE DIMANCHE, LA CHRONIQUE FINANCIERE 
DE « LA GAZETTE». 

Une retraite prématurée 
La retrait< du Baron Berry, mJnlall't a U Haye, po.ir sunple motet de santé. a mta •n moi tout le corps dlP.:olr-'>Uq t: Ou le -~ qull y a quaue ana.. quand k Roi nomma cc dlplomate mtreprrnant et remuant qu; au1t toutl'.S ses p. t•férenct•.s. chacun put admirer ce choix. Judicieux M Herr; etalt essentle~ment c de la t'llr· r ~. • et Il mit lngmle'ur, et Il l\all tra•alllt en Chine, et Il avait mls sur p~ l"Ofhce Commercial d• IElnt. nie d.-s Attg,totlns. AJ mlntst~tt. on l'appelalt v.; lonUers monsieur c l.ill<• •d~ p:lr Jour • Et c"t!Alt ,,.., LR<>l qiand tl etall due de Brellant. antt ttud!e cette organlsa"on notn'<'ll•. due en crand• partie a l'lnltlatl•e do MM Van Langcnhoven et Vande..,...kle n troUTa t..e Herry ln!< &'1nt et o.pr~.s 1a mort du Roi A:.,.,_rt, le man-D pr:idant six mols a upm ci.. !~I pour rforganlser les stn1ces du Pal•l.S. Le beron H<•rry était alors con.seiller d'ambas...de • Paris. li °" vint â Bruxell .. qu'en vaeanœo et au botlt des six mo:a du Palais, reprit lOD ..,mce • ParU. c;u'!I q mta J'lt'U nprb pour Luxmibotirg 

Luxcmbour • mèn• raetwment â Le Haye. et La Haye f$~ devenu un pœte d~ premtue Importante 

Au b<Jra a' Ja M~use l Yvotr : 
t< L'HOSTI<;LLEJUE » 

Etabli.'. :l<'mtnt unu;ue dans la •'&lit.. chambr• twcue-... menu a 3~ .r gouter Ir 7 50 Ouvert toUtf l'&nn~. T~lf!. phone. y,·01r sa. 

L'homme (1 à une idée par jour 11 

M Char'ei Mask• ' etant mort subitement, M- Herry part t pour la Haye. A ce moment, 11 y .-.çul la vl.sl~ d 'llD jrnM hom11>e qu tl Avait b<'aucoup connu à Par1S un AJ!em:u1d disttn uc. sana l<' sou. ma., Qui 11inal:Jalt S<!r!eu:ie. ment daw; un~ grande ma!S>n de oommtrcc, et qu'on •OT'lt 
~ cou;> à l'a.mba35ade_ C 6talt le Prince Benllrd de Llppe. Le! r.tatlom sont toujours un bien prec1eux 1"' Prln"O altmund M qttltta phLS la Rolland~. 

C'œt le Huon Kerl) qui la Quille. provt.olttm.ent, ~ 
ron.We 53 nomlnaUon a"'lt bc3ucoup ~té ks mlb4'Wt fla· mlng11nts qui ac trou\"alent, comme par bMa"', d'tnnombralolr.s candld•ts à la diplomatie. li.'. Baels. en particulier qui troul'e que Sruge:s na pas l'tl4'ulre qui confient a <on tc'u M. Baell! remit d'être mmisttt a La Haye. M Van IMcker. I• P< lt Phlbp!"', qui n'•st pu de Mac<!dolne. commmça à s'113tter a~. et à prendre dl!tl leçona de dan.se et de maln'lcn. Jusqu'à M De Vre.lchou•m qui ac mit de la ]Xlrtle Il paaa chez le coiffeur Ctpendant, M. Spaak Unt bon Delen.<e11r de ln c rrlère. Il nomma un homme de la carrt re • 

Ven lt me.ne moment.. M Pat7n. rnmmre tes A!fatrf'S 
èt:nn~rfo drs Pa)'l>Bas, lut Interpellé par des députés cathohque.< du Limbourg qui luJ demandaient pourquoi u at11lt namm~ à Bruxell~ M Kartupma, qui est protestant. 
~I Patyn ttp()ndlt o.V«: une grand• ""'._ que c·t11L1 !>"'"" que la d1plomat!e hol:andaUie ne comptait Pll6 d~ diplomate conren•bl~. qul lut au!:$i ca'holique E'n BelJlq·;e 
U parait que noos "" ~on.a Pt.- encore de conven&bl~ JlnmlZlgant. O'est ennuyeux. 

~~~~~~~~~~~~~~~~~-

Le aénéral analais Carton de Wiut 
Les JOum&\<lt aui:ia"' ont armonco œs Jou....,i le retour t. Londru, ol) U a tté aUMltc'.11 rc<;u t= li> roi Oeortta. du 16nbal Adri<-n carton de w .. 1 QUI se troumlt l test ck la Polosne au morntt>t ou cc pa.)' f\n a.>mllll pe..r 1 armée allemande ot b1en10t envahi par les troupes ao•ltt1quea. L'hlatol.re de ce ftno!ral. dont la physlonornle est trts popu. lalre en Antrletene, n'a rk'n de banal. Nt a Bninllea. proche partnt de nottt C>lrtOn de \\ lart • nous_ 11 ..-.llnan sea études 1t Oxford lorsquo éclat" la lll•·m au Trknsvaal. 

$tdUll par la IJTilDde &TI'Dtllre ll nngag<a llana Jea Irlab 
Dra!IODS Oil Il de.ait !aire ""1S..,. grados. Aprù s fin compom brUlammenl au Tranaval, ooua les ordres de Robert4 et de Kllchtner. li sorvlt ensuite en Niger1e. aux lndf'I. au Soudan. partout où li y aV!>lt des coupa t. rTeMOtr. Au 111<>
men\ oQ 1·00..,,t la ruern' 1914-1918. U commandai\ une l'•J>Millon aur la côte de:: Somalll et """"11 d• Pt'rdl'I' un œll à la ault.. d'un brillant rail d• ru•ne P •nt!ant quatre 
.,. li rut constamml'nt en campegn aaut les l!lt•rrujil.l<ma 
ducs • ph131ours blossures, dont 1 Ut!<' 11Ttve el quJ nkwa11a l'amputllt1on d'Un b•""· A Il\ rio dt• b gUelTt li ~tall por· teur. entre autres distincltoM de la rameuso Victoria c:nm, dont on aalt le pre:l~ m Ang emn1. Ill~ al~ d• t'llmp du rot G<!o~ V, 11 fut eMU!te emo 11 en Pol<>G'n• t. 1• t~IA: d'une mls•lon mlllta1re el pArt1c1pa s•nsl A la dtlen>e de Va.nov!• en 1920 Oa,,. la IJlltt<o, Il se rtûra du aorvke aew. '1Ylnt le plus l!Olm!nt daus la région du Pripet, à la lron
t1~ro rwze et se !lm\nl il '°" sport favori. la ch"""• au 
ft'Oll gibier ~tarit Il une Vlenno:se IA con>'•s:ie f'U"ll"l'Bal>fnhau.sen Il rut pmdant ta grande guerrt l'occaal<>n bien Inattendu• de corr.mandt:t" un iour Wl< un1U angl•Lse race à une wutl": a11emnnde cornmandée par son br.au.ftrn..• Ce scmt là d• ces rlsqll"" aportlf• que le œractère an1l&1a ILC'ct'"Ple !t ritus mplemmt du mand,.. 

Aimez-vous • bie~ '' ~ger ? 
:;1 vow. 6•eo a"urme~. sJ •ou• savn apprtc.er la fine culaine. rendrz.vous à la R6U5S('rie d'Alsace. On vqua 1· =· vtr• un p.<rdreau onl.ier dore A point. &Ttt le menu à 45 Crane>. l'txqUlll menu b.~bltcd SS franQ 
HU!trea bien en cllarr. au r01e i;rria rose de la Rllf ioa<11e d" Abace occompagn•nl tous lts m•ntl.S. 
Rllltss•r!t d"Al• 104. Bd Em Jacqnwn (Ane Bd Senne) 

Mis en boîte 

C.. d~•~ C<>mm~ .. nn l'auttt jour, aux nounllfS dans ce qu'on appdle le bLigorama de 1• 1'at1on - i<avolr le perlStyle du Palall! dt ce nom - lut copttustm•nt m!s en bao"te par un toUt jeune journallste parllclps.~t • la llf-
che awc tnformauona. 

Comme notre :tti; slateur mOS<"Outa1rr s avan(a1t NJltr'ant, a'W'a.nta.a1 wr. la mam rendue a tous 1e Jo-..an\&l!s~e or t un air ellatt •tUpefalt 
- Comn~i·nt. \"OUS n êtn pas arrfté' 
- D • donc mon petit, tu t.. crolA à Paname, aous la d1ctatur. Dalad!er? Id. l'on ne collre llU les ~cns PQlU cnme df" ;;ac:lfi.sme 
- Vous po.tlflqucl Mail! c <'31 PX&ctcmrnt pour l• con· tnllre <;Ue VOU$ rt11<1u02 d"ttre collr~ li y a qu•lqurs "mal· nts, riotant les dcroin; que nous .:i1pase la neutnll:ë 'l(>WI tratt!ez de pl,.u::e e· de !Aches tou.s Cf>UX qut ne roulaltnt pu sur le champ, partir en guem- contr. Knl•r c·,111 un dellt, men cher deputê. 
- c ~ta • un Mht il r a troll! ttl'Utn'3 mals d•pulll D y a preeerrptton 
- Oommrnt? QUf'lle prcscnption? 
- Cell• de notre rrtournement dr casaque bt.n. Cu c'est nous les neu'r.ùls'u à •rance • prts.ent Alora en d~ vratt ptull>t nous d«orer 
l!:t Il partit. en soulli;nan• aon troll d'œpr!t f 'l d'un rire aonore et arprob<lteur 
Mats n ttalt seul à rue parc! ses aud!:eura. D J cn avaJ\ 

quelqu~una qui i.- pla!1I1aJeni:.. 
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Un document à propos de l' u Iroquois ii 1 

A prnpn:. d• L• d1·,ll1lCIJOn d• l'/r<JQ14< ..... 1 pttdlte > par 
J'amU'al ~m&nd qui a eu la boni~ d'en prtvenlr aon col
l~ut' amtrltalll. les JOUmaUX d'Alltmt.11ne el de6 Etata
Unl& ... oon1 rcmls à d.U!Cuttt la prtmtdltallon de l'Allt
IJIA4rll0 dan> la llnlstce c!lstrucUOA da L.w!!anwz. 

Cette dJFUMIOn .. va11 rem:s aux~ en 1m. la p..
françaioe et allffi:lallde. t. la suite d'une accusatlon formelle 
lancée ccnlre lfS lml>ffieara du L.11Sllantc dl.na le Jlatin 

dos':8'.':cJ on 1·a sans doute oub116 - ce qui puait a><>ir 
tran<M IR queallon : en Juin 193b. Stêphane La\WUUle re
çut du sén~ral Gouraud !A lettre auh ante qul ecmble blen 
c:onollluer l'lndtlllable èp:loiUe de cette pase d'h15t.olre; 

Jal lu av::~~~tntbêt vœ artteles 111r le t.oll)ll

la~ ~1~111=1~ par lu anctms ccmbattants amencama.ul 
le ouls r:iUoé par B.:lst<>n et )'al \1alU HUTard. CODd t par 
Je pr(:sldem de la c~leb~ unl•tnlte, M. i.oneU. .L ma 
montnl la eonec:Jon dea meda!lleS allemaDdo de 11Jm..ers>~ 

l parmi etllts<I la mèd&lllc rraet>fe • l'ocnsWD du fa:iièux wrt>lllai:e Elle reprllaente d un c/)l.é • le& passage\' 
achetant lrur blllet de po..ssan a la Mor\. dOnt. on \'Ott e 
crane dcrrJt, • w1 l(U>Chet de buralatc •, de 1 aut.re1 • le 

ucbot •'ablmant dans le.> nota 1. Et utte medall e est ~U.- du & mal 1915. c'tst+dlre de= 1our1 a1·ant la ccta-
icroplle. ra.> Ot~al oouraU4. 

A molna dè voir.• d'\DS cette date. UM erreur difficile à 
1mac1ru-r ,., ~nce de la cn.ntê d• l'kt'nement et de 
1·eopr1t de mttbode allemand. n·~ pu là la prouve for
=lle de la pttmfd:tatlon allemande 7 

L 'au\.eur d"" p~ntes lJgJ>es (>OMtde la m.'dSllle en que. 
t.ioo 11 t!l:œ IOlllbent 8005 lea eux d'un lec~r QUI desire 
ap~ODdlr cc point db.:s:o!J?, li Wnt Cii' tlmol1"'.age lt. la 
cl.lapOllUon de ce lect~. 

OulUlar• •l accessoires d'auto> ~ ST ANGO . 2". ch de Ch.u-lcrol. Brux 37 $8.78 •-•••••••••• 

Thémia mobilisée 
p,. d".~m , .. m..., Palai$ de Juat1ce. à Bruxelle6. Dame l 

Ou " mob!lllé tout :e monde, le.. Jus:ea. lea a<oca:.&... et 
Jusqu aux prumual n ne rœu penonne• 

C eot al Yl'lli qU<' :u chambres corr«tlonnc!A $0Dt fer
mka un ou deux jours sur lrolal On ne Juce à peu ~ 
que lea al !Aira où les pré>enua 80lll détenu&. Dans la plu
PMI dca auuu cas. les prewnua ayant 6te ral>!)clés aoua 
Joo drape:1ux lœ pou?'$Ullea 001 eW! auspendll<!S ... OU en
core, c·.,.1 l'avocat qw a ete ~ de reJO!lld~. Alors. 1"" 
~11.,. de la courto111le exigent qu'on latme au confrère 
qu'il • d~ charger de son dœMer au pied levé. le temps 
d• se docum•ntor ""' raua.re. Reml.s<: ... Tout cela va fa1re 
un bel cr.bo,.~llai• dana quelq'Je temi;&I 

Ceci •xpJque que rarumallon qui réllne awt Pa.s Perdus 
aolL des plua médloc--es! D<a clle.n!.i qui attendent un 
• cher maitre 1. dt$ • chera mal~ • lrfJIOrutanta qUi b&
vardrnL !lWCC leu~ )eUDe$ eonaœ'W'$, littéralement noïMS 
de DclOint eea ~ O... lltnl~'S qui cherchent an
xlcu.emcnt locca.von d• plaœr leur thtone IW' l' •attaque 
en pointe qul pcrcrra la l:gne &eclr!od ana coup fénr et 
a&M c(l(lter d'homm<'S • • 

t. r a au...l lroi c neuü"allstes 1 ~ 1<'6 c antJnt'\ltrallstœ •· 
Ce11x·l~. P.lA d<' Jonr qu·u. ne se r•ncontrcnt. .. parfols avec 
frnc1\S. Un ••oral el<!, psr principe, un homme capr.ble 
d apoolropher avec la dcrnlcre \'\olence un d.e aes con
!re-to QUI es• de l !luire cO~ de la barre et d'al!er ensul\4 
en l®tbnt pr~ • 'a.périt.! en "" comparrne. Mai.S. ct".U 
fo!.a c:m p'\15 lb t.:.:.X! 

CH ASSE 
~uite ~précédent 

•-utcr"· bOttes, tmperm~blea. 
HERZET I""', 11, M. de la COur 

Cnr cotte :oi>. les pa&;lons a'en m~!mt. Chacun plaide 
non i;Jua pour un 1 :ers. mail pour aol Et. dame, quand on 
plaide poor ect. œ. fiD1t parfola par 1·~er1 

ANVERS 
• U PlllWllR HOTU. DU PA Yl • 
~ re,1.eur4't't œ ~ ..,, 1a S.1te 

dnArr.bl~ 
~ •~rt9ITIC'n11 b-t:'\ apoof"t'' 
S.1 co-mmod th. $()('\ •mb1•nC.e 

Tout td norm.11 au .. Centurv • d'MW"1- LA 11tuat1on Inter· 
nef~·• .actue!'e n·a en r•en modit• .,. bQl'll el nllt>•h•I for<· 
t~t de nos dêper1ementt. et ce fT\11 1ré 1 ilbM.nce O. 

10Ut t1tt ~tflni...trs - le.ut nt ~I au • CAntury • , 

C'est alm! qu·on peut ro!: Mc J~ CoOls. le brave J<'All 
Coola. •'elanc:<T, barbiche en avant, le Ymt.re en bataille, 
au plna !on de toutea ~ b&i;arrt:s. 'Et les sd.~ 
pounlmt crier tri's fort. avant aon nrr . .-œ : 1la ne tardent 
pe& t. 'tre ~uit4 au silence d .. par\ et d'autre, CfllCll• 
dl.nt que s'élève un tonn=e d'ln,ectlves du plua pur 
bruXCUo\tl 

Me va.n Dieren, le !113 du Iéna~ nattona.li&~d. 
en a&lt QU<'!que chooe. L'aut.ro )Our, \1 se 'Vit tout à <X>UP 
E'Dtour~ de plu.sieurs confrères quL visiblement, cberchalent 
quelqu'un q\ll ne fû: pe.a de leW' ar.s. Me Cools, nature!-
1-nenL, oondlllaalt la c patrouille 1. Et Me Oools, dam 
ca c~. esi volonUml a;retlSl!l 

- Alon. derr.and.a+il à Me Va:i Olette, Il parait qu'on 
c • neuke jusqu'au bOUt »? 

- H<'lll. tJt Me van 0.ert"D. <'.ll 6v!U)nt de se ccm1>n>
mettre. 

- Quand Je dis c neutre )UIQU'au bout •· .le sals oe que 
Je veux dire ... J'entends par là qu'll y a ici des gena qui 
il<:«'Ptera:ent t.out, même une dornlnat ion allemande. • 

IA Srlnd mot était làché. MAl3 Me Va.n D:eren ne <!e
falL peu être d'humeur contrariante. cc matin-là, car. au 
!leu de rlpondre comme U le fait d ba.b!L<lde, il se contenta 
de cMrcher un b!.ai.1. 

- Obi mol. vou.. s&vez. une domlnaUon ~
Wle ®m!nat !on ane!alae-. noua n'a rons t.oUt de ineme r.en 
, d.rel 

ll ae ~t qu'<'f!ec'.:lvo.ment Me Van D:eren n'eCt rien 
a dire. Mal.$ Me Cools, dont on oonnalt la br'Jlant.e con
du!te pendant la dernière guerre, &\'tllt, lui, quelque cboee 
à <Ure. l'lt U le dlt. avec UM nette~ dans les termes. avec 
une préc!Slon da.os la qua>lllcntton qui ne durent ll\l.s5er à 
Me van o.eren aucun doute aur la !aÇ<)O dont on Je 
Jucealt. 

?>tala ~ tonnerre de Jœn Cools ne la:s..e place à at:cu.ne 
~plique. n le Jeane Van Diertn n'eut q~e la resaource 
de pencr le vestiaire et de 1'7 babiller en bàte. Sans i;,:per 
motl 

L • MEEUS Sts Liqut111s - Cognac OWS Rham-LtCordialMttll 
- A N V E H S - O.:p. a Bruxeues. T. 11.93.18 

Une histoire VTaie 

c·· ~ UDl' blS:alre ' .. dJ~ue et 1:uoureu.se. 
L'autre matin. une mine lloLt4nte. dé<:rocbée par la tem

pt~. tat venue s'êchouer • quelque pan 6Ul notre li•tNa.l •. 
entre les dun<S ou. oomme CbacUn sali. on a tnsta1l6 des 
canona braqu"-> vers l'Anile'..are 1 
Oendum•~ et soldat.s &'a~t du dangereux 

en1t0 qui gisait sur l'estran. li portait une marque fran
çalle. 

- li \1\ falloir décharger la mine 1 d<!crèta un o!ltc!l!l'. 
- Faites-le vou.s-meme. répondlt aigrement un comman-

<lant de eendanner!e. Noua n'&VOllll paa envie de l!GUlAll'. 
On ae mit en 'quête de q,uclque o!!lcler du génie Qtl1 ffl\ 
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capnb~ de dkl.!.ser te d&111rereux enaln. on n'en dénlcba 
J;lO:nt. AJol'll, qUclqu'Un tl'OU\"& la .OIUtlon : 

- Le& FrançaJa n·<ll'.lt qu'à 'tnir la décbarger eux-m!n:iea. 
C est l>O\ll"QUOI l'oa a pu voir. l'aut~ matin, Wl officier 

.rn.nç,w, aur la c6t.e ~Ise. dk~eant avec le aounre la 
nune QUI dtra1111t tdlaomt - coliques de Be!Cl<lue. Sé
curtt6 arant tout 1 Et la neu:rai;t~. dalla ... Cln:onatances
là, Oil • .,, babnce •• 

Paire teindre et netl~tt - Vftementa pe.r lt$ 
GRANDES TEl~TURERIES ROY ALES 
Prlle t\ re."Tl)se à domicile en ttlepl>oo.;.ut aux no-~ 51 • 
•4.39.11 4UUI • 15.07 IM - Firme exlat&nt depu1.1 60 ans. 

L'ingénieuse bienfaisance 

Ce qui. en ee moment tm ut PlrtlcUUèrement l'opinion 
publique, c'est le fait du chômeur quJ, nanti des 20 l 
25 francs quotld1en11 Que le Gouvernement lut octroie 
parce qu·u ne !ait rlen, regarde, en fumant sa pipe, le 
aoldat se llvrrr au dur travail de creuser dee tranc:hees -
e.a&yez d()JIC:, pour vou-, de \'Ota livrer, pendant une 
heure, au v1olent .xen:lce de la pioche et de la b6che 1 -
et rC«'volr pour prix d~n labeur qui ooncourt à la &auv&
rarde du pays, • un. franc 1 

lcl encore, l'initiative privée supplée à la c~ce des 
pouvoln publlca. A cOtè do tant d'organl&mea qui. lfén~ 
reuaement. n'occupent des lnr.érèts. des besolna et de.s 
lolslrs doa aoldata, li en eu d'autrea qul s'lnt.éresaent 
dlrecttment au aort des enraoi. et des mères que la mobi
lisation a 1'lo11nl'a de leur foyer. Partout la bienfaisance 
publique l•s a!de et Ica IC!eourt, oachant combien est 
aouvent lnlua!Aante l'lnterventlon de l'Etat. 

La charlt<I rtvèt. p011r ce, Ica fonnea le.s plua m11enleUE<)S. 
Dana nombre de famlllra et de cerclee d'amateurs, les 
enjeux dea partlœ de bndge ou de cha.sse-<:œur aont 
versés dana la ea!ue d"un dca Ol"llanlamea précftb. Il n'est 
llU~re de diner d'ami& ou ne 1·1n11utue une collecte pour 
vêtir Jee ~ qui ont froid et lrur fournir quelque 
111bet1nt.1elle nourrtturo. Vls!teura et Tlalteuaes escaladent 
lr.s quatre t!ta;ts de la mansarde. quclquetoia proptttte, 
10Uvent ""1'11tde, pOUr dép!Jter 1.. plua IJ"Uldee d6tresaes, 
porter du réconfort phralque et moral l ceux QUI en 
m&Dquent le plus et a·o.ssurer que Ifs dom et seœurs 
ne •nt paa dêtotu'nb de leur deatl.natJon. 

GLOBE Menus à 1:uo. 15 et 20 francs UCCLE 
821. AVENUE BROGMANN. 621 

Lea infinnièrea 

L'histoire de la semaine ... derni~re 
i. Natum Belge ccnsacra1t rittmm<nt un ou dl'Wt ar

ticles """ • mou hlstortqu ... de la ;traDde ru~ """" 
luJ m lllgnalona un QUI. pour notre pa nO<lll a touJoun 
paru k plua Joli pe.rmJ to"" <eux q ie • t klore cette pt.. 
node twnultueuae Il Nt vrai qu il n'a pas pour auteur un 
penonnare d<>nt 11ilstolre rollmdra le nom mals Ce n rst 
pas parce qu11 est le fait d'Un particulier - ou. plut6t, 
m l"~e. une l'Ullcull~e - Qll'U ~ moins de saveur. 

Cela se -1t Il ~e lln 1918, dan.• 1 humble cbam
b~~te d'1ne jol~ chor'..ste du c RoJr.J •. dont 1 am<iuttu en 
tlt;r,, !ai.sait la Kll•rTe Ce aolr·li. 1 • ., Alkma:nda m•llhlrent 
l!OD doauclle pour y aalstr drs num~rœ de la Libre Btl
Vi'lll• dont elle a·~ta!t laite la dlatl1butrlce bén<!vole dan11 
tout aon quartier Elle n'a 1181 le kmpo de lea JNtt por 
la !ene:n dans le Jardin •olaln On la eol!re et. il"ndant 
vi.nrt Jou.ra, on Ja mt·t au ittr~L eau tetnttt d~ suie qu·on 
appelle eaf~. eau telnt~e d"ocre qu•on RP!H'lle bière; .au 
chaude semtt de tranrh"" de rutat:Jup qu on npptlle bo11U
lon. Pendant •·ln11t Joura. on hlf talt ntt<'n<l1 o l"lnterrOia
tolre; le 21• enftn. comme la nuit rombe, on IA conduit c à 
l'instruction • 

1NC1 NE RATION Pour tout l"t'llSOl&nrment, 
1'udn.sser aux bnroau.x 

de la Société Belge pour la Cromallon, As BL. 47, rue 
Montaene-aux-Hert>e..-Powg~res. Brux Tél. 17 6g :15. Oclll. 
brochure P.2 Sur demande. un dl!lo11ud •• rend A domlc1le 

A l'instruction 

Elle s'est fort!Me, durant cea v1n,t jours, dans la volont.é 
d'6tre brave. de se moquer de l'Allemanci. de nitr tout, 
eperdwnent, ao!t avec l~ calmo d~<'UX dune PtnC>nne 
qu'on a detangée pour rien lkllt avtc 1.,.. exclttmAUona 
exagérées d'une femte •urprls(I. 

Tout de suJte, <Sana le cabinet de l'ofllcler lnaU'uctcur. le 
feu s·engage: 

- Vous ftea *""'*" d'avoir dlstrl~ des Journaux prOh!-
bés. 
-Mol! 
- Voial. .. 
- Et c·eat POur me dire ça QUo voua m'avez fait P<ISCr 

pendant Vingt Jours 1 

- Voua comprenez mAI vce lnt~Ma. dit le Jugo A\ouez; 
faites comme ont fait lea JMllla ceru qu1 colportaient la 
Libre Btlglqiu avec voua. 

- Quels Jeunes ~na? ttP<llld~lle IUl' un toa oO U 1 a 
autant de ricanement que de r!J'c. car elle 1 amu..e Ylslbl• 
ment d'a\"Oir affaire l un Juge&! P<u fort. 

- Prenez garde. La l•llr• B<111tque 

o·eai. la r1vallt4lo dea d~voutmenta . chacun s·em-. 
chacun vou<lralt en !aire autant - 1U>on plua - que 
ion rolsUl On noua PGrlalt. hler, de l'Auoci<rl1on du 
ln/jrmfhu t'Ül/•u~ bdgt• ltn reUgion A.l.V.B.). Il Y 
a quelque.. fonda en cala.... Auaallôt on convoque une 
~union au coun do laquelle on dtclde de venir en aide 
aux enfanl.! de., mlllcltna nippelt4 aoiu les drapeaux. De 
ce fait, on prdève une PArtle dt'C tonds du cercle aflD 
d'acheter 111101,. et tls>ua avec lesquei.. seront contec
tlonMa dr• eh•ndnlls, pyjama&. cheml8ea de nuit, etc. 

- La Lillrt Belgiqu•• Connats Plia C rst un c:lttl? ... 
Non? Une marque de chocolat? 

On cotnpte aur la bonno volont4 de chacune pour 
con!ect1onner dr.'I ObJN& 

Pour alimenter le tond• - qui acra hélas Vite épuisé -
l'A r V.B. e.•Pl're que 11ombreu.•.'I seront le.a lnflnnlères 
Qui verseront une somme. al mlnlme !!Olt~lle. ou une petite 
contribution mrn.urlle. au compte cMquea P<>staux de 
l'A I.V B., n• 37.lH 62, ru• Broitn1c2, 39. en •~l!lant que 
c'e•t pour l• !rn"' d'entr'atdc aux enfants de soldat.!. 

Et voilà un nouvel ori;•nlJlme de blen!a!Aance lanc.!. On 
demAnde à Pourvuo1 Pa1 1 de contl1buer, par un appe.J à 
- 1"1~ à rempUr aon tS<'arcrlle. 

NOUl! le !a~ria bien volontiers. 
M .. Jeanne Garnir a mb aa maison à la dl.<J>()Sltlon de 

l'A IV B pour )" ttabllr un ouvroir; M .. Jacquart S't$t 

cha~ de l'achat des m•~lèrta p~mJèr<' : le travail 
(tricot ou couture) • exkuttr &rra d~•trlbuè - COii~ a'IJ 
•'..i.t de COUllln - U, rue ~ ~ 68, ru. dl• N<!}'er. 

- Voua u.vez mlrux que mol QU• c'<:it un Journal! Je 
tl•m en mains une plêce Qui prouve que vou• la dlttrl
buez depuis le commencement dr L1 ll'••rrt 

Les abonnemrnta au1 10urnau11 t•t p 1Jhlii!'IHhm' txoliH. 
français et anrbis .on t r•~u• :i 1 Uôf.:'i\ 1 111.l ttfo:'i.'Œ. 
18. rue du Per-sll, Bru\011 ... 

La guerre 

La petite saisit le mot au vol Cc f• • plU$ fort q1.o aa 
prudence. Quelque chose se rnbr ' en Ir qul ' lt l'bn
perllllence de la bl•irt•• litgco1 r i:t bc'lt d mndl'tlr et 
d'innocence, elle dnnondo au Jlll:e. 

- QU•lk C/Utrre? 

L'autre en demrura stupide la bourbe ou1crtc puis la 
colère lul em·oya un flot d• aan; a~ .-!sage li so, .na. Un 
soldat p&rut. 

- R«<>ndulaez cette femmo clans aa c<llule. 
!f. brusqurment alors, la Pf!ltc fut .t!«<r.«I d'Un tlre 

ITT6!.l.sl1l>le. un rue qui i-rtlt tclle une tuséc et a·~outt 
en _plule aaoon._ des lal:lnea lui 1ZlOll1ll~t les 7ewt au 
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pouit qu'cll~ ne voyait plu.. le soldat qui lut indiquait la 

~~-l'Al~mand eut la scnaallon que cctk Jo!• allée, cette 
)<lie YOCll~. cette Jot• lmpel'Un!!Dte et alnœre. vengeait 
brulQllCIO<Dl toute un,. ra<:e cr\!ptt, douloureuse et bra•e. 
du oonqufrnltt b< û, du \"9.lnqueur fpa.ls ~ ~"*'· 

F R E D POt.'11 01·s 8 \_, ~Ot.IDES A f, • POt"R DL<: JUS ELEGA.'l;T-. ................................ 
~,, rue :.eu•r. Bru, •. u.. oo· ria mode en touuo cr.:alllé. 

Grands hommes inconnus 

ccnnatMCZ-vous Pharaon Stoqunn. de Dampremy ? Nous 
noo plUL Et U est preiJQue Incroyable que noua ne le con
naJ>s1ons IXlS- li est. en effet, a.::adêmlcl•n. rnmd cordon 
IJ'llDd Ofllci...r COWIDJUldeur de quatre ord:œ européen&, 
erollt d hcnœur. t.a tlche qull a dr_.;e luJ-même po\ll 
rtpondre t. un qur.sUonnlllre qui lui avait tte adr.-.! 
ajOUtc qu'il ~ Utulalre de • nombrrultS auues d:.stU» 
LION. d!plllmea, mtdaillell d"or et d'arctnt •. 
Q~ol qu'il en IOlt, tollll ces Utrel lui ont valu d'être 

nom~ Il y a quelqu•s Jours, membre dôll.nltif de la 
SoctiM tftl ..iut<'llro, Etf•tMUI el Compo1ftmlll de Mt<Sfque, 
à qui cet!e tnumi<nuion toumemaboul..nte de dlstlncllOns 
phnn.or1Cl!Qllti nn avall mis plein la vue, Quatre centrvtnat 
œuvtca eor!loa de ra plwne ont êté. d'ailleurs. • déclarées • 
par lui a la oite IOCICté. 

Peul-être le Comité de la s A E C.M auratt,.U pu rror,. 
i.a. arant d'adm~tre coDlllle membre d~tlf ce pbéno
llltP" d• b !nt>lanterie boDŒi!lqOO. le •erre trouble de ocs 
lunttles ri ~mlnor d'un peu plus prés la liate dts dJ.stlnc· 
Uons ttlettts Cl-drssu.>. 

n aur:li~ lu. en d!ei, d.:1ns la fiche totll'Dle p&r M. Pha
raon Stocq\lart : 

ArnMmlrlrn Membre d~1f.stu6 de l' • AcaMmle Unl

ngic~~d~ du c Métitc Phllnnthroplque Belge •. 

H•1)'i.1~:f.'6îh~1f.. ~e Î'h:~~i.~ihroplque et d'Encoura.
se~~~n d~ V~cr~~f'~~ ~umsnltalre de Bel-

~deur de I' • Ae&démle Nallonale d'Encourage-

m~~ndeur de l' • Encouragement Publk •: 
Commanclcur de l' • Œune HUID&Dlta.lre •: 
Croix d'Honn"1lr de • Unlon et Constnnce •. HaUt Pro
~ 8. M. Uopold llI. 

Sa<r~ Pttaraonl 
Nous propoeons de lui conférer quelq1tea autres Utre& 

conun• · Prix Nobel du Tourtng Club, Commodore dcti Abon· 
n611 au oaa de Dllmpn:m,v, Ru do. AUuJcttla d• l'i. N R 
cavrc palmes d'or), Pl1!sldent d'hODllcur de la eœtété Royale 
doa LeclC\lrs de Sander Pierron. etc. 

COKES-A~THRACITES 
lll'ml-~as 

On!quemmt pr<n•nan""" ll<'lgœ 
l.1'11lcun prlll Pol& i;arantl.I 
- cn1101>0rateurs dnnandb -

Anvers-Port 

C.A.T.T. 
60 RUE o- L., LOI 
TeltphO!ll'> 12 OO 50 

18 lignes> 

1 tb e bl< n que le conuôle an11i.~ A W<tmoutb et dam 
les Down• opêre en ce momrn• :l\CC mo!ns de lenteur q<l<' 
prttédemmm: (rapp<'on&-1" _. l'mrrtt de I• l!Ull~ du OOn 
go pendant <!es JOU. ... • 121>! )OUB pour rien. saur .es 
30.000 rranca de 1~1> quo'.ldlensll. Un ctrtaln nombre de 
navtrea aont amvr " t.nnrs On CC'IU!n nombre, cela veu! 
dire d'all!eun o ';1('11 prt-s dJJt pour ~'Dt du total anlerleur .. 
Mala dans I~ mUJeux marltlm•• on Cftt alni;ullèremmt ln· 
qui~ • la BclMUC dOlt lnl;>orler environ trol.• milllonA d~ 
tr ;i.:a d'a:lments et de matières prtm!~rr• Or. notre notte 
::(" c mm rcc.- nnt1onale ne peut trnn•UC>tt,. ces auRntilés. Et 
atnal noua rl!lqjlOWI de payer trb c1'~r notro lmprévoyanc~ 
et notre n~lli"flee en la matl~re ml\rlt 1me. Et comment 

ON PATINE ST-SAUVEUR 
fen.4-0n pour ,.._, .irer ~ exi.-. ;...Jons sans :esquell• DCJe 
usln6 nmt être coll<!amnéal au chOmage? I! .,.,. de ..i que 
l'oo u meura un.méda:untllt t. CC'DStn;l.re, ma.t.s le& n<11>
n1lca unltà ne s.;.,-on: autre prêta aVllllt un anl C faucir. 
donc acheter et louer dea nA\'i:'Q si ta:re ae pe1n1 

Pendant ce temps-là, Rotterdam ... 

MAii les mllleux manttmcs onvcraols ne SOot pq unlq\16-
mcnt Inquiets. Us sont all.$51 m~contenta. furieux meme : 
volJA plua d'un mois que la guerre a été déclarée et rien de 
dtl'1\ltll ni de sérieux n'a été !lllt en la matière du oon~e 
anglais. du torpU:at:e p&r l'AUcma~e de navires deet.1n6a t. 
Anr<t"S. Rotterdam par contre. sen-le par une diplomatie 
nationale arant de l'énergie et osant par:er ha.Ut aux pl .. 
.,...i..ani... a Obtenu un ~lemcnt 13Usfal.sant. Résul~ai. : la 
plupart des naV!res deatm~ à Anvers ont dkbargé t. Rol.
teroam. d'Où :·on ai::htmlncra les marchandises .ers la BeJ.. 
glqUc par •lièges et Via le delta 9CA:d~n-mo.san ... De même 
des cbll~ent3 QU1 auraient du être lall.'I chez nous aout 
dlrtg~ sur le port bollandala par all~ea! En!ln paa mal de 
•teamcrs nordiques ne se r1!<Qlltnt ph13 en mer du Nord : 
lis poiMC·nt p&r le canal de Ktel, restent dans les eaW< 1errl
tortalea a!lemandes des embouchures de l'Ebe et du Weael' 
pour a~r décharger et chlLl'l!cr à Oelfz!Jl. d'où lea mar
cband1- continuent leur voyage HTII la Belgique p&r l• 
~ux lnténeures hollandal!a Les Sll!Joors martt:ma çoo.. 
dent contre • Bruxe!Jes • lllM'z le eounmemmtl, qu1 
traine. troJne dans ·outea ~ lntttTen•!ons ~ ae la!Me 
bo .. 11cukr sans rtag'.r auJfi.;amment On p&rle s-.ir les borda 
de l'!:ol:llut • de l'esprit du comice ~grteole de Bastogne • 
q\ll antmeralt c !I n~ dlrtg.-ants, rt l'on voudrait que noe 
agent.a et diplomates ntgoclat"u"' aient les mêmes •udacea. 
;a mème fermeté que leurs coll~u~.~ né<'rlandats. 

8-10 RUE DES 
Friture 

VINCENT 
St• moi.lt• sptctale. 

Trop humblu 

DOMINICAINS 
t 1c1 moulu parqlltei d<! 80Ua11da. 

Atnsl nous dit un s;iécialute, C y avrut de grand<S Cllooea 
~ fa1tt drms le liens d'une entente maritime <commcrclale 
l'!'ntt•ndJ entre l'Espagne et la Belgique On y pense. po.rall.-
11. à Bruxelles. marg pendant cu cogitations la Hollande 
aatt po~mm•nt au point qU• noua rtsquons fort d'arriver 
trop tard. encore une foia Et que. pour l'amour du cle'- -
dl3<-nt les Anver!O>s - on cb:lsse lt. trlate mentalltt du 
n1011de diplomatique bel•e qUl a ':~ al aouvmt démonttte et 
qui constate à amrmer : • noua ao"""" si petu:&. nou. ne 
pouvons qw mendier et suwll•r, nous ne pou'Ula rien • 
el qu'en toal.416 matières mllrtr.unrs ~ tnternaUonales oo 
ne commcnc., pas par "" dJ.re c que \'OUdra l'Allemacne. que 
dira l'Anglettrre? Btrlln ne \'OUdrn pas etc~ S1J)QI) Lon
dres ni Parts ne voucironl c.1la •· Cet te mentalit~là doit 
nuus condu.re sinon à ln f•mln•. ojoutN-<ln à Anvers, du 
mol.na au r6ie d bumb!e satellite de Rotterdam. 

Anvers-Escaut 

~oo mls u .-n~ ne se bll!scnt pas abattre pQt la 
dlflicultt des '1tua::Jons politiques et cnt ~là établi un pro
i;rtUD!ll• de (:and> tr&\'aUX d!'Stlnt3, n-!demment, à ~ 
mouvoir l'jlc()nOIJl1e gènérale du royaume mais ay;M:tt a....S 
en YUe " rédocticm de l'lnh1table chômAge de cer.aln<!A 
bmnchl'S d'indu.•trle D<'ndan1 Ill crise poll!lque inlemal\c>. 
nale 

C'rst ainsi (ju'ù a été décidé par .e Walerstaat de poUMer 
activement l'achèvement dea deux nouveaux porta desttn6-
nu servi~ de p&Mage du lla>Eacaut entre Walsoordcn .. 
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Hanswcert Le cou,·el havre d"Hacawttn. en amoot de 
l'enu~ du oacal de zuld-Bevel1U1d, ser.'1110 1Uppl~rntal
rement d• pon mlhtalre, de b8Si! aou.-marl.Dt' et d"avlMlon naunque. les lnatal.:.auons de- F...easingue et de Veere ~tant 
naimtnt uop ...,~ de la mer el de ce tait trop allêm•Dt 
1'Ulcerab'.es 

D'autre part, on a rom!Ji à l'étude le projet de création d'llll nouveau port à Borren-<>1>-Zoom. deSUné dAna la pmeee de *'' auteun. à ie· .:·.in a c<::te vieille vtl1e brabançonne """ trafic 1nantlmt ,., na\~al qu·eue perdit lors de 
la fermeture de l'Escaut oriental. Le plan nou,-eau port~ 
rait anas! remède au probl»me de l'tvacuallon des eew. du 
Brabant occi<kntal, ce qui le rend très ln:.é~t au.Ml pour :ea ~rrea du nord de la provmce d'Anvrn lœqurllu, 
on n'y pense pas toujours, appartiennent au bai;sln de la 
Meiuc. 

On endlir.Jeralt tn\'1ron 200 hectares à prmdre clana le 
Ut d" flet:ve au Ueu dit c l'oordland •· L'entrée du pon 
aeralt établie au c Kromme Gat • e.n contact tmmtdlat avec h< fameuse pas.se du Eendracht. dont la Be~ue a 
ttcl&m6 la r""taurnllon au point de ree nu1gauon. Par la 
~ oocaslcn on résoudrait :e probl~me de la comm.1nlca.. Uon rapide avec Anvers, 601t par le cretUement d'un Jl&-'" 
sage da~ :e barruge de l'Escaut. aott par un canal débou
chant dlUll! l'Esdlut occl~al à Osscndrecht à Santvll<!t -
e~ qui """''' donc pt-,,s tard instré dans le fameux canal Anvera-MoerdJJck. ou son subsutut. 

DEXJ.\-'f"r.11 COl"P RI E 
Ses Portraits - s ... ~llniatUtts - Seo [stampea 

::18. avenue L<>uiae. Bruxellœ \Port.e Louise>. - Tél 11.1829. 

Records 

C'œt touJoura des Pont.a du Val Be.nolt qu·u s'allt. La 
"1te61e avec laquelle le& ouvracea écroulés clans la. Meuse aont d<!pgés eet \"Tlllment remarquable On a pratlqut une 
passe pour la. na\1gat1oo et, en amaot comme en aval, œ 
no~st qu'une procèM!on de chaland6 et de remorqueura, les
quels atl.Cndent leur tour. Mals la PA!.Se elle-même a'allJ'an
dlt de .loor en jour. Les tnormes sui)ttStructures dœ pont.a atlllt d~pécs au chAl\llll .. u et rang~ comme un aimple 
Jeu de construction sur lea quais. De même, la clrculAllon 
routière a été rétablie et le pc.ysage c e&taatrophlque • dl&pe.ralt. 

Ce c'est plus qu'un chantier comme un autre. Ce qUl 
prouve Que lorsq1ie la nécer.>ité œt là, rien n'arrêi.c nos 
travallleun1. Saluons-les 

Banque de Bruxelles 
Utilisez 1es caves blindées pour la 
conservation de vos objets précieux 

SIEOES a Sl!CCURSALl!:S DAI\$ TOITT LE PAYS 

Les pèlerins du dimanche 

Ceux qui ont connu los •borda du Palala Provincial de Llégo pendant !"Exposition de !'Eau savect que la plaee 
NO!O;.-r acrvalt de garqe aux éslorn'.leg a<1tocan \"tnU.S 
de tous les coins de Belgique Ptndant lea Jours heureux 
de l'Né défunt. Or, la m~me place reçoit toujours les 
mémr_. autocars .. domlntcnw.. Que •linifie oelle a.ltluence? Tout almplemcnt que Llëgc est demeun!e en cette ftn 39 
un pomt de ralliement. Lll snn<le place toru. pœsl!de des 
unltéa formées de tous ka millciena et résrrvlates du pays. 
Le dimanche, lA cité de Tchantchet r~lt des tamJU a de 
Flandre, du Llmbow-g. du Braban~ qui viennent vtslt r les 
• pio!t.-s •. 

Et en banlleu~ ce ne sont que p<'lerlns att.endr!J apportant aux $OldaUI le récoolort et les douceurs. Lea çat~ -

~~~~~~~~~~~~~-

ol redoltea dll ministre de la ooensé Nationale - eont d1» 
lleux de réunions et & tmproV1aen1 restaurant.o Wallons et Flamand., traternlocnt. 

Le payu.n llandntn ~ les terres et lea re~ du ·ltoyen de Fltton de Herm~ ou de Beauraya Ce contact n·eat pu tnuttle. 
• On tait des oonnalssancea •. comm• on dit en Wallonie. On découvre des p&y11ges et le aoldat t.hlals ne t.artt pu 

cl"êloces aur l'hœpitallté d1» c u.,.. dl hole •· 
vouez.vous la tac.. o separati..ta 1 
Il y a des gars de la mère Flandre qui ntrtent avec dl» 

c crapautea • du pays lléveo!Ji. Et comme c·eat le ane fort 
qui doit faire les pttmlèrea avanœs, c est en trançall -oh 1 Grammensl - que le Jaaa a·ex-pnme. Et U y met toute aa bonne volonté Mats que vont dire les plquéa du ~ 
cruvmeot c &UJ>trt'<'&'IONll • ? Quels tncldcnta naitront dan& ln c mll.r-ux poht tquea • '1 

Qu'unportet Ce Que l'on aa11 .. c'est que la ma}or1t.t! dea 
Flandrlcna ae 1 ... de ces ncurNthêolqur.s. 

Lt. Wallonle. qui eet un buUOn. recnnquiert ~nument 
et • la bonne tn.nqueti.c dee lllllllera de Jew>f» homm1» 
tout ètonnta de ne P1'$ tomber chez des pervertis, dl» lransqulllona et d.., 1 mauvaises gratnca 1. 

Le conseil de la aemain~ 
Vous ell't'Ctuez de& envola aux mobilisés, c'1»t bien. -

mats avez-vous ao!lll• • 11» Pourvoir de qu•lquea médicament.a, panaemenus, produ1ta d'hygltne? Cetto p1kaullon 
eat des plua utiles. pour U8Urer leur santé et leur confort. 
La pharmacie DcmevtUe, &~. BoUld de Wat.erloo <taco Porte Loulae) vous livrera le nécealalre. Tél 12.03.k 

La zone qui n'est plus neutre 
Sur la route QUI va d'ErqueUnnea à Jewnoat, entre le 

poel.e de clouane bell• et le poete de douane lrançsla, Il 1 &\'ait tou)ourl eu une r.one neutre d'un,,, ctnquantatne d~ 
m,jfes, La 11Uerre et toutes lea formall"• qu·u le.ut matnt.tnant accomplir pour pouvoir entrer d'un paya dJlna l'autre 
n'J u'alent elleHnêmes rien chan&é. Et comme 11 y a'all. dana œtl<' zooe neutre, deux ou trou catéa tvldomment 
français pulllqu'l.ls ae trouvaient sur le temtolre de la R&pubUque, ceux de not1 compatriotes que tourment<! la lot 
sur l'alcool contlnual•nt. lonqu'lla êtalellt de ~· • Erquelinnes. à allrr boire un petit -erre en Fnlnce da.na l'un ou l'autre de ces café& Et cela durer:&lt sans doute 
encore si ~ux-cl avalent oontl.nué. de leur cO~. à ne ven
dre que dea splr1tueux. Mals lia vendlreot autre chose. du bourre. notam=nt. et d'autHS produil<I qui. oornpte ~u 
de la dlrtcrcnce de change, couwt moins cher en France 
qu'en Belgique Tallt et si bien. ou si mal que c'est le comtllt1'Ce d'Erquell.nnnr• déjà Il craH•ment touch6 par l.a 
chutes .....,_;ves du fr&D(' français. qui en p&llt et '1'11 
ttclama. Et pour mettre !!n à ce trafic lnaollte. on a pu~ ment et simplement supprtm~ la zone neutre en rappn> 
chant du poste de douane boite et d• la rrontl~re e."<&C!e clee deux pays le pool<! de douane française Lea plus .,,_ 
nuy"" maln«'nant "Ont œu• d• nos oompatnot~ qu~ sans 
aucune Intention de fraude et méme eana goilt particulier pour les bowons aloooliquea. ne 1n;.,u~nta:en1 parfo!Ji œa 
cal& que pour pouroir y telq,h,"1er • ,....,.. corrts;xmdan\a 
français_ Car les relations t~ll'phonJ~uta d1ree1ra entrr la 
France et la BeJllque aont auapen<lues. atnsl qu'on wt. 

Lea 11 Amis de la France " 
A BruxrllM \'lent de se oons111uer une MOOC!allon artis

tique et Utt~raire c Les Amla de la Franre • . dont le comité est cximPQISé comme au1t : pn\aW•n•, Franz Hellens: 
~. S. de MalrwslQ'-M&l"'1tch: l.rlJlorler, hm. J&n· aon; membree. Mmoa Louis Dubrau. Zl.na1da Schakhowa
kOY, MM. L. Dumont-Wllden. Paul Flerens, ThN> Leier. Olivier Plcurd. LOu!Ji Ptmrd. Jllequ.., Pirenne. 
~ l!TOUP"mont eiri*re que dt noml reux adh, nt• v "' 

dront exprll'ltt leur attJlchrmrnt à la culture du noble et grand paya auquel la clvlll••tlon doit quelquœ-un.s de 60& 
plua hauta cht'!a-d'œuvr~ 



PC:JRQI '')f PAS ? 

L -=auon "' propooc d crprusu au Palais des lkawt· 
Ar.& une ~ dt ron!tn:nœa " oonœr~ Ca oéances a.e
rom conaerécs le 1>1la llOUltllt aux iend~ lc.s pl116 re
cen:cs c1Cli ut.! et de la Utthaturc. 

La quatre prrm1e1ts conl!'rem:e.s sont: 
1. S!&n'c de musique oorucmpora.ne lranç.alle.. tmr 

M Pa~! CoJW.r, a•cc k coaooun. <le M Pltcll, 1·uooœ111si.e • 
mercn<ll 24 OCIObro. 

2 • l"f1u1rc et Bclitque 1, con!éttnce par l\l Loula Pit. 
nt.rd men-redl 211 no>embre. 

3. • VWt• aux 1ei1Jptcura lrat1ç.~'•. Maillol et Det.pl.~u >. 
oon!crcn.ce par l4 raul FlettNS. men-redl :r. d~t1'mbre 

4 c La cl•Ull.:ltlon trança;se 1, ronlérence par M Jacq\ICS 
Plrcnne : mtrcttdl 31 Jan..-:n 

Con4>Uona d adhë6.0ll • 
Wembtta pn;tfdmn • 100 !rana p&r an. 
M cntire clftc'.11& • lO lrtna par an. 
tLta cartni de membre dann<nt dro1~ d"cntrtc am COD· 

l trcna:s du lt'O"llfIDCllt.J 
Lea adh~hlta l!ODI prtb de .erser ~ l])Qtltant dt lenn 

aou.<.Cr11>tl!lllS nu Comptt Cil. P ~ • La Amla de la 
France •. 

S«tttart81. 21. rue Satnt-Oei>~ à. Bruxellea 

Peut-oo voua CODS<'llltr . Madame 1 
On dit: ne m~lan;n pu les iorcboos avec les servll'lle&.. 
Noua •ou.s dLM>n• : Oonn"" vo. draps 1u n•PP<"- •oa .. ,. 
vtell• l rotre blandu .... ur habituel. mS1s ttmettn au 
SPECIALISTE U:S COLS ET CHEMISES de MO~SIEUR 
C'hac:un aa belllîne. le tranù o·eo sera que mieux 11.n .. 

a CALINCAERT " 33. r~ du Polll(On. ~l. 11 44M 
Lot Blanch!S!ap • PARFAIT ,. du col et de la chcmlR 

L'amère tient bon en France 
D elds!e une aenslbl<' c!Ultr"""" en:tt .e • cl:mat • de c.

premu:r mo:a de ~ 1939 et celui c:o:T<:Spondsnt ck Io 
CVST• ® 1914 n 1 a Ttngt-c1nq a.ns la ;><>;>U!atloD part 
.-ne ~t bl<n plill n•~~ qu'aujourd'hui. tran!l le <"l 
parlai~ par le bOurrnse de crlnes et pe.r les rumeurs pe.ssl 
mlst<a. On a'amleha:t ~ Journaux et !"on se morlon:lall 6 
comtattr J'•mblJlulll drs communiqu~s oll\c1'1s. A• mots 
d ·aoOt 1914 ~·11 à Pam une sourde ani;o1Sse. b1rn que. 
..ulu, quclquea 1><noMoa reJU.eignèes connu~• 11nsue
c"5 el IR rt'tl'l\lte de Cllarl~rol On se lamentait sur le sort 
de la Self~ dont on eJ<altaJt l"héro•=• et l"on 1<n•a.: 
conl~•nt que quelqu• chose de grne ,.. p-.1&1alt •~ 
l"r&nce 

Lot &Oll"Yet"Df!lltnt comprtl qu'il ne fal.:a1~ pu plUJ ton~ 
i.em111 œ!tt la 1vM et ce lut ~ lm!! communlqu~ anoou 
çu~ qu·oc ac bet.alt IUT la Somme. Ain" oooc. la Fr&:lr• 
ac i.-ouvalt «lnhle "' l'tnDe:lll n·ewt pu l une dlotanc-t 
bien COll.!!~ble ck Para. Devan: cet~ dure rtaUte. k 
P..:~na lit" rualS\ttnt t.ll30lt6< M..eux \"&lai\ pour eux \'Olr 
le ptrU m Pra110<1 que ~ dan& ' 1St10rantt. Quum 
joun plua l&rd. leur at01C>Sme et \o>ur sang-:rc d cleva>Cnt 
t ttt rkampcm(s psr l"IUU><'.ll'.>œ ck la Tktw-e <k la >la:m 
l1a ecb;,Ptl<'lll a-lla<trd'buJ * ce -· de doud>r ~ 

La neutralité n'est pas de mist" 

A propo.• dte M1ft11 du Conl!O. car ils lon:t>nt le rhmJ< por 
leur quallté. Exlgn k~ rates oontrôl~ et pnmt1s JMT 
l'Uni<>n d"" Pmd11r1eurs do Cn!é du Congo 'I• JIOnt m 
v.nte a Io Ma"°'1 ~lcntole, 4. ehau .. -s d• Wa>re. B1vxelka, 
et • la mnloon C<'n~mol<a. 30. rue du Berceau. Anvers. 

En effet ... .. 
ED eue .. lta F'n>llçali ne GTenI qae trop maintenant 

pouiquol Il& se tl:lt dit a que c·-. pour eux. une quesUœ 
de VIC OU de ~ Va!nue ou per;r Pas auttt choee. ICI 
.a.m pluucaJ DéA ai SQt.emo·• 1"38. 1a me&W1! tt:>Jt ix-er 
que l oon camb·e En m&n pl"<C Ment le po.,;g anlL ~ 
CIOllDl1 une moblllaf.Ucln qu! peu: kre panle'.le, D .. n anll.t 
i-a molna &l<Tté E"'M>Ol>l tes ospnts. w..i., en Kp".tmb.-.. 
oa frc)la la ru~ lM ace.ordb de Mun!ch furent loin de 

1 

~~~~~~~~~~~~~~~~~ 

aaU..lalre l'unanun:té t~ A qui trura consequences 
ne deftl<nt pas tarder à ~montrrr, qu"UM fols de plus, 
tlle et l"A.'\Wleterre avalent 6t<l rcuW. pclr Berl!n. 

C'e>t parce ~·u le tallait que la moblllsatloo française 
1"e&1 eflec:tnée avec un ordre •l parfait.. D 1 a en outre un 
émouYant synchrool.'SO!e entre Je moral d,. troupes et la 
parfal~e ttnue de la Ptt6SC Crançaloe. P:ua - Mu! de rares 
f'r<pt.iollb - d'artldes à t!ra<ks et l pc1D3che. Aa demt'll· 
ront. le C(lmmls.sa!re de l"!nlonnallon. M EJ1llld ~ttta.ln nt 
Jean Otraudoux. donne le ton. UD ton d'une aobre fermeté. 

Lea chefs d'îlots 

On ent.md pw ilot un pf.tt de msaocs plus ou mo!IlS 
lm;:i«t.ant. La défense pas&:\e P>Nlennc a plaoê un chef 
• :a ~t.. de chacun de ces Ilots. Ce sont des pépère• cos
tauds eneott- que quinqoagénalrcs, dont la plupart ont 
toit ."autre run-re Les chef3 d1!ou o::t tlé tterutés dans 
t0tl!ft: e$ cla.s:9es soeialu. D.Lns les ttu!\rtteœ chlcs, ee Sônt 
:es ruplD$ qui accompll-'St'ot cet!" m~l<>n L&quelle n'est 
pu.s une smecure. Dès !"alerte. 11 faut 1t pn!c1p1ter vers ooo 
alm. U- rhef d'ilot n'y d'°""md pas. Il prcM r~cl!on devruit 
1<>n Ilot pour surveilltr lts passants c:. Jc"Ur enjoindre de se 
refui;ler au plus vite t'I de ne pas ataUonr.•·r dam la rue. 
li ,., ch•rl!"' éplement d"!'lljomdre aux fumeurs d'avoir à 
ét..:ndre tout de $\lite l<'llr ccaret:.e Mals c'est dans les 
quart!.,.. popula!res qu'il e$t le P:us lnttrcssant d"érod:er 
eee ch~ls .. 

Les temps troublea 

CJU~ -. 'ravel"30r..> ne dolftDt pu vous faire oubller ~ 
:leoo!r. Oontractez toutes .œ a""11ll1Cft à LA AfINER\'l! DE 
81!.LOIQUE. ~. rue Royalè, Bru~el:cs - Tél. 17.78.12 . 

fü sont fiers de leur titr~ 

~ donc! C'est qudqut cnose que de P""'"'der Je pou
voir de commander aux concltry:N. 0t·5 &é\·tres magisters 
dei> pauvres gensl Et dt por~r le br..-rd Jaune de la dé
!~ p&mve. cela conlere un tnoonlt's;.<ble prestige auprcs 
de& oornmerçant.s et doa blltrota du quart<tt En outre. dans 
les quaruers demuniS. une. P<Ùte prime rst allou.;e aux 
cht!& ô1lots Toute peine n• mttit.,..t-elle P81 aon salaire? 
Mals la l)rlnClp&ie recompensc de ru dUmseurs CJ>a$'1!~, 
e·esc le s..nummt de dlpù~ que lfVr ronlrre c.it .. pell-. 
~ture. Elle -ait it.. rrtOIUUonnalrn et n'nd ..,. 
bttS crux qui aval.Ult W>danc<' ~ • •attarder de•-ant les 
co:np1<>11" dee 111ard1andl de •lns Vo111 pmsn bien not:s 
dmlent quelq~"m de ces chtl.t. cela ferait mal cette 
nuit 1'U y ara wie alert.e ~\ • ·Jons • poivrts ». 

La Caissette du solda~ • le Gourmet 
BllTt"llU de rente ''l d"ex~lllon JO~. Bd M Lemonnier, 

Hruxelle&-Mtdl - Tél 11.43.32. 

Les conseils des vétérans de 1914 aux 11 bleusn 

Aux première:. Ille™">. li ne 1..._. """ d., ~r un , .. ,. 
taln êmot au sein d"" ca.'e&-abr:&. V. b3p'i!me, si.non du 
leu du molD$ de l'a:erte. Lora. ~ Vieux mtsleur! et de 
rldlles dames qui aftJ.en.t contracté 1~,tu ~e de del;ttndre 
à b eave au cours d,. annéa 191 .. 1918 a dforçaient a 
calmer les timorés 

J.lais lee JeUDOS demeuraient acepUqurs. Pour wx. la pré
~\e guerre. qu"U. n"oo\ po;n: me. ce devai• êltt ~ la 
rn'lC"oae 1 Commes les Par.sleiu de. 914-1918 parlaient 
noc aaos dl'$llll'olture de la rurrre 18. Pouruint le ter
rtble &16ce. ôe Paris ei. les bomllardcmmt.s sèftfte dr 1917 
et de 1918 .•• 



3134 POURQUOI PAS ? 

Un bocK avec un diplomate anglais 
qui explique I' Anglais moyen -LES UREURS DE L' ANGLETERRE 

A Bnael!es à lll b •Uèr. de Brhmn1q ~ m 
cord.laux, J'~l renco r m a..glals qu1 m'a parlé de aon 
pays, L'avouer.il-Je? J'ai éte •l\cmcnt touché par la sin· 
etri'é d" c~ Jeune diplomate Les Ang:ats aont les mollla 
communJcallfs des hommes les mmns habllra à séduire. 
Leur \-OU t ..ran;le t'I leur verbe besit.t lonQu'U leur faut 
enJOler un partenaire; sJ le partenaire est un étranger, 
11• i;ont R\I supplice .i l'idée de devolr dd«ndre l'Angl~· 
t.crre ou almplement de l'expllqucr. On les tucrnll plutclt que 
do !tut arr"eber une apologie de cette •ldUe pollne dont 
!ls SO'-. al ternblcmmt ners. 

Pu r attenc!ri=nte et presque ma!Rclroite, Pour Qu• 
!'Anglais plaide la c 111se anglal..,, il faut une attaque dl· 
roc•e 011 n dit qu 11 c!V'.'ll&n!'llt l'opmlon du conuncm, 
qu·u ne c!< rait pr...<:t .pe le Continent .., mi'~ à la 1 
anglaise Je ce k aoa pas. li est vrai qur 1 Angla!s n·ap. 
pelle pcnonne cbc lm Mals, a'lh aont dlgnrJ!, u accueille 
déllc!cu,.ement ceux qui, d'l'\lx-mêmes. 1·1cnnent s·MSeoll· 
à aon Coyer; Et 11 n'a aucun méprts pour l'âme, pour les 
àmea ceinunmtalea li les connlilt assez mal vollà tout. 
parce qu'il n'est pas trts curieux et 11 n'est pu u·ts carieux 
parce que la nc ks uadltlons. les chOSŒ o.nglalSCS sont 
três amples très ricbœ, très putlculiéree ri qu'elle,; ruf. 
tlsent 6 meubler sa scnstbllilé et .on esprit 

On a dit mille fola que l'Ancla!s n'était pas spéeulatlf 
C Mt tn'3 •nt. et il aubord<Jlme tout au ttel Une cutalnt 
Indolence paychologlque. une vtclllc undance à respecter le 
fa1t acœmpli ~ <'S.'53Yer dr. le. corngcr mentalrmtont 
comme le França1• ne o.esse de I• rauc: voln k• deux t.ralls 
c:lu .:•ract re britannique qui expliquent lea 1ncon.<équenres 
pa.ssëes de la polttlque anglaise vts-à-\ia de 1· Allemacne 

Lnraque J'insinue q 1'a ·tour du tapis •rrt de Vensallla 
et de Loca"Do. la c 11lnte d un ool-<"· 'lDl lrnP"tiahsme rran-

TOUS LES JOURS SONT BONS 
pour tenter la chance à la 

LOTERIE 
COLONIALE 
M H~. il ) • 1·rttt:' ;··mainr un 
VENDREDI 13 Ql I 'l ~. \ TJ:.H \ 
.-p,~f'i~l ·meut lwaut. ... Out> 4l\nuateur ... 
Pour rap(I• JHDI 19 OCl'OBRE 

TIRAGE DE LA 9· TRANCHE 

~~~~~~~~~~~~~~~~~ 

çals a ~té au.ssl pour quelque chooe dans la tiédeur an111a~. 
mon interlocuteur ne me rull pas sur ce terraui; U nut 
bleu admctL~ que pcut~c. quelqt:es bommee poUU~ 
bntannlques aient J•dlS contrlbu~ au relèvrmrnt du Reich 
par crn1nt~ d'une France trop !one; mail Il aouttent que la 
très gr11nde majont~ des Anglala qul ont appuyé les lncf6-
santrs rrvend.lcaUoru de r AUrmagne ont agi tout l!mpl~ 
ment par rrs;>ect pour nn d7nanlsme q<ll ftalt un lait. et 
dont l'tnoompressib!111' leur p;u111-i1 nCQu~ Il< ont olCI 
aUilll par 1gn-0rance - JlW' Ignorance de Ume allema~ ... 

- Pcrmeuez-mo1 de VOW! dire que vou.s Nit?; blcn nnl!a l 
- Nalfs ! 
:.ion diploma•· ~nela:s pu': toJ~ cboqut :nt~ par 

°"Ue fp ~te. E I"·' u ra<:<·;·· ura,·e=nt.. 
NAIVETE, OUBLI. .. 

- Sans aucun doute li y a d• la nalvet<' chez tout An· 
glalo ! Oc surcroit, un• u+s · 1lnde facul~ d'oubU. Noua 
nous disions. •~Ion Dieu, !ta Allemands n'ont pas twjCUrs 
e~ trèa correcta. en 1914 Entre nous. lia ont été un ~ 
fort Ici et là. et en Belgique notamment . N'en JlOlrloN 
plus! Ils n·ont paa non plu& rait preuve d~ beaucoup de 
bonne volonté lonqu·on eût pu encore évlter la gtJerre, 
l'a11trc la Mondiale Mals tnste• Que œ!ul qui n'a J&lll&L\ 
rêvé de cueillir une rouille de laurier sur ! arbre de l lmp/'
r.allsmr leur Jett~ la premltre pierre ... Aprê$ tout, noua 
autrea atJS><l. no1w avons é1' 1mpérialL•IC3. , Même. nout 
ave>M fait la Out·1i-e de C•nt AnS oontre c..i braves 
FrallÇtli. <iom nous voilà 1.... amis. à la mort, • la 
\ie E1 eu.~-m~mes. les F'l1Ulçala, lis ont Mi leur Na
polt-on. Napoléon. c·ost now; qui avooa fUU par l'avotr, 
et comment ! MRlo ,,-oyrz comme notu1 oomm~ 1 A 
peine l'ovtons-nou.< eu qu·u MW! a s.·mblé tl'é& grand, 
trèa •J'mpatJuque. Nous avons lalslé tol111>tt à plat 
Hudw>n Lo..-, notre exécuteur paten1', et lorsqu'Un cham
plOtl de rEmpereur naa au&on Lo-a-. Illon cacocilrmc. le 
pubUc anglais trouva lto coup très &Ytnll"lblque. Tout cela 
nous 1·11wlgne. 11<nslons-nous, qu'on ne peut Caire l?l"1M mlne ttemellement aux gens. aoua prétexte qu'IJ.8 ont <!1' 
attelnta d'un peu de tlèvre Impériale on nrurau ll"r lie 
plu. dire bonjour à P<l'SOWle ! 

Et p~la, l'Allemagne noWI nattait. nous r1a11.&11 cxa.ct&o 
ment oomme elle t.'8&Ye de f!r.ttcr la France, d•asu• la 
trancht'<' .. Les Français, les Bel11ca connnlsstnt à rond les 
Allema.nd~ lls SA\'tnt ce qut vaut cet enct-ns Soua le 
sa\ion• mal.. Et le croiriez.vous? Noua '1 Incapables de 
flagorner qUloonqi:" nous n défendon; unparfait<ment 
contre Ira coinpltmenta 

ANECDOTE PERSONNELLE 
- Puis-Je vou. Moontt• ... tr per<on~ poumilt mon 

Anglais. Lorsqu~ J't IS eDO.. 0 'r '$ jeun "' l92a à 192'7, 
je Ils en Allcmaine un sta;e d'études Je rerodels à Ha· 
novre Ol'S étudlanta avec lesquels J'étaiS U~ m1nvltvrcnt à 
prendre place dans une Acad~mle pédagotrtque qu'lla avo/Jcnt 
fondte IOu.s 1'4\de de l~un maitres. J'aoceptal d·enthou· 
stasme; J'fta1S t.rts otdult par cette Jeune Allernaçie que 
nous nions vaincue, et à qUI nous n·en •'Ollllons ~ Lo,. 
que je Ill.! introduit dani: la sallo des s.!ancta_ j'aperçm une 
""lnlde a.o;.ez haute, où stégeatt le oonsell ac:•drmlque. On y 
accédait par cle pompeux dro;1t<s . A ma vue ce rut un 
bochl d'admlratk>n. Je dus cra\1r l'eatrade m·-r • 
roté c!ts • comm \-OUS dlt"5? 1'1Wn<s. Je rrol.!o; on me 
harangua comme un J)r1ncc. et, en ma pcnonne, l'Angl,,_ 
terre tout entlrt e. 

On a beau duc· quand on a vtngt a.na. N'S ch0$l'lll-là, ça 
·~ cllatoullle ocmbtemcnt QJelques ..-malnes plus 
tard, J'~tals à 8«1111 Un c~a en plein air faisait ~n
ier des actuaut~ Vlnt à """""r ne prlae de vue tratlquo: 
La cat.astroph• de notre 1mgeable R 101, qui venait d·~tre 
la p1'0le des na mmcs. 

Autonr de moi Ignorant qu'Un Anglais a·ttatt mfl~ à 
cette foule allemande, lu apectat~ Jubilaient Je lus 
sur del i;rolns une satiSfactlon dom U M me rut plus 
possible de doul<'r, lorsque feus Il~ convel'Slltton avec mea 
voù>lns, qui me ronnnnertnt eom~ en la vue d'un AnglAll 
brûlé vif les réJouls!att... 

En un klalr Je revts la &œne d~ Hanone. et la f~ 
ne au~ m'apparut tout enlllTe 1 



COMMENT NOUS RAISONNIONS 

Mali J• l'OUll le ri!*e. m.:a compatrlOtes étalent Join 
~ rai.mn•r ainsi, Noua nous disions pour la p!up&Jt : 
c i.... Alltmands IOl'.1' travailleun. sèrleux en a1lt.1te11. lla 
nulMlt avoir une année. Apres wut. c'est normal Pour· 
quol raudr.Ut-11 qu'Ua reaent l&llS GéleDSe dans une Eu
rope rn anna ? Pu.la 1u1V1nt le coup de r<>ree de la remùl
tanstlon. Noua D0\11 dimes : la 80U•eratnetê des peuplea 
est choae r~pectablt, et nulle pan elle ne subit de llml· 
taUon Noua avons, U eot '1'&i. admis des re•trlction.a t. la 
oouHratnctt dœ Germallll, en leur lnterdlsant d·entreunlr 
d'8 t.tmt.. cl&N certamea rC&tons de leur lerrltoll'c; inata 
n·y a-t.U pu lieu de lal.Wr tomber une clause oomme toute 
contrall"I' à toua 1'8 lalLiU? Vint J'Anschlus Cela noua 
inquiéta. Ma:a U 1 an.lt '.e ft.lt - tou)oW's le rait 1 Nom 
~: eea Autrlchlen.a IOOt des Allemand.>. S'lla da!· 
ren1. tire rat~ )' a-t-U Utu de ··~ à ~ tcn<!:>Dce 
lrr-lble ? PauWa pac la même logique, DOUJ admlmcs 
que lea SUclet... ac<llrnta Allemands. eussent lnoOrporil 
au R'!lcb, Les Sud~I...., ça ae l"!'~t&lt lien de palptt&nt, 
pour un cltorrn de Londra Et puis, l'Allrmarne °" now1 
avalt..('lle ll&f Jur+ que c'ét&lt la demlere. la toote deml~re 
l'l;Vendlcatlon ? Quelquea mola plus tard, M. Hltlrr était 
à Praille. chtz les Teh~"" et. d'Wl &e\11 coup. en un do 
ua rovlnmtnt.1-klalra dont l'Anglai.s est coutumlor, nous 
compl1rnes rn!tn. Noua avions ét.e Joués ... ~a, vous 
dites, n'ut.U p&t vrai ? 

- Et nous ojouton.a 11méralement: Jusqu'au croupion: 
1'JI to t.h• rtlfllll I 

Man ADl!lal.11 1<>11111 et conclut: c De u jour-là, nota 

aVOOI toua penlf; Stop! Et pourquoi vous le cacher? Nous 
éU01>1 rurteux; nous avion.a awr. lm-es la J)hra.se qui. chn 
nou, est d~llnllhe ; M. Hit~ rt'ut J1C13 "" gt'11tlem4nl • 

E\ alors, peu à peu fches nous '"" conrtcllcnu peu•"1t, 
~ i, ~ pro•entr d'un rmnment rapide, mals elles ne 
a'orp.ntsmt que lmtemrnt en un corps de doctnne11 nous 
dkouvrlm .. qiu le lriomphe de M. Hitler ou mmie 1lmp1 .. 
mmt 1<>n malntl•n ce aen1.U la •1olence a perpé\ull~ la 
dllj)&rllloo suco.alve des neutru et des petits peupl.s. oo!t 
d•L d'un mot: un 6tat de chose Intolérable. un retour au 
moyen &ge. 

- Au moym âge De Brunehaut et de Fr~éaonde ' le 
pire. n n'y a vraiment que ces Messieurs du Manl!estt 
pour qui ça ne &oit paa d'une clarté aveuglante. Et !or .. 
qu'lla cralanen1 qu·une guerre longur ne déU11tse lea •Il· 
leul'I morales. lia oublient qu·une paix •ur le fait aorompll 
constltutrall prt'Clatment ceU<0 c On de toUt • qu'Us appré
hendent.. 

- C'est notre am et. d~.sormals, le principe de la rtala. 
tance & l'AUtmarne fut acquis dans le pe-"ple anilals. 
Car nt croyes pa.s que ~tt• guerre soit dlct<!e par le Capi· 
ta!. comme le •eut la prop&pnde tu&lque a'il est une 
puissance qui a chtr noua mooté Jusqu'à la rupture des 
.,-mpathles allcmandrs., c·est bien la c City •; mals c'est 
l'bomme d• la rue dé Londres qui veut ahe.ttre le mlllt&
rlazne pr "'''n c~tte cuerre est nationale. et J)ùpU!lllrt •• 

L'ANGLETERRE ET LA BELGIQUE 

Eat-11 exact que l'homme anglais a senti fortrment 
bll!Mtr aea sympathlea pour la Belgique? 

- Pu du tout 1 Que la BeJ&lque soit neutre noua pc1ra!t 
favorablt dana la oonjonctt1re présente: et d'allli!ure noua 
110mmf'a trop rl'$pt'ClUtwc des drolt.S d'autrui pour ne paa 
nous rendre compte de la parfaite lég!tlmlté du point de 
.-ue belge. Il n'eat donc et ne sera jamais qurstlon d'alfa· 
mer la Belclque ni de la ruiner pour la contratndre a Jf 

t.ttre.. u. 4 cetobrr. notre mlniSU"e des Aff&Jrea F.<:ono
mlqu ... M Croa 1'eat d 'aUJeurg exphqué claJrement là· 
d...a. na dit: 

• La pay11 neutres IOnt lnquirt.!. Nou. l"l'COru\&lssons 
leura lnthtta et leara baolna. li n'est guère nkesaalre pour 
mot de roua dire que l us appmioas enrémrmrn1 leur 
point dt: \'UO. Ausal\6: q1,;e la guerre a éclat<!. nous avons 
déci&,. que noua tenions à prendre en cons!déraUon Ica 
beaolDS lfc1\lmea de6 neutrea, eL que D0\1$ consldtrer!Oll.5 

a>'eC blenvelllanœ toute SUUHtioD qu'1ls pourr&lait DOWI 
!aire. IA Grand&-Bretagne cherche à cc.nUnuer - expor
taùona. Nous n'avons œssé de faire toUt œ que nous avon.a 
pu pocr la cont!Duatton des relaUODI écclnomJQues ami
cales avec les neu= :Sous ne désirons Jla.I les empecb.er 
d'importer vivres, matières prttnl~res; nou,., a•ona le cMslr 
de ne leur causer. par notre control•, que le mtnlmwn d'eo
nuL Dl'Jà nous avons inaUiUJ'6 des conversaUon.a cordlale9 
avec divers pays. • 

- En tous caa, on ne peut vous accuser do nous retuaer 
audience 1 

- Je ne voltS le rais pa.s dire. M•ls Il y a quelque chose 
que Je •oudraill que vous disiez owc l~eura de Pourquoi 
Pa•1 parce que c'est la vérité, et cette "t'rtt<! est nu;au
rante : L'Angleterre se t.t avant tout pour la Ubem dee 
peupll'!I et, par coasequent, l'tntiogrl~ del! petlta Etolll lui 
eat précieuse. Si la &Jglque était attaquée. nous nous 
poner!oDS aussitôt à son secoura. L 'ann~ &nila.lae d.e 1939 
~ ae trouve plia, comme Il y a '1n;;t.qua Ire ans, dans les 
HJJhlands ou en Irlande. Elle est en Franoe. à Pied 
d'œu~. et pour»ue d'un ma!~rtel de.nt on aura l'oc:casicm, 
en Alt.magne, d'apprtt!er la d1vcra!té, l'abondallce et la 
parfaite mJM, au point, Ce n'est donc pu 1ur la Scarpe, 
l'Yll'r ou l'Escau1 que nous soutiendrions la &lclque; ce 
ll'r&lt aur le canal Albert et la Meuoe ... 

- Dé$ormals. U n'est pas à craindre que nous devenions 
un 11lacl.s, en ,·ertu de ceur théorie connue que la contr&
off tnslvc est plus fructueuM que l'o!f~aslve, et que, par 
conséquent. U convient d 'abord de reculer. pour se donner 
du champ, et de ne prrnclre à partit l'adversaire que Jon
quil dQDlle des s11roes d'essoutrlcmr.nt? 

- Nullemrnt ! Et Jajoute que .t J'A11glrtcrre n'a rien !ait 
pour la Pologne, c'est qu'il n 'y avait r!tn à faire: sa dtralte 
était pri•1le. La Pologne elle-même a·y attendait. Son hé
roisme n·on fut que plt;s ~blllne l>f;>t. clle sa!L que son 
épreu' e prendra lin; elle a fnl dan:; la paro)e anglai!e ! > 

Au1Sl dit le di;>!omate e! romme li est. lmpœglb~ de 
rtnooo•rer un Anglais sans parler de gport, DOU4 voilà à 
causer de la cha.'<Se au renard. C'($t. me dit lllC>n Insu
laire. un entrainement de naute école; et Il les ofllclers 
brltannlquel! s'y adonnent por ordtt d~ fob par semaine, 
c'est qu'U a été con..taté qu'il n·eum point de meilleure 
Introduction au combat EL d'ajouter, a•eo un certain 
d<'<laln : c Ça vaut lOUJoura mleu.• que de potauer dea 
détalla de théorie. qu'on n'app~que Jomalsl • Acceptons
tn l'&Uillfe, et puisque malgré tout, pour noltS, la guerre 
ne peu~ être un simple match que nou.• contemplerons du 
haut de notre balcon en dlltttan!o bllllêa dr ce grand 
Jeu &ouhattons d'a mir un jour la preu• e de la 4Upérlorlt6 
tormatrlœ de la cha&o;e au renard sur la chasse au JUlf • 

BRASSEUR 
LA CAUDALE. 

82. rue du Midi 
lprts BOURSE> 
Tà.tru li . li 94 

Bas pour varices - Bandages Herniaires 
Ceintures Médicales et Vestimentaires 
E::«t<tron scr1<puleu.!• de• ordonnancu méa~1e1. 
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~eJ (.,(,c.J f"1mçJ _ _.......,.~ .. ,. 
fQ'ftt tc.J 

tc.~&1\ ~ÎJe.ël\JX 
....!' 

P R Û P 0 S D ' E V E Jouer sur le velours ... 

Savoir rester calme 
En ~' temps tro-;b1h oi< la ainmU tt la tranquilltt~ ne 

1ont p/ua que de vain• mots, un u demande vratmei:t quelle 
att1tudt U faut prendre pour 1otùfaire au 1nnblablu rtes-
1'0IU œlmt 1 V°"' trott~erez GIUJltét de• ogltls pour ..,,... 
~Ilet -re aanrereu.se tnconsci~. Vous tr.qMUtt:
OOIU 1 V°"' serez trait~ de paniquard. de lr..,,,bl"'r, par 
dt• gr111 bien in/orl!U!s qui "°"' a./Jlrmeront qu'U ne 1e 
paSJera rien el que tout est pour le 11.tew: dons le meilleur 
du mondn 

Pour tire f'.<Jlt, a /®I cont•~mtr que le1 af/olls '°"I mobu 
nombrt'UZ qu'on rlll pv le craindre . .lfau pourquql, dlablt, 
U()!Wjl.f...,,. tant de flt'M - genh'olemtnt du 1t.te mGICU· 
lin - l)O'Jr af/lrmtr de façon pl'rempto.re · c Lu femmes 
l'alfolent tout~•/ "? Ct n't1t ""' parce qu'tlle1 aont plw Jolblu tt plu nnotlou qu'elles do:wnt r~lrtmenl 
,,...,nquer de aa1111-/roùf. Bien des Jemmea 10œ>U, le au 
k/ttant, te montrer f>/UI <'lllmet tl phu brava que l•J /l<ml
mu. La tmft tri qu'U 11 o autant de Jemmt• que d'hommes 
4 a~ montrer d.nat.sonnable.•. 

:>r . .dt~t. u /OU.t coni;emr que 01otrs U• temm« •~ 
l'tp._,i..vnlent qi<t parœ que ltvr llU111 1'a/roh En gt11ncù, 
la compagne d'un llotm714 cc···~ se montreta tolit aunt 
oolmt qut 1011 man, au moin1 en appare11Ct11. Et 1m 1eul 
al/oU o/foltra toute sa fanai/lt Il ut u•"' cllose ~ cho· 
cun dOll u r~ttr tn et "'"'"•nt: c'tsl que ntn n'ut 
plw danger.-.u: tl pliu oontavU'U qi.e la pnr. Donc. 11 
"""' 01><z dts cratnlu, quellu qu'ella soient, tdchez de lu 
garder pœr t'OUS. Cc oont Cet cramlts (tt ron h'emblt bien 
souver1I pour un danger Imaginaire) qui ·mtnent /t.< gena 
4 ae prtclpiter au.r guù:lttt• de banques au rllque de pre>
i:oq111!1' une dtbdele l>oursflre. qi<I condulun t des mbrogtrts 
tTop soudexsts du bon rocttctnnntnt de /?lor famille 4 aller 
df1'0111cr, à la moindre alerte, lu mngastm d'alimtnlatlon 
et 4 t11tasser pr01:hlom sur provbtons, errant aln.ri pr<'cl
•tment dt J4cl•<Uat• ptnurlt• de saron ou d'allumettes, ou 
bten â qull!u prlclp !am,,.ent et prtmoturtment le11r mo'
JO!l. qwnnd Il n'11 a oi.ci.-ne rcl.IOn ltrftiut de songer d ,. tt>c:cua lion. 

Mal.f et• panlqutl. """' le rlpttons, a<mt aus.ri bt"' lt 
fait d'f hommts que d" femmrJ. (Sauf - •OVons tu•ft 1 -
<'1 et qui concerne lt• ttockaa., de pr01:1.flons 1 J CO'"'bitn 
d'ltommt• trpédltnl au //Jin Jnnmt et tn/ant1, n· r:>'T't• 
com~t. da"' de mouœ!sts <'Oftdllion1, alors que ntn nt 
1'Utl/te une porollk /lâl<' I Et ee n'est cnta1nemtm pas une 
Jtm'lll'l qui a tnve11t~ ce1 faruusu bombes 1 éltctl'on •. 
/Ult1 de la Turplntlt, et dont lei tl/tl• ""'t 4 peu prt 
1tmbla~1. N17CU ci.-on.1 t11tend1t u11~ -malll~r~ nmu ra· 
conter, ks 11'1'% CQTIJndis d ilorrt•r, que les bombu 1 ~ 
tro>a • "°"' atJhoblUoitnt oomplttemt'll tl oou.. foflaltnt 
romprs toutes lts orltru, lt tr>ut sans quc """' cltongttz 
dt !»'•tlon 1 Et rommt 011 lui demontlatt dt qui elle ttna•t œs prêetnons 1truollonne11-., die rèpmldalt cattvonqu<'-
71".ttlt: • Olt J fen mis ..Urt: c'tJI '"' camora<û d" burtau 
cù mon man qui lt lui a dit ! • 

Remarque: que la r~proque P'Ut ilro tTal< tt que !><-au· 
coup de /rmmr~ ncneuse. tl inquiète~ crltnl dan• '""' famlll• un climat de terreur qui fin/rot! par a/foler l'llomme 
I~ p/"3 n1uonnoble tl le pltU tro•qullk. 

Di.IOnl·r.016! que le plu. llrlct lkt'Oir dt$ ftmmu. nt œi 
tnnps dll/lcile.. " ' dt M JlOI compliquer Io Mrhe dt• hrnn
m#• pcrr une og1tnl!on rotritt, par dts ertunterr exaq~rett Et 
ml?mc fi nQf.U tren '>lon.~. w.iclt<'1U l cac11rr tt ,.,. ptlf OMblttr 
que le çraJ couragt, c'tst de la J>t'1'T domptte. 

u, """' • i..1 ,,... .. nt le roi de lblver comme on 
DOUa !"annonce ? Noua DC pouvons que le 5ouh&lt.er. C CÂ 
une ftolfe à la. Iola nche et almple, chaude et tltiiante, 
seyante à tous Ica à&es et convenant l lOUtes Ica occa.. 
SlO!U. 

ll 1 a une ltccnde lnJUSte aur le velours- n pu.ae poor 
un tlSSu coCiteux et peu pratique qut se tache et ae rro:.ae 
!acilClll•nL ll faut n'avoir Jama!a eu une robe de veloura 
pour parler aln•I ou bien n'avOit pas au en prendre eoln. 
On dit !ac!lemeot que la pluie tache le velours : cela n't.n 
vrai que si le velours est ~mu. mal auqutl un coup 
de brosse remMte. n est V?S1 qu'Une chaise ~ •ul!lt 
l le mettre à mal. maJs un peu de npeur d'eau IUI rcdon· 
ncra eon lustre. Quant au prtx. .. eh bien, si le velours 
e:it chtr, U eiit au..al Inusable 1 Mals la question de prtx 
arrfte-t...,lle 1><9ucoup de fernmca quand U a·&ilt d'ftre tle;ant.e? 

Donc. on portera beaucoup de robes de vcloun Del 
robea noires bien enteDdu. mals &11$61 de.> robea de cou
leur. QuOI de plua beau qu'Un velours bleu nuit ou qu'\m 
velouni d'un rouge profond 1 

Q·JeUe que oolt • couleur, cette robt de •tlouno doit eue extremement &Impie. l'ious arons ~J• pulé des cua
ques de veloura nott qu'on pori.e le llOU' avec dea Jupea 
de couleur <combln&!son à la fols éléirante et écooomJque, 
usez éléeante eL pourtant pas trop hablll~. qUI coJ\Vlent 
admirablement aux temPS que nous vlvona>. Eh bien. le conace des robt d'apre.-.mtdl devra 6'1'e auw aimple eT. 
strictement aJu.ué que l'est œtt.e casaque du SO!r. U Jupe 
est un peu ample mat.s pas trop. Comme unique ornement 
vous m•ttrez dca boutona de atrass ou de métal doré et 
clulé. Vous pourra y ajouttr de lourda bijoux d'or ou 
d'"'?Jl'nL mal$ aurtout PM de vieilles dentelles, pas de 
pmltures de llnl;ene l 

St 1 ou.s ne voulrz pas voua charger de joaillenea. pr. 
nl'"cz rotre robe de velours avec d'étroites bandes de 
Courrure. 

MAI\,, ON POUR VOS ECOLIERS 
CLOC~~ETTt PULL- O\'ERS 
6, Treurenberg Ml·BAS, Bh SPORT 
Un costume passe-partout 

l ·i. l'm1 n'tmploie pas 1 \elours uniquement pour lea 
ro~ d'apro\$-mull. Vous porterez a-1 des tallleuni de 
velouni et des manteaux de velours. 

Le manteau de velours Qui est tou)Oura abondamment 
ganu de fourrure ne dllltre pas ~ent du m&D
teau do Jalnacc, aeulemeut Il ''" beaucoup plu.s habUl6. SI \"OUS avez eouvtnt l'occasl<ln de SOtlU' l'apr•mld1 et 
rarement le sou-. prenez un manteau do velours : U vous 
servira quand U I• faudra. de vêtement de eotrée, ma.ta 
ne perdez pas de vue que c'est un de eu vélemrnt.a qu·on 
ne peut guérc promenrr <!ana le uam. 

Q•1aut au taUlt"Ur de velouni, c'est un de cea admira
bles v~tement4 pU>e-partout dont on ne p< ut plua se pas
ser quand oo lr.s a. Le talllrur de velouni reste un vête
ment habillé, mals rous pou1ez le porter en toott'<'! 110rtcs 
da clroonstances ou le man•tt.u de ,·eJco.ira ne -rait pas w tailleur de \tloun atfecte rolon~ cett.e coupo Ull 
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peu ml1!ta1te (trta approxtmauvement Il qui est de mi.. 
c4 mm Cda pourrait paraitre d~ Il l'oo oe avait 
que IQ coUcctlOm llùnt frites plusoeura moia • l'avance. 
Oe d~bùrdement d'unltorm. de tantalsle n'a donc rien 
de prtmtdit4. 

Donc. 11 ~ 1,. bnt.ndebourP et lee paMement.erle., ou 
l<S bl'Oderi,. et 1.. eout.ach.,. rappelant les -tee dee 
tzlpnee 1 Malgrê eol, OD cherche Je violon. Cea bnt.nd&
bourp eont tn\a eouvrnt ftgum par des broderlee mat. 
Jaaséea ou p:>.r de minces cordons de fourrure. La jupe eet 
lnla m~ent !Arce et la Jaquette ~ ml-loorue, a'al>' 
pll4UaDt IW' i.. bancheL 

Pu plu que la ~. le tailleur n'eot obllptolttment 
ootr Mal.a u -.st le plua SOUYeDI de couleur fonc:ff, bien 
qu•oo vole quelques iarueurs de veloura srla. 

Elégance et Commodité 
La "'nf'l>n ~lfJ~e d4q la ~· A gllm#t 

HOME DU FERMOIR 
51. nu1 du Marc/16-411.%-Poulet., Bru.ullu. - Til. IZ.JUI 

(( n était 'un petit homme, 

tout habillé de gm... ,, 
Car Le p1I, après une longue écll~. reparait dalla la 

palette do la mode. SI l'on portait encore, en êtê. des tail
leur& de flanelle 11f11e, le cr1a aval< c1Jgparu de notre sa:d&
n!be d blvtr. 

Sll n'f.St pu cette &nnff la COUieur • la mode, Il est 
~lm Lita en 1'YeUr. Que ce ~ pour Je maun. 
pour l'aprt.Mnldl. pu pour la soir, i.outes lea collecUOna 1 

oompoMnt plUJleun mode! .. IX1s. C'esi une umie ton. en 
harmoole avec noe pemHe. avec les ùmP" que noua "rl.o~ 

Mali ce rrla o·~ pu UDlforme: toua les p1a IOllt 
• la mod~. deputa le cns-perle Jusqu'au lt1a ter. Blen 
entendu, on le rtvellle de quelque ornement de couleur 
vive. Ave<: un tailleur IP'1a ~ porterez un Jl)et rouie. 
Ane un manu.u irrta une êebarpe bleu vif. Le srll eat 
une de cea couleun beureuaea qui vont aveo toutel lea 
autre& 

L 'llnrmonle du sra et du Do!r est fort jOUe mals tm 
peu tn.ste tt auattre. L'barmon1e du IP'Ù et du Jaune eat 
beaucoup plus pie. EUe eat extrêmement raft'lntt, aur
tout al vou.s ponctutz votre ensemble d"Une rien de brun 
foncé : le uc et I~ eoullen par exemple. C'ut aual la 
plua • la mode. 

Erlle: Sl'Ulcment le vert qui est Joli mala utdmemtnt 
froid à 1·œu. 

Et quand •oua ~rez ainsi t.out babWœ de a:na. U n~ 
TOU.S reslenl plus qu'à c pe.rlJ.r pour la ~. pour la 
cbl.Sll! aw. perdrix. canibl 1... •. ~t oomme dan& 
la cbamOn. 

La aalson d'ailleurs le commande. 

Pourquoi laisser au hasard . 
l'achat de 1otre Imperméable. alon qu'au ccc, rue Neuve. 
vows 6"rez certain d'Obtatlr entlhe aat.lstactlon ? 

Déformation profe11ionnelle 

- Votre prc'' · l<ln ? 
- Speaker de T. S. P. 
- Votre t.1c? 
- Au tro!slè· toc. fau.ra.I exact=ent u a111, ~ mol&. 

l3 )oUra. 18 bt as, 13 m1nu~ el 30 aeoondea. 

SPOBTU,., - f.mplo7n le • CRAYOS n:JL\fOSAN • 
ombrocatlon M>lldc n>oltt ln doaleun. Aftllt l'effort 
cholllro le mu•<I• - aprm tavortoe la dttalatJaa. - En 
n.nte danJI tout.a pbarmadea: G..U.: Fr. UM; l'.H.: Fr. e,.. 

89, MA.RCHE-AUX-BF.RBF.S 
Fondé en 1863 - Tél. 12.46.18 - BRUXELLES 

vont fournira le vêtement d'hiver inditpensable 
léger, chaud, résiatant et de boa goût 

PRIX 1 NCHANCES - CHOIX LE PLUS COMPLET 
Loin.e• de• meüleurJ producteur. anglais et belg• 

En Ardenne 

Kunus a r&S1Crnbl~ le bé:all cr~'ll condul~ • I& to:re. 
8& femme ra prè1 enu : c S• 1œ nv'nes ca 16, 1-œ rest'

chaUlfrei. \U pis wt aeu. • 
M&1s le march6 a è~ fructueux et oopleu.-ment &l'l'036. 
Ivre oomme une aoupe, Kunua 7'11!7J11:U&nt t. grandes 

t nJaml>b!8, a pris le chemin du retour. 
Le voici s'engageat1t aur le pont de clRlea q·1a doit lui 

permettre le passage de la rlvltre. Au m1l1eu du •"Our.int. 
un violent venlge le !>81<11.. 

Ktmua fléchit les genoux, a'é!A:'nd aur la cla1e et s'excl.me: 
- Sainte Mane. Sdinte Cunëaonde et totee lea autt'!, tises 
~ JI n' wwn nln ! 1'a1we et JI n'bu,.. mite pu 1 

S'tJdant dr& pieds et du ma:na et ae ~tant. b&llS oe.<ae 1 
• B1n sür qui Ji n· bun mAle pu ! •. Kun~a atteint m..ra.. 
culeu~ment la me. 

Alors, se redressant et C<ltWd~rant la urre fe,me qu1 a 
- d'oeclller, D 3e dit en lul-~me : • ... pu t.>nt tocll 1 • 

Daladier a répondu à Hitler 

Patiner en plein a1r 
Cbez van Schelle ... 

Reste et demeure le meilleur p!Alalr d'blver 
E~ la vie y est agréable et belle ..• 

Partialités 

Totor fait beaucoup de bruit en Jouant avec son train 
m«anJque. Son père lul demande un peu de silence 

- Sot> gentil. Je te donnerai cinquante centime$. 
- C"est pea Juste. Quand c est la bomle, N lU1 ptometa 
~ !rancsJ 

Une déclaration 

- Mademoi3elle, Je aeraJs le plus beureux homme da 
la terTe &l vous oonsenttez • pilrt&ler mon lot 1 

- Oh 1 Oombllm avez.V<IUI ~ t 

Une famille éprouvée 

- OUie. wle 1 Laissez une tota voir, Madame van Poppel. 
Mals, votre doigt, Il est t.out Jaune, VOllS •~""· SQremmt, 
vous avez un canart. 

- Och 1 Madame Smlta, noua n'a\'OllS vrai~ pu de 
chance • la mesan : Jeflce a·eee blœa6 en tombant de llClll 
rilo et on a dll 1U1 faire œ.. pomta de IOUdure; la petite 
SUnone, elle an da.~ l'opérer : Il parait qu'elle a d'"5 ~ 
tallons d'Adelalde; Loui~Je a attrapé un entracte dans le 
oou et c'est maintenant mon mari qui 110uf!re de l'embe.zgo, 
&l tellem·nt qu'il ne peut pJu.s ae tenir delx>ut aur œs 
Jambe&. ... 
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LES GRANDES BOUCHERIES 

Pierre De Wijngaert 
l'I~' d'•<t.r- ' • fi t.41• Pf'l)I 

UN LOT DE 2000 CUISSOTS DE VEAU 
A.til"I o... tou••• ~' ,.......,,...:t·n OU'lt.M:fll W '"''< r r are 

.......,. de C~ •te . U1'ct 't .at'IOt Wfil h tf• ÔIH 

, d<$ i><•• .. J:U"~1l1J,2, ~!~.B~~ ...... "" ,., 
rtpat. PQ!.11 UM otl t• dtlC>ensc Juge:i. en 

:::: ~~ ":::v ài 
1~e c~:!~.,::1:• .~~.::::::::::::.'~ .. ·.~~ .. ~.~:... ::= 

R6ti '"' flltt ............................ . ........................ l .-
Ftic•ndtiav .••••....• ................. ........ ............. l.SO 
Côtes de YNtl ........ ••••••. ••••. •••••••••••••••••••••••••••••• 6.-
Savt• de ".," .... .... . ........ l.SC 

Il es1 bit" en ~---f QI .. c.s p..-,x ne s.eront col o,.ff oue 
:tOcM :., adwlt· •• ,. 141 ~. ''( ~ ..... , ~ ""41 ·~'" 

LES GRANDES BOUCHERIES 
Pierre DE WIJNCAERT 

6. lt.UI SAtNTf .. CATHUINl lllUXlllU 
11 au1 DU IRUUL. MALINU 

5S llUf MARCINU.Ll CHAllLIROI 

Un bon ménage 

On três rtche Am~rtcaln se préunte ch-. un annd 
petntre. n eat •tuptlalt par la quanute (l°eaqulaea que 
contenaient 1 .. cartons du maitre. 

- Mals tout ~la ne lut pas tranSlorm6 en tal>ltaux. 
Je pense ? a·enqua t Amencaln 

- Oh 1 al. a peu or.!& tout.. et c est ma lemme q111 rut 
mon msp1n1tr.ce. 

- Vnument 1 a·rxclama le visiteur ~ta lnt.trœ>6. Vollà 
un ca.. d'union conJu11n1e ton rare 

- Hélas t ce o·est pu ce que voua croin, ~Xl>llQWI m6-
lancollqucment le peintre; mais. vous comprenez, à chaque 
lots qu'elle d~<lr• un nouvtau collier. une nouvelle toilette 
ou une nouvelle voiture. U raut bien que Je 1.. lui on> 
CW'1' l 

Kerruue aMZ l>OUdl"' ' ' gibier•. Samedi 14 au lundi 16 oct 
Pr. doux • Bonne Ambiance · Plats rms Abb R01Apt.Clo1tre 

Cueilli d8111 une gazette all~ande 

- Quel paya noua auna le plus pendant La ruerTe 1914-
1918? 

Réponse. - LA Beia•que, car elle lut entltrement con. 
q\We. 

Une histoire de foua 

- On dit que la Btl&l<fJ• produit plus de l&:t qu'elle n'en 
consomme. 

- Ah! Je me dl:mando ce qu·on tait de lOUt ce l&tt? 
- On le reverw dana les vaches. 

D~gustez voe huitres. moules et nomard& a 
l 'An cien Restaurant Françoise, 

12. place Ste-Catherlno. Brux. la maison spt(:lalla(..,. de toU> 
UlnpS pour voia lb prt "'nler déUc1eu.semen~ Tél 12 86.00 

Ripostea parlementairea. 

M Clemene<au. alon qu'll etait au pouvo:r ne !khan 
PM ses fldtlfoa collaborateur&. quitte a Jus:Uwr l•u• ma<n· 
tler à sa raç<•n 

On lui dl.sait donc: 
- En somme. votre X .. n'est pas un aigle. 
- Ce ne sont PM dea &\iles qui ont sauvé Je OapllOle, 

.répood.it le Tlife. 

Dernière trouvaille 

One pie voutant Jouer du piano. 
Encourut 1 .. vtls reproche.a d·un corbeau. 
Du haut du chfoe. U cne a '°" 11a1le: 

Ut t 0 p1e I 

A chacun aa tâche 

CeUe du ccc COOSIS~ à \'Ous préotrwr de la pluie de la 
façon la plua ~!ltuce et la plus ~le1a11le Et u y amve. 

Les nudistes 

M. et Mm, X ... , re"ents du nudtsme tonl lnvtt~ â 
dlner ch<!> d°" corelt11tonnaJres. 

L ·umtauon aupuJe : c Cecll....,.xe oottptotre • 1 
s'élOnnt MoDSJtur ... 

Et Madame de s·tt-rter : 
- Ah ' zut. mol qw cro;at.s que c'était sana laçon ••• 

Injustice 

Rte t't Rac reprdent passer un couple qui pédale en 
tandem 

- Regar<1•·m0! ça 1 dit Rte Sa c'était nou• oo noua flan
querait un tc'aU d'au 

mm. ~---- --~ 
Juste récompenae 

- Voua. MOIJ :•ur Roblcbon dit le dlnc:~ur. \'OUS ftea 
un employt modéle Toujours le premier au bureau el te 
dernier • en eorUr Je eeux faire quelqu• chœe oour \'Oua, 
car voua le merttn naUDent 

- Merci bten. Monsieur te Dtrectour merci 1 
- Je •ou.a donnenLI. pour vos V&C&11Cé8, le Jour Je plus 

tona de l'année 1 

A l'école dea oiseaux 

Le prot .... ·ur t1ll cra•• nfbou •a ratro une causerie 
htt.éralre 

- AuJourd'hul dtl·ll. nous commenlerooa le •en sui· 
•ant c M~me quand l'homme a dea aile&. on aent qu11 a 
de.a patta•. 

Un bel éloge 

Le soir de te 1énérale d'Electre Trial.an Bernard aortlt 
de t' Athénée en disant · 

- C'est un chel-d'œuvre : )'en comprend.a presque ta 
motué 

Une bonne hatoire 

Deux ~ranaa raw•<4 et un peut .. promtnent au can-
tonnement L'un deo dt'tll grandi. demande a 1·autte ; 

- Dl qu•I• phue -. X.n twt Houben ? 
- l\4J tr6. dl llO del pha.se 8. "' lll't Ztdore? 
- Ml dl -o dél pbue C et twt OJœeph 11!5-tu on p'tlt 

homme? 
- Mt, dts .. u çt chai, toi rOlaot a•ctaarette lnte ses deua, 

d.1 so del phue couche l 



Humour anglai1 

SammJ danttr Je me piœitnala avec UD ami ans1&11. 
n a·ardte eoudaln 4'I dtslJne un marchand ck )ouruaux 
qui annon~atl une cataotroplle de chemins de fer. 

- Ma femme a pna ce tram. dlt.-11 
- A:01' tu ftrai. b~n d'acbeier le Journal pQUr voir 

1'11 1 a une lllte de v1ctJmee. 
- Atlendons plu~ l'edlllon sulvunie. nOU$ aurom en 

m~me t1· 1p. I• • rû,.llall du mal<:b de -

Aus;~cE CANARD SAUVAGE 
12 lmp d• • F <t ITUI deo. Boucllersl T~ 12.54.04 
Cruel 

- c·es1 un ine d11 quelqu'un à aon ami en parlant 
d'une relaUnn corrur.une 

- Paa le molna du monde rtpUque l'autre. U n'en a 
nl l'utl"ll~ ni la modeoue. 

Le vainqueur 

c Ulk •· l'humorllle berlinois raoonœ cetle anecdote d'une 
parfaite aavour bOChe : 

C - O.,maln dit m~ lemme. Je la!S du polSIOD 
• - Non di.Je demain Je veu1 de la salade. Mon OJ'l&o 

oJ.u:oe & baolll dt YltamlDel 
• - Le r>OWO<l est bon marcll6 
t - La l&lade aUSSI 
• - Je ferai du r>01SaOn 1 
1 - Et mot Je •eu· de la sala4e 1 
1 - Tu 1uraa du powon 1 
1 Stlr quoi Je flanque une cttle a .01a lemme 8&Ya-'f0111 

ce qw eet arrive? Le kndf'ma1n elle m•a fait de la l&!ade 
de ootsson VnU• cinmmf"tU on apprivotSf' lf!ll m~tr91 I • 

Le portrait 

L'épotll ~ Maltra. le POrtr&U de ma lemme een1rt.-U 
reuemblant? 

Le peintre - O une rosoemblance pe.riante 
L'tpoWL - Ce atrl.lt eu&tré 1 Une reseemblance muettt 

llUflll .. 

D'une VOIX forte ... 

un IOUr. M Edow>10 8ourd4'1, tra•eraant an OOUlou 
entend âca hurlement& Il ... nquiert : 

- QJ'tsi.<e que c·ut que ce brult.-là T 
- Ce n·eat rit.n monaieur 1·adomil$rateur rtpond un 

bulMter. C'ea.t M Hervé qui riarle * M Emile l"llbre au 
Caire. 

- Pourquoi pe luJ t.tl~pllone-t.-11 pa& tout simplement ? 

LA COTELETTE -Restaurant 
50~ MAONlFIQUE MENO A 15 FRANCS 

et Af'" ·~t'iaUtM meridlonalea 
30. RUE or.s BOVC'HF.RS Tel.: 11.11.71 

'" ~etttt.) 

Le garçon facétieux 

A u 90UPf':I daru 1.1u rataura.nt pr~ de la tare do Nord 
un c;ar('On m&Udeu1 rtl)l!re i.mt commandr recue • '11'• 
tabl~ •nlSlne d• la DCtre • 

- Pour Madame. c'est une 11&œ et Monsieur, o'llt une 
poire 1 

MALGRÉ TOUT 
RIEN N 'ÉGALE 

BROCH URE GRATUITE SUR DEMANDE 

8. E 1. 43 RUE DES COLON IES 
BRUXEL L ES TËL: 12.30.85, 

F antaiaie sur « Carmen 11 

Ton air ttalt canaUle et ta •vtt ftalt douce, 
Ma Carmen 1 Ce baiser sur ta bouclle posé 
Aux trtroods de moo cœur mit la srandt secowse 1 

Donc 1 J'OS&J 1 

Mtcatla dea &ors je ne te comprla pas. 
La puslon m'aveuglait Pardonne. ea!*re encore. 
Car la r&lSOll renait. elle me dit : •Tu u 

Ton et "1ore • 1 

Ce nom. ce oom toojoun m'obs<!<le et me tracuse 
Paru>ut. Et Je m enfuis ftl\lel au bord des eatLJ. 
P6cbant Et qu·eniends-Je d'ur curieux qui pa.ue : 

• Est.-ce cabUlaud ? 1 

J• revins. J'adorais follement ma malt..-se, 
Il oe me reatall plus que la peau sw lea oe: 
Je tua cornard. pour1an1. Eperdu de tri.ai.eau 
Je questionnai : c Qui 1 Quand? Oil? LelQuela? 1 L'ami QI. 

Car m en Cita 1 

Mellbac et Hatevy ront un ll•rel perfide 
Que Bizet l.l'Tœa de grandi a111 vartâ 
Rompu. le m·eotuu avec el~ au pe.)I de 

OaUes l'y marier 1 

>.u S.lon de 1• B••ue<·e IHoywll, "°"' powru diCUiter 
les dl"lJx ic>K:ia cté-$ de ·• Br, -~r11 z ... ~,I à Alost. 

la BERGENBIER 
et l 'ALOSTA 

Charade 

Oncl• t'lel'Te •t LouJou Jollcnt souvent aus charades Mal.a 
l'oncle ll&r\'lent touJoun • • coUer • Loulou, tan~ que 
Loulou o·arnve l&.alalS • collei oock Pterre 

Ce )uur·li cependant . 
- Oncle Pterre. fait LoUIOU. man pr.mtu a des dents. 

mon ...,._ a une corne ot IDOD trollltme amwe beaucoup 
,,.. •nfanll Qu'e.<t-ce Que c ·est T 

MJl loi. oncle Pierre est t>len rorœ de dOD.Der .. iancue 
.&U chat 

Alors. tr!orr.phalement. LOUiou : 
- Un pelgoe, une aut.omoblle et un Jeu de l'oie. 
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les ~hœsels au Madèr~ 
en dégustation, tous les jeudis ~oir 

au Restaurant NOVADA 22, rue Neuve 
à côté du cinéma Métropole 

Pour lire avec ses pieds 

En parcourant la roret de SOlgnea, J'ai remt.rqué que 
tous lea t.rbrea étalent en bota. 

SI Bernadotte n'avait pu tté dfitlsné p0ur succéder à 
Oharlea Xlll. 11 ne serait pu devenu roi de Sukie. 

Quotque t:ès peUt, ce trtanale italt Llo«le. 
Joseph était le rrere ainé de Napoléon. S"ll s'était appeli 

Arthur, 11 n·en aurait pas molna été le frere ainé de Napo. 
!éon. 

SI Marat a\1llt été Murat et al Murat an.lt été Marat, 
Murat serait mort dans ~ beJiD01re et Marat ne eeran 
eeralt pu mort clans une baJinotre. 

Qui donc a dit : 11 n'est paa donn6 à tout le monde de 
manier des corlnthes? 

PRANCS LES MILLE KILOS 

3 0 0 rendus en cave, anlom~ratlon bruxel1ol.se 
50/80 ANTHRACITES SUPERIEURS. 

« CHARLEROl·CHARB!l~S » c11 e~~~ 1. 48.36.45 

Suite au précédent 

St R<lbeapierre a\1llt été • clacbe tOP •. Paul· Boncourt 
n• lui aurait pas ressemblé 
a-nt d'etre cardinal Pie XI a dO. pour toulours. dire 

adieu au rochet et à la mozette. 
Mt.r*Antolnette ne serait pu morte aur l"kha!aud si 

le duc de Bourgoime n'avait pu eu de pos!#r1té. 
Oombi•n y a·t·ll dans l"arrondtuement de Vervt<rS de 

punats et d'lmpu~res qUl Ignorent compl~tem•nt que le 
Macrospts est un Insecte coleopttre lam•llicome? 

PeuWtre les Italiens peuvent-lb revendlqutr Napaléon 
pour un dts leurs. mals p0ur Martus. pu d'trreur. le glo
rieux vainqueur des Cimbree, ~tait évidemment de Mar· 
aeille. 

ABRIS E C 1 45, rue du Lombard 
• e e TEL tt .• 910 

ETUDE ET DEVIS. SANS ENGAGEMENT. 

La femme potelée est à la mode. 

OUJ admltt Sllenotwemmt les rondeurs de aa ftllalne 
de table. n lui dklare bru.squ•ment 

- Il 1 a en voua quelq~ chOC!t qui me rappel~ Ma~ 
Weat. mals c'est curieux. Je n arnvc pu à meure le dolst 
dellu.s. .• 

LouJa Verneull préparait une pièce 1839. D met en aœne 
Charles X. Ta!Ieyrand et Thlera et li<! propose d'lnterprtter 
ce dernier pe~. 

Mlle Popeeco, qui Joue un rOle dans cette comtclie, ne 
CeMe de manl!eater • tnqulttudea à l'auteur. 

- Tu ea sQr que tu peuz Jouer Thl<rS ? Tu ea sQr qu ·on 
ne dira pu que tu n·ea que le dlxUme du quart d'Un Th!cnl 

Les recettee de l'onde Henri 

PERDREAUX AU CHOU ROUGE 
Dan& l'autoclave, cran S. mettn un boa moreeau de 

beurre, uo l"OI cbou roU1e. une crosse pomme verte et 
un sroa olanon, t4ut cela avec un peu d'eau. deux cull· 
!orées à car• de v1na1rre. 

A l 'intérieur de chaque perdreau, pl~ llx baies 
pilées de 11énévrltr. P'altea rOUr au tour pendant dix ml· 
out.es. Retirez.les <lu rour et mette2-les en cas.serole encoro 
durant dix minutes. 

Enlevez les perdreaux de la casserole coupez.le. en deux 
et. dans la m~me C&810role. transvidez le chou en prove
nan« de l'aut()c:Ja.e. Intercalt'Z-J les morceaux de per
dreaux. en Jalaant mlJoter le tout pendant une vingtaine 
de minutes avant de eervtr 

BERNARD 93, rue de Namar 
<PORTE DE NAMUR) 
TELEPHONE : 12 88 21 

Huîtres • Caviar - Foies gras • Homards 
:-: Salon de dé11UStatlon ouvert apres les apectacles :· : 

Le distrait 

La bonne rrappa à la porte du aavant proreeaeur. 
l'entr'ouvnt et dit : 

- Monsieur, un monsieur 900.9 demande au téléphone, 
Il dit q~ c•eat tM.s 111'1ellt 

- B~n. blen. <Ili-lui QU• farrtve toi& de $lite et rai~ 
le asseoir. 

Une plante 1'1U'e 

D parait qll<; d<& explonUun v1ennent de décounir une 
plante qui pnn·oque le r1tt •• 

- Bah 1 J'en eonrwa une d~ls longtempe •.• La p:ante 
des pledc quand oc la chatouille 1 
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Un distrait 

- c·e11 un rourm&Dd. ce srœ Jules. et distrait avec çal 
- Tellecnent? 
- Oull 1"1gurf't·VOU1 que. 1·autre lout. Il e11aralt de 

mancer let petit.a POls de n cravau 

Un récital Chopin au bénéfice 

des œuvres de charité polonaises 

Le pianlsle !:.dan /Jkenaae donnU'a. le Jeudi li act<:>bre, 
l 20 b. 45. au C<msenawu,,, un rllclta.I au CO<l1'I doquel U 
executen le& 24 prtludel et Jeo 2i Etudea du (fralld maitre 
polooal&. 

LocaUon i Ja Ma\M>D d'Art, 185 avenue Loube Cl. t8 99.28> 
d.t 10 i 13 b 01. A la Mabon Geofi"es VriAIDOnt, ~ nie de 
la Rkteoce <itl. 12 OU2). 

Les concerta philharmoniques 

La 1N•n qui m ·t aux prlAeli l'Allemagne d'une part, ta 
~ce et t·emplr• britannique de l'autre, a Jeté le rrouble 
daDI l'Ofil'DlsaUon des beawc concerts donn~ au palals 
d .. Beaux-Aria par la SOCl~u! Pbllharmoruque de Bruxellea. 
ceJle..d a néccualrement dû renoncer à a·aaurer le COD· 
coun deo cbtl1 d'orcbrstre tt d .. chanuun <I.e naUooalllé 
allem&llde. 

Bruno W&lttr, le ~b:e ~u et cbet d'orcilellze vleo. 
noll. a acquis, on Io •11. la oauooalité ll'SllÇ&iae. el le 
(fnUld capelmelsitt &rie Kle1ber, Si ~ml aUD6 et 
apprkl~ l Bruxelles. en de-.enu citoyen &r11mtin. Le pre
mJer conduira un dee a eoncttta a.nnonœs, el le leOODd, 
1.ro1a. A ces m&ltrtt, ee Jolndront Usa3 Dobrowen. Lowa 
de Vocbt l'l Edouard Van Bernum 

Lœ dates dea bult concerta, dont U y aura. comme pr6-
c~emment, drux auditions Jumeltts de chacun, aont lea 
suivantes· 21 et 22 ocU>bre, 25 et 26 no<embre. IG et 17 d6-
cembre. 20 et 21 j~n,1tr, 10 et 11 février, 2 et 3 mars, 13 et 
H avril 21 et 28 avril 

On n'lndlqu~ pu encore la oomposltlon dœ programmes 

Les récitals 

Pour ne pas surdurier ta • ...,,, mUSleale, en ralaoD del 
cirllOOSl&neea. la ~ phllharmonlQue renonce l la IUle 
dee cariccnoo •t à b séne dee cooeert.s aTec Chœura. 

Par contre, elle orpniae un cycle de quatre grand.a Yéd· 
tall aux dates sulrantea: vmdredi 3 novembre. mardi 
5 dkembre, me=edl 7 f~vrier et vendredi t aTr!J quJ n.m~ 
neront l BrunllN A;,,,,andre Brailowal:y, Vladimir H~ 
wltz. Yehudl Men1lhln et Serge RachmanlnoU. 

Concerta populaire1 
o·aulre po.rt, la Soclé16 Philharmonique attire l'at!A!n· 

tton du public mu•irttn sur la sén• de ses quatre conccru 
populalrea qui .. donneront également da.n:i ta crande 
.,.ue du PalaUI dos Beawt·Am lea vendredis 21 octobre.. 
22 d~mbre. 19 Janv!••r et 5 aV"rll Cette lié*. donn~ • 
dea prix extrfmemmt r<!du1ta aera consaertt plua &picla.
lement à la mus!qce canMnpora1ne De nombrewea œuvree 
en ~"' cdcuttcn, t f'Xbamatlon de quelques œiiffel 
rarnnent joutn dormuit aux programmes de eett• "rle 
un attrait po.rlkutter lA quall'é de Jeun extcutlons fait 
de ces c<mctrta dra manlfeatattcna musicales d'ule baute 
tenu• 
~™ de Vocht, Dobro'll'en, ~ent et Sour~ clltf1 d'or· 

cbesttt, MM: Hena. de Clr.rck, Blocluru!n et le quat·ior 
bels• l clavier 1 prlteront leur concow:a. 

1r. S. 11F. 
La neutralité des ondes 

Namllrem: tllrmt i. audluiua curle\1% qui ae mirent l 
l'kouu d'un PQSt.e allemand, vendrrdl dentl<'I', pour en· 
undre le farneux dJ.seoun du cbancd1er Hlller Da turent 
atul*falta en entendant le speaker allemand annonœr q"e 
~ dllcoUn était rela.Yt par l"l.~.R. A cette lt;!tune stup&. 
faction ae jolgmt une non mol.Dl lts\Ume lndlin&tloo: 
lllm! notre poste natkJl!al qul n'avait pu relay~ par souci 
de neutraurt tes demlera dlacoura de MM Chamberlaln 
et Daladlor, offrait tes ondœ bclj;ea l cdUI du P'llhzerl! ! 

On en parla beaueoup. ,llaQu'au moment oil certalna 
s'avisèrent de ae ren..<elgner. Et l'on apprit alora. avec SOU· 
taaement mais aussi avec une nouvelle 1tu1*factlon, que 
l' I. N, R. n'avait nullement relaye te dlacoura de M Hitler 
et Que l'annonoe de la Reich Runct!unk ~tait Inexacte! 

Philips S. A. Belge 

Bénéflcianr de plus de dix ans d'expérience dans 
la construction dl\5 récepteurs coloniaux. PHILIPS 
pn!sente au public belge des po•tes de radio, construits 
pour la Belgique, recevant exceptionnellement bien les 
stations à ondes counes les plu• lointaines. 

lndépendarnmem du Programme 1940 de ses récep
teurs et phono-radios. PHILIPS expose dans ses deax 
'tands, dont l'un a pour fond un gigante!<que radio
clavier linodyne, de oombreux autres produits con· 
nexes: postes auto-radio, acce,"<>ires pour construc
reurs - notamment ses nouveaux tube, acier - émet· 
1eurs, ampliflcateurs, portaphones avec masque il gaz, 
app~reils de mesure, erc. 

L'agend11 dl' l'auditeur 

Qudques S<..lnc.s a ret.erur parmi les proeha= program
mes de ITNR. 

Le dimanche 15 octobre. à 18 heures. c Radlo.Jeuneaoe •· 
- A 20 b. 30, c La ohnce dee trola deml-beutell •. a\·ec 
te concours de t O:cbestr~Radlo. - Le 16. à 20 b. 30, Cycle 
du cban1 cboral: c Les prMéc:eMeurs et les ODllUmporains 
de Jean-Sébe.allen Bach, a\·ec le c:oneoura des cbœurs de 
11 N.R. - A 21 b. 10. première lhnce ~ c L'Antholocte de 
ta Poesie •. - Le 19, à. 20 h. 30, !!OUI tee awp1ces de SoUdra, 
e&.nre consacrée au 25' annh·ersatre de ta bataille de l'Yser. 
- Le 20, à 21 helITTll<, le Cabaret de 1a Bonne Antenne -
Le 21, à 21 b. 30. c Ramunt<bo •. !)Ieee en 5 actes de 
Pierre Loti. musique de scène de Gabriel Plemé. - Le 21, 
lnausurQUon du Cycle de ~rt.aaea sur c Les cran<b tra.
vaux de Belgique • !la Jonction Nord·Mldl). 

Une surprise 

\01oo 6Cr& réservee au SG.!on de la Radio - Stand 35 
c LA VOIX DE SO!'i MAITRE t . 

Il parait que ... 

L1 N.R p&rtjclpe, au Salon ~ la T.S.F de Bruxellea, 
avee '"' •tand présentant une inté=nte c!oc:u=ntat!on. 
- un Journal français a révél6 te nom du speaker q~I, en 
trançala, r&llse des émW!om de prope.pnde à la radio 
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allemande - Au 31 Juillet ~39. on compta.lt.. en Bell!(lue. 
l.IW4(12 audlt~c&Jra. - Peut relt\t dea emisSlona d'lnfor
mauons. &llMue UNR): 7 b. :16 a b. 25, 13 b. 19 b 30, 
22 h - France: 8 h 30, 8 b. 30. 12 h. 20, 12 h. ~. lt h. -
Angleterre l•n françn1.1): 20 b. !S. - Allemagne <en fran
çm•>: 8 h. 30. 14 h 30. 19 h t&. 21 h 30, 2t h. - Suls.<e 
romane; 7 b 12 h 30. 19 b. 50. 22 h 10. - La radio fran
çaise a fait emll!rtt aes prtncipoowc ael"\'lces en province; 
c'eot a:nsi qur le rrand orchestre llJJJlpboDlque du Maitre 
Jng•lbncbt •'eot ln11&llé à RennOl 

FAISONS UN TOUR 
A LA CUISINE 

Quelqueo lectnces demandent à Echalote la mellleure 
manl~re de pr~partr la sauci..se. C'est tort S1D1ple, dlt.-eUe, 
encore !aut-U le aavoir. Voici cette recette 

Saucisse 

Il faut hacb<!r trt:a finement de la chair de POte trta 
mat11re et 500 11rammes d~ lard frall. Ajoutez-y une forte 
culllert'e de fine• herbes él!'llement hachées menu. aasal
gonnrz de sel POtvre. mu.cade ,.pée_ pointe dt Bovrtl 
H ::mectez l<lltromenc cette farce avec: un ve!Tt de madére 
nu de v<.n olanc. c·eat ee qu·on .-une la ch&IJ' * aauciae. 
Vous en remplisst'z un :ong boyau que vous achetez chez 
lt• tripier; c est I• ~ucts.se longuo. Slnon. vous en remplJ$.. 
M'> de• ponlona de crepme ou tol:ette de panne de POte 
Oll de graisse de veau; ce eont Ira sauc.ls8ts plM .. ou 
crt>p.nertes. 

Avec cette sauc~ Ecba!ote recommande la choucroute 
empl -e en m nl"re dfl' 1êcWnf'. 

Choucroute nature 

Tolll slrnplrmrnt. vous mettez de la bonne choucroute 
'""W>nnée de btll•• de renenier et de quelques bOUlea c!e 
Pol\'l'e dans une CAQ.("rofe. avec un peu d'eau. Voua ?a 
laites cuire de la sorte &ù mallrtt.. pendant troll heures 1 
•nvlron. Scvez-L, en ~am1•ute de 1os g&uc:ssea. avec une 
ruree de pommea de terre. Ce n·eat pag le moins du monde 
lndltt •le. 

Beignets 

c· le m ·m nt d'en faire car Jamais les frulla n'ont 
t~ aussi abond•nta N'oub:1ez pu la so,.,.;ck'a B•lun& 
l'Ov.dor dans la composllion ~ la po\te. Vous obtiendrez 
ah1.1! de~ betgn•ta txtraordlnalrement goufnés et ltae:-a. 

Confiture de poires 

v pou oyer avec a'UCCils des polrea d~Jà -
blrm•nt b:ettes, la confiture o'tn aera que nmlleure Pelez 
et'5 poil es. en:e1 ez lea œplJlS ~ menez cette pulpe molle 
dtms une ca.soorolt avt>C un peu d'oau. Fat~ mijoter quel
qu" trmPS p111s ajout.<1', pour deux livres et demie, un pa
quet de Zttt •Comptoir Bo•TUI l"altea bouillir une minute, 
ajoutez poids egaJ de sucre et faatea encore boull!lr cinq 
minutes. 

ECHALOTE. 

Ne fu mez plus 
p,.,tln ce:tè m:init eu nmt .IOW'S et utt4sez plu.. •créa· 
Manent \'Otre arcent. - J'indique 1ratls proctd# facile 
Ecrire DALT, I~. boulevard S&lnt.-Mlcllel l~. Bruxelles. 

Le métier de civil 
Sketch inédit 

•• 
llme Vu Koiu u• "' vtnte chr.; .JltM Vu Bol. 

Mme VAN KAAS en cldant"" toue de ci./e/. - n vot.re 
man. Mme Van Bol ' li ne fal\ WUjoun = 1 

Mm• VAN BOL <lttont ltJ br111 tn 101r1 - Le pauvre! 
SI v0ta saviez ! ... 

A C<I moment, M. Van Bol, habilll en bo11-scout, /oit ion 
entrit. Haram, Il u laute tor1b<'r <!4n1 un /autn.ll 

Mme V AN KAAS - Voua étes devmu boJ-ecout 1 A e1n
q1:&nte-<:1nq &f1.I • 

Mme V AN BOL. - c·.si à call$C de la pt'nune ct'allu
meLtet1. On n'en a1iut plus .one seule b<•lte Alors, Achille, 
qui a toujc>urs des Idées d• gérue, s·e..i UU1Cl1t chez 1 .. boy
scouts pour apprendre à faire du feu. 

M. V AN BOL I d'unr t>OU: /llsseJ - On forme une IOrt4 
de talaceau avec des mom'8wc de bOla Kt; ôn fr.lppe un 
fraiDICDt de .sùex a•ec llQD cam! pecd>nt vingt m!nu1ea 

Mme V AN KAAS. - !t la flamme jaillit ? 
M V AN BOL. - Non, ça ne rfuua JamlllS On -~le 

alora dr faire tlamœr le bol.s à l'aide d'un bn(/Uet. Mali. 
pour que le bnquet fonctionne, U est tncll$pensable d'avoir 
une allumette. 

Mme V AN KAAS. - Et c'est ça qui voua fatigue telle
ment? 

Mme VAN BOL. - ~Nlez.-VOUS ! Ce matlll.. le palm'e 
AchlUe a fa.lt la que~ dano sept grandi m&p$lllS. Et tou' 
ça pour obtenir 12~ ;;ramm" de sel. un wrchon, un~ plnC'ff 
de poivre et une bobme de fil b!dnc dont Il a dû céder la 
moiti~ à une vieille d1l me 

M. V AN BOL. - A pelne rentré. J'ai continué le bedl
geolUl.tlle de la mallon • la peintu"' !inifuge. fRI monté 
300 kllOe d• sabl• au grenier et j'ai df.'ICeJ dJ 300 lr.l~ de 
CIDl•nt à la caw - Qurl wtler 1 

Mme VAN BOL. - El a(.ltts ça, Aclllllc a encare eu le 
courace et. fabr1Qutt du ,.,on. On n en irou\e plua d ms le 
commerce, alors on rat bien obligé d'en fatre sol-méme. 
Oh 1 nGu1 avono une excellente recette 1 

M. VAN BOL. - On m•lange dix kllœ d'argile à dlX
neut kllàs d'anthracite oor\C86S<!; on ajoute un demi-litre 
d'aJoool deDlllw'è. troll lltrea d'eau do vaisselle !iltrtt, le 
contenu d'une boutetlk> d• colle de bureau addluollM de 
bJ,ou de mtthylene et quelquu gouttt$ d• ~mture d'1~ ... 
Oràce à cette recette. penclant la demltrc gurrre, un oncle 
de 'll4 fl-mme a tait fortune et a et.é fourré en pnson. 

Mme V AN BOL. - Et le pauvre Achille ne s·en est PM 
tenu là. A peine eut-Il diné qu'il se pn'clptta au Café du 
Corn.ml?'~~ où il avalt rtDdf"Z.\"OU.S &\te qutlques amla. •• 
Tu u HabU un mervtlllf"'X plan de stratégie militaire. 
n' .. l<e pu. mon cbhi? 

M v.-."'l BOT d•; rem tfu ~ !Pll ?"• ll't"Jtf d"(IC(V)-r·'tr 
une !delle mrhumalnt). - J'ai oe ~ la 1 &•le Slezfrlcd 
M·ec dt J a.rtillertt' uJtra Iuurde 1,; • a.1.: lHIC u t1· f"41UX d,. 
176 1<>nne& 

Mme VAN"KAAS lfmprtuf<>nMeJ. - C.c ~n poids.. 
M. V AN BOL. - A-1 ~111$-je \'l'lllment m...-i de tatl1~ • 

Ah 1 ce n'Nl pas un IJM!tltt d'être cm\ ._., ce m<;ment. .. Et 
à cauae de mon A&e. J• n'ai ~me pu l'espc>lr d'flre m~ 
bl~ 1 ROBERT BEBRONNE. 
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UN ARTICLE DE 
CIRCONSTANCES 

VENDU 
A UN PRIX DE 
CIRCONSTANCES 

• 
Le Trench-Coat se porte hiver com
me été, par le Civil comme par le 
Militaire. C'est le vêtement d'actua
lité. Minutieusement c.-xéculé dans 
nos propres ateliers nous vous l'of
frons dans des qu,1lités exceptionnel
les au prix exceptionnel de 395 frs. 

Profilez-en! Une pareille offre ne 
pourra peul-être plus jamais vous 
être faite! 

Militaires! 
Le vêtement militaire est une spé
cialité. Les mérites de nos coupeurs 

' nous ont valu le titre de fournis
seurs de la Cour. Nous vous offrons, 
c\ des prix sans équivalents, les plus 
beaux vêtements militaires: unifor
mes. tenues r~lemcntaircs. "lodens" 
bal?i clair adopté par le Ministère de 
la ;)éfense Nationale, culottes, etc ... 

GALERlfSMlTIO~AllS 
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A 1a Correctionnelte 

POURQUOI PAS ? 

Io groupe ""' neutraJ '"!~ cdut do 1 anciens • qui 0ot fait 
la dernière et qw OO<llcl\rnt OU central mlc...x leur •Di• 
rro.d et un clan mtneur, CôUUnt' oll'lporo.ancc 1ca lnto\lcha· 
bl<s - oommurustes resté& lldmi.raieun de Sta-"1.,.lo.Ter· 
nble. pe.mu lesq11els on COll1J>le. clU-<in. un aneien olhdtr 
de l'a:m,<- rouge qui lut, ~ • c- ...,, . • 1Jl compqoon 
de oomœ1 danPereux l'ut.ci pres boir

411
e& 

CHARITE BIEN ORDONNEE 
Le touJoW"S truculent pr " r •. i.. tut à .., pro. 

no~. ces JOUr5 demJtra. aur l• .:&;. ..-... lrtquent d'Une 
naut~ de la char!tt. 

En temps de mobilisation 
Nombre.- sont en •Ilet les ixrtonn• qui ortanlacnt 

au nom d·une œuvre, mais à leur proftt l>C'Ol>tt. 1a toum.!~ 
cbes la gent chantable; le tour df!f care. bcllte a coll«te 
au polnc, ou la vente des caha lmprbn,ta en tn.ude et 
qui POIUDt !"estampille lmt~ de ~te dtntr"&ldt 

~ monde du P"1als a"inl ••le d.a>s la situauon actuelle. 
~ alfalrca ~ plMdtnt cahlD'(:Qha, POur autant que l'un 
dèa personna&e5 dCll pdH<'S comédies Judiciaires ne sol~ 
pas c mobth,... 1. 

Car, si dana lta atlairrs d'adultfre. le rameux tnangle 
aimé deoi autrura dramatiques ~t aouvent d•sl<>Qué, le man 
outrai~ ou l'amant coul>flblr tuint de garde aux rron
tl<rea, Il est lrcqur.nt aw;i;I que le cher maitre de la dé
lenoe se trouve ttre llOUll la CU Pote étollee ou non. .quelque 
p.m en campairne. 

C'Mt A la S!Llle dea Pu Perdua - à l"atmospbtre pernl
c1eu.,,. de la<rJelle un bêtonnJer tollll<'lllatt récemment aux 
nouvraux venus du ~au de ~ llOualr&lre le plus pô6Sl
blr - que le chma: es1 Ir. plua cuneux 

On y 101t dca a1omta mobtll&ta en tenue. élégants vemls, 
bottt.o. tperonnta. 1tidc eou. le b1115. quand Us sont de la 
c1-d~ant ca111l<rle ou de l·1u•11ue11e montée. un c pmemou
che 1 aur l"orellle et d'nllure plus • réserw:te 1 quand Us 
aont de l'ln!antnlr, dca oorpg de transports ou des c rtz
paln.,;rl •· C'est l!I que l'on e.oicnd en matière de ncut,.,._ 
Ute. êe strat~e. ~ tactique lœ ch~ les plus c hènaur
""' 1 Car ~ y o le c<>tn des brlllclll\es et des •a-kn·cuerre. 

LA Qu.EsT10N CAPITALE 

tTEs-vous c1R.t 

D s·~t. en l'oceurrm«e. d'une dame d'nspe<'t • trta 
oomme U faut 1 QUI. ayant pria ao•n d'unprlmtr dta tartes 
pow- l«ieu•re du cancer, les plaçaa A eon b<-nu1..., exctuw 
~:i:q~ ~es l un tl'anç ~ou~ca ta !.n'a peu d• IA'mpo 

sid-;;n~oua Il '~tfil P&S seule dan.• cett,• atraltt ? dtt le prt-

- Mals si, Monsteur le prllaldrnt Je 1Uls S<'Ule. 
- Non Madame, torutrue sur >011 mode habituel. le vt!-

bément maiistrat; voua •·'-"'>'"' de mentir, mGla voua ne 
.avn pas Ilien mentir C'en trta dllflclle de menùr à 
un Juae; il ne faut paa .-yer de ça lei. 

• c•est irave ce que voua rauoa: on finira par Jeter l 
la porte t.ota ces marcban& de cartts - Je me demande 
comment le prochain de ceo sa11Jards sua r~ chu 11101 1 

• °"tte fine mouche, qW dlls:mule aea batlenea, dira 
aussi le president. d~lendue IObrement pu M• vmmena, 
~ de quelque RJ>t mois de lt>lt i.. dame. ancienne 
b6teliêre Ylctune de la cri.~ .. ra prklelJ~ awr culànes 
de la pnSOll pour lcmmea 1 

Le ~ aan~eux &mUtman qui aottt'de t C<otle per
aonne elf&tte 01 dlae~te. cat un tpll!'be quJ reutmbl• ueez 
au héros d'un roman Pllrlllf'tl. le Jocond, tel qo• r a rep .. 
oenté le d5S1Da1eur IW' la cou>rruire du bouqUln. 

Ent•ndtt qu"ll Plll'lllt destin~. a•rc a Jolie itau,,. et. -
Jeux froids aux ptreS deauaa et prom!a l la ll'JIU0•1ne ou 
au be.g:ne Ce~ qe>t de publlc.U! v•ndit l eon profit un 
maténel lndast1'1•1 Soo avocat t'tant appefè "°"' I•• armea, 
U obtiendra une l'ftlllSe. • Je me d•llll\Dde b~n pourquoi 
Je -a accord• Mte tnetir •. dit tntore le P1'ftldtnt, qui 
flétrira nec ~ar qœl<Jtlca INtan" pin ra.nt dea corn. 
men;ants ans ~ ayant tll1I do Wnt'llr• Ubdteo 
de la •·ente de d•nttts &11mentall'ftl. • 

« A PERPETTE » 
En somme. l'MMm..nt marquant do cette dern!trr qutn. 

t:alne rut, aux Ullsea, la condamnation a la peine de mort 
~ew- Dwnont. qui a\'lllt proprem•nl ~~ aa mal· 

Publie dense et varie. 
Toujours les grands salaneura. comme dit Racllllcle. ont 

Intéressé les foules. On &lmt t'1oquer le chevalier Oupln, 
glacial et baut crnatt', cherchant en un Par,. llTttl, tma
flné par l'l:ll!, le meurtrier de Mane RoyN, et 1 .. plua de 
quarante ans songent enrorc à ett "nlgmatlque J.101t 
!'Eventreur errant en le Londrca embroulllarclé de mtl huit 
cent Quat~vlnct-clnq à la rœherche d'un• pèle vlcllm à 
égorger eD un hôtel de White Chapel ou d'El~ph&n1 CuU< • 
Et Weldman tt Landru ont rmpon4, aprh le b<\1""r dt la 
Veuve, le secret de curtr•L'leS ld:rllta Ce tutur, dttendu 
avec talent par la très blonde M• Stubbr et par Maitre 
Robert Gornn. romanri.r rt a1·ocat notoll'I', quJ avait ml.s 
en branle &on • cu•uloir 1 deoi arands Joora ee pr~eni. 
avec l'&.'!Jl<!CI cauteleux et ~qulewr d"un larbin t«ll d un 
l'Ollllln de MlrbeatL 

NUGGET? 
• 

Anlieéclenf' dépknblca; li ~ta 1111' ci. '°"' • roupo 
de ~et de raaolr • ltcttlme OonrtaanM l mort. 
c'est-â-<tire A pel'J)('tte. pu~, e aussi bl•n m terre b<'I· 
glque, le i:>œte de bourreau n ttit pha qu • bonorUlque 1 

et ~. " 1œ peut d!re ••• 
llollrc J~. 
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De m a ndez nnc démons tration de lél n ou velle 

IF<Oll<ID W. 8J - 117l - 118J {. Wa 

. . . - ;.., . r.· .. 

aux 

Etablissements P. PLASMAN, 
Bruxelles .. I x elles •. Cha r ler oi 

s. a • 
Gand 

Le "' •'14c d porc 4 bnuq1<e· 
ment 1t1bl l<M 114iuu. 

Q c Il<• mouche bmsqutmtnt pique 
Ceux QUI détaillent les cochons? 
Selon les échoos nous marchons 
Vera des tarila de p0rc ... tplqueal 

Lca mfoageres en pâlissent. 
Ce n .. 1t ~ pe.s le moment 
o·atl&Cher libéralement 
SM cabota avec... des aauc!.ueal 

Ce • tour de cochon nous affole. 
Saint Antoine. ton rldl ami. 

D.llll de lolls drape noua a ml.li 
JI o"eot donc voué ... qu"à ce rote?! 

Aux mercantis qui nou..< dépouillent 
Drvon•noua d•mander pltlt? 
Ttta blrn ' mœsteurs les chareuuers, 
.ccaez donc de faire ..• randoUlllel 

LA c:Ote n·esi plus enle\·te. 
l'ai n'oee encore en &\-a.ln. 
Le lard est, ce i>etlt. •• ~! 
Bref, la Viande est bl• n . tlevéel 

Au mapaln comme à l"échoppe. 
Lea tarira montent de maints crana. 
Ce aont vraiment des prix .•. courantal 
Oo peut meme dire: lia plopentl 

A votre valeur on voua jauge, 
Exploiteurs âpres au prollt. 
Nous vous disons: Fil mcssieurs. ft l 
Car ,.ous êtea dlcnes .•. de l"&1Jiel 

Et al la DOU\'"elle était tauaae? 
Maia non: on en rent les e!Cet.5. 
Vila proftteurs. qu·a~\·oua fait? 
Ab! voua nou.s aures Juaqu·a ... lba=et 

La crainte n'est pea llluaolre. 
On en veut à notre pognon. 
Sur not.re budget noua . • rognons 1 
i.e. .. sens bons seront toujours poires! 

• Ab 1 que de revers on CllSUle 1 
Emules ô"Ewnée en •bot&. 
Ce qui ne vo;a oemt>le pas beau. 
D ne faut pu le flllle ... aW< U'Ulesl 

Adieu donc. boudina, andotilllettes 1 
Nous ne voua dég\aterona plua. 
Et nous murmurons: Porc... llLlutl 
Tu nous fus... cher 1 On te regrette 1 

Mals la pcpulace est fàchée 
Cootre les ... c éleveurs • mlUTOc.al 
Et. vous le venez, Us auront 
De remords leur ... vie entachée! 

Noe! BARCY. 

TOUTE8 LES EAUX 

DILUENT Le WHISKY 

Schweppes 
§.ËJlJ:. L' ~~el-10.RE 
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NOTES ou FRONT 1 La plus neutre des neutralités 
Quelque part à la frontière LactueU< a 

Congé de détente 
Ce~ Cola ça 1 es:. A 

!"" aaca et \lxlt le tretc .. nuuen 
che, Je n &! pl:i.s qu 'Un aoucl 
tram. 

!ta boyaux 1e$ tran.:.bees. 
Mon t1t.-e de congé en po

ces? d'attra~ k p:emier 

En attendant. Je p&tallae daœ I• boue. li ne fait qu'à 
niol.lé clalr, pour ~. U P:eut; qu·imporœ 1 Je pars en 
congé. l"<:ralt-U tOUL à fait no:r, et tombemtt·U des b!':quea, 
que Je marcherais touJoura. 

Au coln du boll, u~ ombre ee dr-. 
- Ou •a.tu' - con11e. - Chançard Bon amusement. 
Dans le tond. J'aperçois ~ lum1erœ du village. La dél!-

vranoo apj>l'Oèhe 
Une Pl"lllr1e t\ d~valer; au ~e. Je raccroche un autre 

Pt'rm!M:onnollrt•: nOWI clv nunooa de oonoerve. 
Enl:n. now >ollA à l'arrêt du U'anl. 
- Montez, MCl!3<'1&0l'Un, ~ noua ne partons que dans 

JO min.ut .. ~ 

SI le ''"'" eur croit noua taire blaQuer PRrce qu11 laut 
att«ndre 10 minu\œ, li se trompe. 

Voilà plus d'un mot& que nous at~ndoM: le matin, le 
ca.!é; à midi, la •oupe, kl &oil', le rata 

Toute la v1o mUlt"lre Ill rbwnc à attendre quetq~ chose 
ou quelqu'un.. 

On at end le ta<kur, on att<'nd I• méd('()ln. on attend 
l'Jnar;>t..:tlon, a so:d~ •. • c<>ngé .. 

Alors, qu'cst-<c que d'att,,,.dre !c tram pcndAnt 10 m!nu.,,s? 
Le tram dcmane, au ra:,nù Il ~ le p0nt. un signe 

nArquols à ln aonUnet:o, nous aom"'8 partls 
- Alors. Ica mllll4L"U, qu'~ QU on dit chez \'OUS ? 
tl..'I b<lrbc, \Ollà qur ça comm~ncc Soro"-' poils>. 
- M~ur. on ne dit rtcn 
- Q'J est.ce qu'on la t sur les po.iUo.,. ? 
- On Joue au •oeell!ll< 1 Ill linON ce qu·est i.. vogel;>ll<. 

1o pam~J. 
Noorcl e-i. 
- Çn va ma· n'est.ce peu? - Sala pu. - Vous ne Usez 

donc pas umattd - Oh .si, ma!a noua ne lisons que 
la pa d s spcrta 1 

EntLn. Il a compr!a et noua fiche la pelx 
Je p.v;.x>se quo towi les aold.lta tn con;é ao.tnt <IOtesd·une 

JlGD ri" sur laqueli.. on éalra!t : c Jo m:a en congé d~ 
dt' n e p;rhez.mo1 la paix • On Polln'a. • même ajouter en 
M3soua • Merci •. 

Enlln me V<>l?à A la m.t.l.!an. Jt nt suis plus cquelque 
part • "Oil. mon !ourtll ~ rst ma:.s. mol. Je sws Installe 
contorlabl•m<-nt. Un bon fauteuil, une bonne t......,. de cl\fe 
1o\r.ç ~ Que de luxe 1 

Il pleut touJoura. lta coJ)&lna aont dans la boue, pau•~ 
diables. Enrm. bon llmlU<'Dlent. Chacun son tour Que la 
t~rre .., renverse tant pia Je aula en congé, 

Au ra.;, que lli:lUlc, pour le vral plouk, un coogé de 
de ~nte? 

L> al>mt un mol.s d'••l>érance - le temps de l'avoir 
Put.. trob Joura J><'DJant lœqueta Il lié lavora ~•llèremen~ 

et Joul'ra u1.1 boura(."01.."!., dorlote et .sotgn~ comme un petit 
p:ince. Une toum'"' dl'a iJ'llncl& dura POUr les célibataires 
cJô•urera let cycle. 

EnBIIlte, c~ .ttra le retour ti "°n poste; U repreodra sa 
p!aœ. quelquo part t\ la trontl~re: 1l aura le cafard quel· 
qu'"S Jours Il est dt nouw 1u un c mob!Jleé 1, c'œt-à-<fue un 
b pl<le, mA'e de 1>rtl~'"""" Q!ll rait son habitat de lieux or
dlnatremm• r.h&otlQtle3 et ""''i.-rra:n,, D est pe.rCOl3 am
phibie et dort nimport<l quan<1 u:. D'import<> où ~ement, 
œ oor .. eux animal euppo'14 trù b'.rn d'étze arraché à llOD 
1r..!l.eu ordlnAlre S'app."IVOW\ trh v:te et "ll peu de temp.s 
œt IOut à fait rtvWs<! D ~nt ml•n,. alo°' à prendre 
ph:Jlr à <lo:'lnlr claru U!l lit, A mAng('r dJUIS une "-<Cette 
et ttt da s ur:e tasr...'Y' 

n a'en U'OllVe m~ ai b!<n qo'll n'épl'OU1-e alors plus 
.aucun .so~t .,POUr • vie .,Pl1mlù\:.C .XXX. 

Apporte à Mona Bécin, QUI tat neutre, 
M.tl!e et une ccm;ihc:aUoas 1 
li oonuc::. diable ' qu an calleutre 
S& rnataon. ..,. P<nsét$. IOD cœur; 
Qu'on airmc en IOUt en eunuqu~ 
- Car c est le coutn.u cur la nuque. 
Q'..., l'on "'"1Ue à la moindre erreur -
Ma..i.s ne plua Cller a·a \ ouu 
c Rex~ • ou c lntell«Wel ., 
Et dans le tourment acwrl 
Ne sarolr à qui Ml •ouer 1 
Ne plus Jatn313 œ<>r -lu 
D'Un c Caçad...:lache • ou d'un c parapluie 1, 

o·u..,e mèche en beme ou d• l>aladl•r. 
On comprendra bien que cela l'tru1u1e 1 

Aw;sl !>fonsieur Bénm ~nt Io~ 
Son embonpoint Jour apm Jour; 
Il en deviendrait hypocondre 
511 n'a.-:ut eu Sitôt n-cours 
A un courageux st:al.ai"me, 
Pour r'*».1dre oo pl'Obltme, 
Et pour garder pcnd:u1t eta trmP6. 
A la •érl!<l d<"goutant& 
Ses cherea dl$trac11ons 
Et """ petites hab1tudrs. 
Sans pourtant faire abst111cllon 
D'une certaine manau~tude 
Et de pretcrences. 
Chut 1 11 allau « la • nommer; 

Et la NcJlralné, donc Jl Q·.icllu chan.,. 
Quand on c la • pourra acdamor t 

En attendant, U ac aoumtt 
A de !o=.dables ié!ouncs; 
Auss.l Jamais plua Il ne ~ 
De • pull-o.er •. li Je transl<V"me 
l:':n • cUet •· ~ aon c tninch-<IO&t •. 
D n'en •eut plus. Et Walter Scott, 
D ne le Ut pas plus qu"Hogo, 
n !4cbe Schiller toUt de Co 
Plus de choucroute et de c munJc:h • 
Et Il !emt rr.!m.e tn public 
De dédaliner les c aand11·1ch'- •; 
n att1rhe 
De °" prendtt ni • bocit •. ni c p&ie-.le •. 
Ni c stOut •. ni c baYt~re •. ni • bordoaux • . 
SI c beet•teark • ni rn~e une alle 
De chapon du Mans, ni de veau 
Marrngo. 
n y rerionce av~ lie~ 
Dans la plus stncte neutral1~. 

C'est beau. le Devoir 1 
Quand le eolr 
Mon.sieur Bénin s'tn vn taire 
Sa c pru-tle • au grand C'llr~ 
Il peste un peu et s'ex:tapère 
De ne plus Jouer aux tchec4, 
Car c'est à IA v~rtt.e 
Su.speet 
D'~tro Anglais ou bien Françat& 
Et le c Trick-track 1, on u demande 
S'U n'est pni; d'ortg!ne allrmande ? 
Quant à Il\ c petite btlote • 
n raut. h !a.110 1 y renonerr; 
Le • br:d<• •. le c poker •. la c boulllotte •. 
Tout ça c·est à abftndonntr ! 

Monsit'Ur dénm, ~ rmbf1,., 
Devant •• taille à Jeu et ""' tapis M feutre 
Veut .-1••nd m~me drmetn-er noutre: 
Et t•UJOurs plein dt f!ert~. 
P;r n d'ob!Ctlni rrmonls et d'abn~tlo<:.a. 
Mon&tu2 Bênln Joue au c ooulllon •· 

tw!aANDBZ. 
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LA PARTIE DE BRIDGE ••• 
Puisque c'est Monsieur qui est le « mort », la ... bière est 

tout indiquée !... Ça fera donc quatre B E R G E N B 1 E R 1 .. 

Les soixante-quinze ans 
de l'Ecole Gatti de Gamond - ·-

n faut "' ttportl'f à ce qu'l'tall 111\Slructlon des !Ules 
U y a ll'i\la quarts de s11'cle pour mcsurtr l'unponance de 
la cfrémonle qui ra se dt!roulrr d1monclle à l'HOtel de 
Ville de Bruxellrs. 

Au con1me11rcmrnt du XIXe s:l'<'lc. n~ucatlon des tem .. 
mOI etrut tort n#iltgee. Ce n'él.;lll J>CS tout à rait lei; trois 
K • KU'Che, Y.uedlc, Kmdrm, m&ls quelque ch<>&! d'ai>
p~I. L~ucaUon fcmlnlnc ètall rn !ait la mono
po'lsatl~n conr.(gatlve rellgt U?C Il y 8\'ll:: bien pour 
la booJ1:eol.$ie riche. quel rue< 1.namuts prtn5, oomme t'\nsu
tu: H•1cr mals on y ~· surtout l'• art d"agr~ment • · 

• le ptano tt l'aquattlle 
ln pauvrt'S n'apprenaient r.tn du tout 
Or, li cette ~ue. une Jeune tlll• ét.1dla1t la chl!rue 

au labor~l()lT<' et l'DUS la dlr«:llon de Henri Bergé, QUI 
de,1nt plus tarJ proresscur à l'Unlvuollé Llbrt Cette Jeune 
fille !liait nuMI les philosophe<, elle ~dmlra1i Proudhoo et 
&'tn!lnminalt pour les rê,·cs génheux et aaugrenus de Four
ncr. C'était un esprit large un cœur i:~n•reux : c'était 
1".~ll• GAU! de Oamond 

Une Id~ grmmt <!cpw •ongtcmpS dBns son cerveau. 
ctlle de !ond • une ~oo!e è la rois talque rt libérale. où 
les Jeunes tu:~ reœu11 ent Ir> l~na d'Un tol'Jl' enae1· 
~t d~ll e Eli• s'tn O'J>r t a l!On processeur qu~ entbou-
51'.!m b mclll\ aa seo~·aur d• la VWe, M. Laoomblé. 
11 r:;t ~ " hJl aJSSt. •mals•. &hl QUCI un&:s•' :..1 Ana
pach vltnt d qu1t1er , hevlnat de 11natructlon publique 
poW" dl'?\'rtllr b<Y. -m < re; Mero·t-11 cr~ un cn.stlg?Jcment 
secondaire 1a1q11c rt p."'tlr Ir• filles rnr<>re? Que vont dire 
lC$ r<>ngr~11attr.ns rel1:;tcll.!es? Quel pav~ dans la mare 1 
On drasf des rnpp0m: de Franc., &rrlvent des lchos qui 
troublé!.t !toi ~ : Jutes &lll>Oll oondamne, dao.s 

un 11rand dls;:ours sur l'ew.rig1lt·ment au Corps l41alatlt, 
ln rutile Instruction donn~o aux remm.s; Mlle Doublé, 
lruUtutr1ce à Pans. se !ait couronner à Lyon pour un 
mtma!re ou elle dit • •. Lu Jtun-. filles .ont u...m à 
des mains IDCilgner.. •• • C w ut U'OP. toutes les Msita,lona 
aoot .-alncues, l eoole exlstera. 

C.,!û dk!Slon dédlalna une tem~e 1 Tout rut mis tsi 
œune pour ecmbattre l'œuvre nouvelle ; demarchu pet· 
aonnellœ. attaques perfides, campacn• de pre&se d'Une vJo. 
lcnce illoute, menaces, promr-. tout rut lnutUe. 

Le 18 janvier 1920, lora de la commomoration du c:tn· 
quantenalre. qui n'a\'alt pu avoir heu en 1914, Mme HOU>'OUX· 
Rlcholot, une ancienne élevc, a rappelé les perse<:ut1ona 
dlrig~s de toutes parta conte< les premieres êlèvu. cea 
• p10nnt~re· de la libre c0Nr1ence • comme les appelait 
16abelle Oatt1. ce.s • enfants hfrolquM • que lea bourg<'Ola 
et aurtout les bourgeoises monl raient du doigt comme al 
el!~ tta•mt des pest.uértes. L 'ulllon de bien d"" !amillu 
•n CUt troublée, ma1S :out !lnlt pe.r a·apa1$er. L'êcole prœ
~ralt. d"" mal'.ttS &avants r prod1g11&1ent leun leçor.s : 
Hector D<-nlS. Vanderklndcre. Bu!Mtt. lthier St•tnon. Rom· 
mtlaert. Van Ka:ken. Mil~ Tc.rdeua et bien d'autre& On 
!1n1t par lats.'<er pasgcr sans !ta moleater les pies !llleuu 
de • chtz Gatti 1. 

Chacun O&lt Que, du tronc p11nclpal, sont sortis de ma:int
llQUU rameaux : l'école dA! la rue de la Paille. celle du 
boulrvord Clovts. l'éçole no1male de la rue de Bercktndatl 
rt l'on peut bien dlrt au!lll qut les nombreux lyctt. de 
Brux.Iles et de h province do!1'tnt to\L' quelque chœc à 
U:>belle Gatti. ;ru:tatrlce d~ mouvement de llb<'ratlon dta 
rsprlta !eminlns. 

A11Jo1m1'hu~ les laJalea dt)>awnt ta maison d'oo tllu 
sont oort1os; le vieux quutl't du Marals a tant chan16 1 
ta h6tets patnc:ens aont de,.nW< des malSOns de com· 
mrxee. le quartier dei< bAnquos n'abnte plus de ramlllea 
et ta ~lam1t.euse jonction vknt coupe:r les oommun1C"1iu1on1 
ove<: la vtlle baute. 

Mal• l'e•prit de libert~ l!OUl'!le rncore sur le vieux M&· 
rais, le cœur de Bruxelles n'a pag cessé de b&ttre : Olen.. 
fPleael 'Pit encon 1 
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''Pourquoi Pas?" au cinéma 
BACHELOR MOTHER !Mademoiselle et son bébél 

Le Utr an, •~ .. "'PO'" mieux • ten~r du film que le 
titre rnu,ço.ls , à la nrlt~, Il e.al, d'llne traducUôn diffa. 
eue. JI ~Ullt d'a.llleurs tout aUll>i dt!ricile de m111mer en 
deux mou !esprit de ce him charmant. Lea merl~• en 
&Ont nombn•u.x et parmi Cl'UX~I. le plus rare e.at ctlUl de 
la nouVt auté Le thcme a ~té. m erret. construit sur des 
donnks intdltn. :>ous nous en voudrlc11$ de les dêHloi> 
per Ici puisque lcur charme est préc'~..,mmt dana nm
pré>'U : dolso:a seule.ment que l acuoo p1vore sur un rait . 
une )el.lnt'! t,..:(· employée- dana un rrand magutn !Se ~urte. 
aur un trottoir, a une nelll• lemme qui desctnd prèelpi
tamml"nt lts marches d"un prrron Elle a d~pœ:e un brbé 
sur lt ••·lltl d"un asile pour l'rn!anre, et expllque en quel
que.s mot.s que la mère dt l'rnrant vient de mourir, pui.s 
elle prend la fwte. 

Ln Jeune !Ille. apitoytt, s'approche du pctll ~tre, lui 
sourit, le ramasse. parce qu11 !ait froid e: pl'netre dam 
le bcareau de l'asile a•ec l'lntenUoo de l'y d<P06U Elle 
ltait lotn de s attrndre au aou~n qul allal1 peser • ir 
elle Lt-$ i:em de l'a.s1le sont persuadl's qu'elle rat la mhe. 
coupable dt •·oulotr abandonner 1100 enfant Tout ce qui 
aurvtcndra dans la sult• pnl\ h-ndra de cette erreur contre 
laquelle I• )rune rme ne P<UI opposer aucune preuve. 

F Jack.""n a composé la-d~u• un sc~nario pétillant 
d'humour tout d~bord.ant de ces qutproQuOS lnn(>("(·nta et 

MARIVAUX 
L ALLIANCE CINI '\tATOGRAPHIQUE 

EUROPEf'SSE 
p~n 

MICHELE MORGAN 
d•na 

L'ENTRA 1 NE USE 
avec 

GIL'1EI. T (;IL 
JEA:\'l.E LIO~ 

GISELE PHE\'ILLE 
FIŒHEL 

el 

TRAM EL 
Un !:lm n. par A \' ALE:o.-rrn 

Sctn>no .<'t d.atoi;ura de CH. SPAAK 
Producuon RAOUL PLOQUIN 

PATHE-PALACE 

d<!llc1~ment comJques dont 1.. Angb-Suons PQS:tdcnt 
le ~t. Tout concourt au plal&lr dQ yeux ei de 1 tsprtt 
dans c.-tte bande sana dtlaut : la vl\aclté du dlaloi;u•. le 
charme dea !maires. le rythm• rapide, la rlch..- de la 
mise en acrno, le go\11 qui a pr~•ldé à l'agencement de 
t-0utes Ica P<\rtles enfin et surtout. l'excellente lnterprfta
Uon des r61ts 

C'est Olnrer Roi:ers qui mcame le persoona1e dt Polly 
Partoh. la pe\lte vende\11< maman OllJl.5 !"être Elle y 
apport., la grioe et 11nte111'tllœ qu'elle sait me!tre da.na 
l'art de la danae ol1 elle est lou)Oun dune IOU><r&lne 
W..tmctlon Au&.'11 bonne com~lenne qu'exqul~ ballerine. 
elle est rxp..-ive avec Infiniment de tact et de !lncaae. 

Elle a pour partenaire David Neven. dont le talent n.c. 
corde parfaitement avec le •l•n cet aimable et d~Ucat 
artiste est un o!!!cter brltannlque, aujourd'hui 1<>u• les 
arm.s. et al doux vocations ..,mblalent peu laites pour .., 
trouver rluntes dans 1" mtme personnage. c'ftalt bien 
celle-là 

Ln auurs roles sont txœllemmmt lnterpr~tts. y com
pris œlul de Johnme le :.'bé cauae de tant de com;>Uca.. 
ttom c·ea1 un Joyeux petit gara d'une dizain• de mols 
que le metteur a c nua en )'JeJfe • avec un talent tt une 
adre.w' au-des.•us de tout élo1e. AUlrons tel l'al((ontlon •Ur 
le nom de ce metteur en ocènr plein de ressource et d'ort
gtnollt~ ; r'e11t Carson Kamlr dont nous espt'rons revoir 
trèa !OUvent dea "'1lVttS de la quallt~ de celle-cr 

La parùùon est l'œuvn d• R<" Webb e~ les pbotQCT&
pbles d'une tTmarquable bo utl <'lle de R de Ol'USO. 

L'ENTRAINEUSE 
Ce Joli film eat un af'i\lmen• de plu.i. pour r, ux qui BOU· 

liennen t que le maMl.'!IDle du eln~ma belge tient ~ucoup 
moln.s l la p<'nur1e d'a.rtt.ste• qu'à otllc des capitaux c L'Ell· 
tralnroae • Pal. en erret. un morcMu de qualtrl qu·on P<"Ut 
bard:mrnt mettre en Ugn~ a\·tt ~ meilleures prodU1"' trns 
du ~enn- Or, l'auteur du 1èlnU1o est Cbar:es Spult et 
le metteur • n .œne A!bert Valentin un JeU!l<> com~trlo!e, 
ex-Joom•Uste bruxe!lots Aldta d'une ju\·eru!e iqul~ dm
terprHes Ils ont réal~ une <rune oleme de !ralrheur, 
ou U y a du 11<>lell et de l'e•pace 

Le thMle Mveloppé eSI. le ~'-ant • une jeune m:e poua
sée par la mJsère s'est cnNée comm<: entralneu.w dam un 
restaurant de nuit. On sait ce que ce métier oomport~ et 
cependant, elle a gardé une aorte de digruté hautain(!, une 
pro~t.e d'A- qui la dlat.lnru• nt de ses compqn..._ C..~a 
tut a valu l'am1tlé d'llD cllent de I• Ml~ de Jeu qui prétend 
qu'e'le lul porte bonheur. Un toir qu'I! a gagn~ beaUCOU? 
d'arwen:. Il en orrre une pan à Suzy et comme la moi .. •n 
va fermer pour Qt*lques &em Ll.ncs. car on est •n Ju.l:Jel. Lli" 
en pro!lte pour aller en vacancta au bord de la mer 

Elle tombe IA daru une pen•10n qw reunlt quelqu<a hono
rables rrunlllt'fl au mlJleu dè.>quellt.-.t tout l'odleux de sa ,.,, 
semble s'évaporer. Une Idylle a'ebauche avec l'un d'5 
Jeu,,.,. g.-n.• ma!.' un J)&ttDt qui l'a vu• dan.s la bol•c <I• nuit 
où et:..- <>s*re s1n~rpose n raut ab.lndonntt lez be:lWt <$
po.rr. et les lllualons ~ retoum•r au Nl'$0&U. 

Le denot)=nt est le frére Jumesu de cdul que Claude 
Fanere a donné à l'b:s!oire de c Ma<irmcuelle Dax Jeur.e 
fille ... l'lnconn~ blase qui a&1t attnor une !tmme at>ns rien 
exiger d'tlle, prO!)O<Se à Suzy un Ion& et beau voy&l:t' pour 
oublier sa peine et , peut~tre rc:rouver un autr•• amôUJ' 
digne d'étre v<'cu 

Le per.!<>nnagt> de Suzy eet ln~rprê~ pe.r Michele Mor· 
ga.n et ron n~ pouv&J.t mteux chotmr Cette be!!~ artls·~ au~ 
yeux de myllm a été. dèa .es d&uts, t. la meilleure tco:e 
qui eott, e·.i~ cr.oe toute .fnlclle sortie dt l'entt.nee, 
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ell~ a '"' le rate bolllleur de tonner "iulpe a•ec les plu.a 
sn,nda ar'U&téa de l'«:ran CrallÇ&l.I: Ju.n Gabin. R.&lmu. 
~I Simon. Oabl:I hu a ~ la eobrlèr.t du 1es~ 
et le "°""""du &l!ence; AOD )eu a'ap~ lntlmemeo~ au 
Cfll ~ le f"&&l'd lnlcJD•uque Cie - Jowt c:la!."' El1" 
a taii wie ~ ccmp<lSJUOO da11a oL'Eotn!neuau, 
b:en ~ Il"< ~ JO'.me !&lm\ de OIJlm\ OU. AodrelC 
œ.toe une Dcur• de ~ CSlQOll ut& ~. 

US NEUF CELIBATAIRES 

Le nom de !&<ha Oullrr n ·a pu Ctl8llt d'avoir one •ertu 
mactque l Bruxellra lorsqu~I parait aur une all'lche de 
clni'mt., ll ait.Ire la roule comme un ~ attire les Ol3e&W< 
et IM papUlons. En ec -Dt. tout If> mondf' veut ~r 
• u. .....r ~IU-1:11tres • e< l'On n'a pas tort. C'est. en effèt, 

une U'b )Of...., oomedle _,poa<!r4f> ci. pa.nidORS MUqUell 
!Mme ttttz ~ Ouitzy asatt. ne pemotnt cltruer de resp:tt. 

Le [!lm est bAU aur 1t pl&o cher à l'autrllr. c'est-à-dire 
q'JI! c'm! mie hl5'.alre qui .e oompœe dllne ~· de petites 
avwur,. cenlrtes sur un """"' au.Jet. SI l'on •eut : c·en 
un.. Jt~• • tiroirs. 

On dt c .. mali na • quJ aavent y talre 1 a obllem l'effet 
que produit, aur """ cbamwlr.t et bloode Rwee un <Wcret 
aur l'expul&lon dea ttnnge:s. TomW dana eon cerv-.i fer
tile, .- peut tait s·~panoult en une combinalaon mlrll!ique: 
ll va fonder un t\OÇICO pour et~ "'él et trt.DQ&la, 
CJU1o Il """"*'ra moye~ la tor14 llOlnJDe. aux bell• 
ttra!ll+rœ dêa!r~ de ne pu qulttu la Praooe. des ma
nac- qcâ ~ aaerorit rrt.DQt.lsea M"« cl9 mana dont ellea 
pourroru. .., cWibartUMr sur l'hetue L'a.lfalre ae *"li• uès 
~ 111&11. coaune on ~ ~ bl"G. ~ o'est po.s $alla 

ci. compllcatiom QUl âODnent 1~ à une rouie de adnM 
Uù t.mUJ!t.11~ c·-. 5'M:bA OUltrJ IW-m«ile qui ClODdu.11. 
1·a...,ture aoua i.. espèœl du COll>bùw.rd. avec le i&l&t que 
noua IUl conl'UllaOllS et QUI - l'et.nt.tl<>o m~me 4* a 
penonnallté al>oorbante et aUsta.ite. 

0 a·•t tDlOUré d'Une troupe ~ abobr:: Victor Boucher. 
Andnl IA'towr, Almos. Elvire Papeaco, Marwuerlte Morello. 
S&lumln Fabre, BeUy Stockfeld, Pauline Canon. d·a
e!lt:<ltt, œT la di.u1bu11an •t tr9 rmrnle 

Andl'I' '-"Caur lait ane création ua Ol'll\Nlle de son r61~ 
de eloeha.rd: Il '1 ~Iole l'art quil lx.6de à un Uù baut 
~ de r::re .ta1lllr Je comique d·MUtudu plelnes d'llne 
dt:nl~ qul ne <Orrelpood pas • i& !'Niiie d<!O situ&t1on5. 

C..>i un p1'0Ct!d<l cla.sslqlle tvldemm•nt, mais U r a la ma
oltre et <elle 4" M Lef&W' est une dee m~lkures. 

Aimai. Vieto. Boucher et St.tunuo Fabre. de t~ra
men• al d:ven1. ont œm~ des typea qu'on croirait sortlA <lu 
crayon de quelque bumorbte lnsplrl' dœ •cartoons• brltt.n· 
nlqu~. Oc sont dea charge. à la Dlc:lt•M ol'l se mêle un• 
bonne P'\I"\ d oti.ervat$0n. 

n oe taut ~Nher n; un .. ns moral. ru de.s '1lltu escn• 
Uqu.-a dt.na œ film pùusant, c'tai 11n champac:oe ~ 
de la marque ~ Gullry, qu'U faut IKàre tam qu'il llt· 
Ulle ~n oc pnlant b.eo de a·y Mta:du. 

Ciné NORMANDIE 
50, R M ~rehé aux Pouk" 14. R du Fripier> 

Une œuvre de l{rande classe 

AMOUR INTERDIT 
P'AfBl.ESSES ET PASSIONS mntAINE8 

Tlri du ~bre romao : • Le Prf:re A4albert 1 
dont le succès tut Procflaleux 

avec 

RALF WANKA le cé~bre al'\lite tchlqur 
1 !r.oobllkl>le lnterpttte 

du hlm ALERTE EN MEDITERRANEE 
Sta""U 4 1 h . JO, J h .. S h., 1 h., t llevr ... 
PARLANT FRWÇAJS - J:NFANTS NON ADMIS 

LE REQUIN D'EAU DOUCE 

()n 16t tODW! de dlJ'e que "" m nlitque dOcwnentaire 9À 

au.alll uo film d'act<laùtè A,..., <&mera, le apect.t.U'\lr 
~tre dt.na le monde pahlb~ doS lacs et dea nv!Mee pOIJ1' 

~m1r quoi? Les la.ibles et .ea peUi.o tnMltlês et ~ 
par 1 .. srœ. ceux qui ont las dmto lea plua fortes et le plu.a 

rrcs ap~ut. 

Le reqa.lll d'eau douce c't:r., e>n le devine. le brocbet, qui 
ne dl!f~re ""'lment do .-.quln dts men cpe par ta talr.e. 
Avec une patience et une adr...., qat Uennent du miracle. 
lea o~rateun sont parvenus à CLxtr sur la pellicule, la vie 
entl~re du brochet On """lS!e à la p<>nte des œuta pull 
l leur eu.ri~ Cé<:ondatJon qui a'n;i.'re par le -"° du 
male dao• l'endrott ou 11.s aom <I• 1~ <n repaodam au
tour de lui à la !"'900 des ft&vlrts H dœ a.ions de guc,.,.., 
un broull'ard qu· n'eat uutre que le principe de ne. 

Lea "'"U. '"nement g?OOS!s. tal.!lséot npe~ l'mibryoc 
qui btentOt ae ""' à \ivre pua devient lm:>cbet. C'est a:ora 
le ,.and drame de i.. ltme pour ta ne L'œ!l pem 11mvre 
la b61e cl<! pt1>ie en ~ Il ~1 TOlt se j(otaot sur - vlc>
llmM tt M:e de•oran1 lenteln<'nt. Quelquefois la victime 
est venat.-e · k morceau cal c;0p rrot. U etot.l!'e le slouton 
qut ae pàme et rneur~ li arrive aussi que, sur l'eau, une 
ombre se dessine. C'est tin hlrnn q\ll, à son tour, mangera 
les erueà brochets 

Lee tma~es sont d'un~ mcomparat>le beaU<é; eU.. 1<>nt 
eommenttci- 8\'<?C arument p~r Dœ Danou, te speaker pa.
l'llien bien connu et c·rst à la Coll un s~tac!e d'an et 

une mt.lrntt1que 'f'<'On d'l\tstolre naturel:e. Sonie-t~n à la 
projetn dans "°" tee 

ON TOURNE 
La ra..,.rae:loo des ft!m.• " '"'~ po'1?'1'1llt~ll., provoquer 

en Be!ilque un effort dan& la pro<luctlon du cin~• t 
Peuwtre. et l'oo ne volt Jl'I.• pourquoi, puL;que oous som
m" M.là ttts convenablement out!Ui.,., on D<l se Jancer:Ut 
pe.a daru. la la.brlcatlon de 11.:me d·lmportanœ moyenne, 

oar. not•s J)aU'rons "e.11'!rmer, nou. ~ qua!qu<!S 
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CINEMA DES BEAUX-ARTS 

GINGER ROGERS et DAVID NIVEN 
dana 

Mademoiselle 
et son Bébé 

<BACHELOR MOTHERl 

ce charmant mtlange d'esprit et de 

écllpae toutea lea dernières comidlea amtrlcalnes. 

bons $tudl<lc ei notammmt les StudlQll Sooart. qui ""1lt 
tres spacl.e\IX ei mun.11 de to:it :e nec-ire. y coml)I'\$ de 
vastes terrai.Ill avt<: parc et bois pour lca exléneura. C'est 
là qu·on tourne. en ce moment. Il™! tntnaue po!lclère dont 
M. St.eeman eat 1·aut~. 

U est lmpos..lbl• de donner des pronostlca aur un lllm, 
même à suppo1er qu'on ait vu tourner toutea les acènes. 
L'action. hacht'<! menu. eat Jou.., par lrarmenta qui n'ont 
par eux:·mêmea aucun lèn& et ce Que l'on vott surtout. c'est 
un rtand brarue-t>N de mécaruques *ra111ea. un enchevê
trement de ct.b .... qui relient on ne •&lt qool et un perpetuel 
va et ~t de t.eehnlctons en salopette qui reatlculent et 
parlent to1>1 • la Iola. 

Au ml!leu de oe tohu-«ihu. les an.stn ODI ra:t oe 
compter P<>Ur ~n P<"I de ehoee; lJa at~nt, le YJ.Sai'! 
peilllurluré de rouer brique, pauen:.. et trta\4 De temps 
en temps, un optra·eur ae pie.ce devant eux muni d'un 
tableau de bol.a <lonL le bord tn!érleur ae rab&t en man1m 
de caatagnettea, Il demande le silence et coupe le bruit 
d"un claq~ement ....: de aon tableau. Aptls quoi. lea act.eura 
dl.sent quelques mota eL !ont quelques geste• que le metteur 
en scène Juge eana aménttt. Enswte. le tumulte reeom
menœ. 

Q...e sera le lllm pa:1cter ~ J4 Sl«man ? Proc:ameron&
no:.is M. O.Ortea JAmln super-me:teur en scène 1 C?aol!e
rons-no_.. VlOlet Warland. Noe. 3.!ar:m. Gulty Chn.s:lan. 
G~berte Clalr, Charbonnier, Our Lou au rani ~- gran. 
des vedettes ? 

Wa>t and 1iCe 

E L DORADO 
Troisième et dem ière semaine du f ilm 

Le Jour se lève 
1vec JEAN CABI N, ARLETTY, IULES BERRY 

ENFANTS NON ADMIS 
Prix des places : Balcon. 6 fr.: Fauteuils. 6 fr.: 
Réservées. 8 fr : Mezzanines, 10 fr : Loges, 
15 fr Séances . 2. 4. 6, 8. 10 h Samedi et 

dimanche. première séance à midi. 

LA SEMAI NE PROCHAINE : 

Maurice Chevalier 
dans 

PIEGES 

TOUS EN CHŒUR 
~ n'eat paa la pr""1.lere fois QU<' Hottrood noua met 

•n contact •><..: la boheme des f. ....... un1.a : c La Famille 
<i&Jl.S Souci •. 1 V00:; ne l'emperler .. pu au<: •ous • en 
sont de reccnu exemples L4 ~llalrc de cl'oua en Chœun 
ap:>&rtlennenl t. la m!me ~ Saol.œ li dft> étudea 
pn.sea IW' le •U ou ne laut-U y 'olr que d~ comPOQtloca 
de lanta!alc? Tou)Oura est-.! QU ellea coocordent b:en pour 
le fond, ai la !orme n·a J>&o \ouJO'JJ11 la mtme nleur C!IS&l1é
tlque. Quoi qu'il •n l!Oll, la bobème ~ulau-e amen
calne, Al elle a dea points commun. t.vec la nôtre. atteint 
un deiré de véhemencc qui ne se trouve pas chez nous. 
De même que le froid, le chaud, la léchcreaae et le.5 i.rem
blements de terre, les pllenoménea PllYChOloStqueo s'ampll· 
fient de l'autre c6té de l'AUanUque avec dea Jalllwementa 
Inattendus et dea réaonanœs QUI, pour oœ orelllea lnaecou.. 
tumées, font aouvent l'effet d"une cacophonie 

Le Il.lm qui nou& oocupe met en ICêne W>e falDllle d"ar
ttstes du th~t~ Le pere compoee des pièces. la mm en 
joue Iea n)!a M Jeune premi~re. Il& e>nt deux lilles dont !la 
S"c>OCUptUL 10<\ peu Cl. de<uc domeatlquea dont l'un challte 
le aoir, dam un cabaret et !"autre, une rtfUJI~ russe. a 
la>t autre!ota du thèttre dans aon paya. 

Le ménacc, on le pense b:en, va toUL d~ travers: les 
fournlMeurs ne 80nt pas payée; lea dinera s'tmprovi..ent à 
la diable Quand le eublnier, amo\ll'<'Ux d• la !Ille a.lnée, 
n'oublie pus le rôti dllns le four Lee expltcatlons de famille 
sont toujours oraa•use.s. tout le monde purle Il la fola ~ 
la pauvre petlte Jud.Y. la cadette. ne ait à Quel aamt ae 
vouer. 

c·eat elle, pourtant. quJ va tirer b famille de - embt.r
raa r.nancier&. Enfant ~ la balle, elle a d'élonnanta dl&
POlltlons pour i.,. plAnche;, Avec l't.lde du culalnier, elle 
se fait entendre. à :·lnsU ~ """ p&t<-1116. dt.na :e ut~ can
cert oo U chante chaque soir. rem"°""' un vu suocèa et 
se fait remarquer ~ un UDpreaarlo, On dtvlne la suite_ 
et la f1n dans une réconciliation ccn~rale. 

Le acénar.o n étA! composé de manl~e à mettre en relle< 
le Jeune talent de Judy Garland. Elle exéoote quelques 
!ntenn~ a>ec un brio qui la JX>N au Prt.'mler ranc des 
chanteurs ~ Jaa. On peut ne pas al!IK'r Iea lnLOOAl.lons 
rauques et ~ contrasta vtolenla du vnre, mt.>a on ne 
peut m~umer la vl.rtuosit<! d.e ceux (1111 a'y adonnent, 
lorsqu"elle exilU réellement. 

BUiie Burte trou•~. dan! le r6le de Mrs Bella1re, l'c>çca. 
slon de déployer MllD ta.lent iris peraonnct ei Ili plaise.nt. 
~ est la lomme mporée, &He le charme que noua lui 
connaJAeons de loncue da te. 

Fanny Brice o.st pour nous une nouvelle venue. Elle Joue 
le rôle de la lemme de chambre-actrtce ll\"tc nne&<e •t drô
lerte. 

Allan Joncs PO&"<'<le une voix magnlllque et Il la prodi
gue avec toute la génèrostt.é de la jeun.-. 

Le l~m ~ermf't une mise en .cèrte llODIPtue1~ l& la Caçon 
de la Mftro Goldwtn Marer, notamment daru la revue 
llnale aul rtunlt 100. les ac:elll$. 

L'action est t.~. semtt de gap trh plalAl!t& qui 
mettent le p:Jbl.ic.. m Joie: que pourrall-<>n 10".lha1ter de 
plu.? 

LA MARCHE DU TEMPS 
L'article hlmé de c La Marche du Temf'! • tul. ce mol$.ci 

tout à fait remarquable. n pn!sentalt, en un magnifique 
raccourct. lea développements du g1onl<me, les Imposantes 
n!&lisaUons de Palestine et les lament.able& eltets de la per. 
sécut!on dal Julia en Allemagne 

ce panorama penne! de mesurer lts malhenn q!ll ont 
fondu sur llr&H atn!l que les pœalblllta d't.daptauon de 
cette race 1D1c11Jaente •t artlSte 

Le cœur s'tmout dtvllnt les un.-. de brutal• txpulslon. 
les incmdles, le• arr..statioas et lea lon(llf'S th~ d'tn
fortunb ana ftu nJ !Jeu QUI trainent par le monde 

Les '11&10111 de Pl\Jesune son! macnttlqc"" <t l'on a< rend 
compte de ce que ln colons Juil• ont à Mfrndre là·bM. Ce 
sont d'énormes c•plt&W< !nve,,ti.s, des c,. •.., r>l •n!Mlons, 
des usines, dœ laboratoires. dea drm~· • 11 •rait •nlln 
poat~ de vine heure1a et tranquille. N. 
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Le rhume ci.. onveau a"" nou-u ~vl pam1 oo..s. A.ors 
quo bMU<OUp dC' t>obœ, malalln. &!fte:Uons c1:>ron1q:ies. se 
l<'nalent à l'tcan à cause des k~ta et respec:atent 
DOS pr~pa:.klœ majeures, le rhume vtnt s'installer civ.z 
DOUi sana taarcl &UCWl Pour nœ <MUla. 

C'est une maladie eenera.ement b"nlinc, mals certaln<-
=nt une trl!o tmmde nutaan°" t'Conomlque. On senlt 
étonné de la place considérable qu'il occupe dans lM blla.'lS 
de aoct~~ au chapitre des pe!V'll occullu L'emp'oyé qui, 
ma.eré eon rhume, 'tient fattt acte d• p..-ice ne doit 
pu ttre ftl:cl'" de aon z.éle; C

0"11t UD PM'eur de iertnes 
d&neen:ux qui risque de ~ t.out• l'orpn~tion 

ObottT!ltlons •t statisUq~cs prouvtont que ~ rhume s·atta· 
que de prilmnce .,,,. hab11anta df$ srandes agalomeratJO!la 
et pl11.1 partleulltttment tUOre à ceux qui Ytnnt dans i.. 
QOn!ort modl!rne obtenu par le chaurraee oeatrat 

? ? f 

Jame1, de Oand. continuera à vendre aux anciens prix 
IDuta ... •P<'<'lalllés l!trangèl't's Pu de baw.se Jusqu'à 
épulM'JDMlt du stock actuel 

James de Cane!. 52. rue de f'lan<lre, O&D<I 

? ? ? 

1En ce qui QO~ !a prenuere de ca ,,_,.,..uom. tlle 
prouve iout almpJement combien la maladl<! eat COOtagleU3e. 
Un enrllumé sur ~ pJa:elorme de tnm"a> est un <lanier 
public. Apres 'e tramway, cc sont 1,. 1&lleo de spoctacles 
qut 110nt lei plua irrands propaeawurs du mal La raison 
en rat qu'ici, outre la promlScuttk, 1l y • le lait que l'tn
dlvldu émotionné eonsutue un r/oceptacle ta1·orable et un 
terruln proplct aux microbes. Celui QUI S<ut l~vreusement 
:.,.. p1·rtpétlos d'un film cow-ooy n'a nen l craindre 'le.! 
coui- de !us!la qui s e<:han&ent sur l'ccran, mats U devnul 
.. mtfkr de 003 \'O~lll qui, dana le D'llme etat d'esprit. 
~•• ks mtcrubrs d'un mwne réunt 

? 1 ? 

Pour '°' cola et cbem11e>. le meilleur blanClll.SUUr ut 
t OAL!NOAERT 1, 33, RUE DO POINÇON. BRUXELLES 

? ? ' 

Lo chauJr11n C<llltral n ...i paa pcnuckux en sot La 
tempera\ure eaaw qu'U malnttont loc~ment doit être 
POrtft' à aon actlr b Mlla"'""'1t ~talS ks in•ent•ur& du cbaut
ta.ce cmtral .., aont preoocupta llillqu<l:Mnt de nous bien 
c;;:iutfer Ils 001 114~. CéDUaltmml, d'adapter l'aè~ 
aax oouv•ll<s condltlODS a"DOSphtrlQUt& l'tlaltant de ::e 
_,,. .. u mode de cbautfage 

Lm anciens roiers l•lSalnlt une Ulla grande consomma· 
tloa d'alr Par la cbemlntt de chaque ptece d'appan... 
mct1' 1'k".happal\ une ltt~ rrande quanttté d'alr vie~. 
Celte chemin;.,• ttaJt doIU: un V<'tllllateur On estime <;u'm 
foyer ou,..,rt ou un poe:e t tlnu!• dlrt'Ct l't'nou•elle l'air 
d'U!>f' ptkle ~ dlm•ll.llotlll mo)'tMes en molna d'une heure. 
Le cbautfaae oentnll, IUI, V'tilU!e stulcnellt la ca'"· Les 

foyers oonunus sont de pl~t r~ vrnt1lateurs, eux a!JW, 
parce qa'Jla brillent lentN1u-nt, co11SOmmcnt peu de char
bOn et cl.- l'aJr en proportion 

' ' ' 
El> att<ndant que l'ID4"1U'k de la QOnatnlCUOD et~rallle 

l'emp:ot du cood1t10Qnem«11 d 'air ex'~lant dé;a clans eer
lalna lf&DdA tmmeub:es g pourvoie de œt f'QUJpemtnt to.1-
tes Io bab11at:ong "' cll.riu.trt.aes modernes, que talre ? 

0 f&UI tout d'abord UUIJ.str llUtanl Que faire Sot peu\ a 
mo)·rrlS de ventl.at>on extstants, 11 peu prauqucs soient-l'a. 
On ouvrira chaque Jour, tou!Ka crandes, les fenêtres 1e 
l appan.tment. On renouvellera l'opera11on deux ou troll 
tob " poos1ble On uUlu.tra, 1'tla eio.stent, les va.•ilt.u 
plac<'S dans le panneau •upert•ur d<11 tenélres; on en fera 
QODAtruLre éventuellement. M• I& on multlpliera SUl"'..Out l<a 
ptilea d'air dlrect.es. par la P:'OII>tna.de. 

Au Ueu de renonœr l l'hal>IUld.- p:1&0 en éte, parce qu·u 
faisait beau, d'&:ler a pied •J l>Urc&u, on sastreir.dra a 
cet:.. pratique par"" qu'll fait lrold et que no:re c:aniort 
tx~e de la chaleur arut'.cte:lo d4ll que nous sommes obaeu 
a l'lmmobtllté Chaleur an1t1cielle èqwvaut toU)Ours à a,>
pauvrlaeement de l'air. 

En hher, dès qu'on allume wa leux. lee longs séjours 
dans les tnterleurs chautf('a d•H•ll'nt être coupes par, Lu 
moins, trola dem1-beures de m•reh• on ple10 llll". Le mleu.x 
es~ de c prendre l'alr • t.!'013 fOla p;o.r jOur : ma.un, m1cll 
et IOlr. 

1 1 ' 

Lea 8<lrtrlle'6 CIQ .rSUC.Cun&k'I Rtlama &Ci.nt les SUlra.JllCS: 

Bruxdlcs • rue Tabora, 33 bO Aa .\1.u 2, "'en~e de la 
ais-; 2$ ch&US3ee de Wa ne Porte de Namur>, 2S ch. 
de Lou\'llln !Place Madou1 n rut lab1oussart: 44, rue 
Raute; Ga. cbaussee de Waterloo • Anvers: 105. Meir -
Mouscron : rue de la St .. tton Chnrlerol place du Sud.-
Nnmur: 22 rue des Carme• Uand: 21. rue de3 Champa. 

1 ? ' 

En œ qui oonceme '.a conta110: direct•. les remédea pr., 
v1ntlf1 aont nombreux. Tout d'abord auppnm<lnS lf'S em
~ et P<>lenees de matn.; Il lttqllentes qu'el:es fmi.
aenl par n'avoir plus aucune •IJDlflcatlon ""'°~unent&le ou 
eoctale. SI nous cra:rnons d 'otrenser llOll amis en refusant 
la ma1n qu'lli; nous tellMnt, alors camisions la nôtl>! d't.n 
i'\ll\ lavable !'Ill.sons laver ou nettoyer cei gants tres sou
vent. 

LavOD$-nOU$ :es mains cinq. dix Vlngt fo1S par JOJr, 
chaque Iola qu'elles ont eu des CMtacts suspocts. chaque 
fola que nous nous mettons à table. Perdons l'habitude .~. 
Pol'Ur la main aux Yeu.<. au n~z. l la bouch•, ce sana 
ra Illon. par manie. 

Enfin tJ y a le eaztansme jouma:kr, un gal'tl~ qui 
n ~t pu n~rement m;.d1cal ; une bonne eau decmtnce 
mnpUt l.l'M ~ le r6le de gari~ pn!,·rntt! Ceux ~·•I 
>ont particuUàremen: suJets aux rhumoa pement •D oulre 
ae dMlnfecter. soir et matin, l• l<*!W a.a.sales au moyen 
d'u.ne ~&ration antlSepllque. 

? ? ? 

Pour la IOUie beUe chemise. 
Kestemont 2'1, rue du Prlnce-R<:>yal 

T T T 

Dana le domaine de la prtt<ntton, ~ vl!~enL et suriout 
le ao:a-vétnnent joue un ro!e tres tmpol1ant, vt.tal pourra:t
on dire Le vewment preven!.l.f aera ourtout le SOU.\~te
mm1 qUI doit condlt!onnu l'&tn>oepbett d~ corps. Par QOD· 
dJtlonnement, nous compn!ndrons le cond1t10Memon1 h,.. 
dro4~ro-th<nntque. Ne VOU$ eftra)n pu deo ces mo~ d'3l· 
luro &eltntlflque. 

Le COl'll'I ell. une macluno qui traV~lile exactement com· 
me UM machine à vapeur. D brûle du charbon, consomma 
de l'air et de l'eau. Le charbon, lut. tat lournt par la nour
riture L'ail qUI assure le ttrace du loyer entre par ln p0u

mcaa 61. ~ lea por.;s de la 1><9U. L'eau a·tntroduit au.s..1 
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pe.r les voles d.licotlv""- Le foyer pœ:;ède un cendrier Cie 
etandes dlmenAi'•ll• Cl la chaudière un robinet principal 
pour sa ,-1daJ11e. Mt.ls à l'e!lort OO!l.$tanl, U faut un a~me 
e1·éllmlnat1on oonatanLe aussi. c·est Ici que les porca entrent 
en !ODCl.ioaa. C'œt Ici &U&S! q\l(' le aous-v~:emcnt Inter
nent. cœnme auupapc Cl'echappement et comme COD<ltma
""1.r Tapor1aleur. 

' 1 ' 
La laine. textile animal, p..'Ut ~tre consl~!'f comme le 

met:Jeur texUlc pour aous-vête.'Tlent. En l'adoptant, nous 
ftmlllaçona et sUppl~na n<>tre .;-stèm~ pileux d<a.,,êrë pac 
c11x slècles de clVllhatlon vcttimentatre. Noua empruntona 
le. poils du mouton qui. lut. ne commit P&S l'em:ur de se 
couvrir de la feuille de vliµle bibllque. 

Comme tout le n:Md~ Wt. !e mouton est l'anlmal te plus 
&ell6lble &JJC chA~tnls de température Prt•·t de ta tol
IOD, I! s~coom~ au mo.nd.rc fro:d. à la moindre•'•™'· Au 
oontraire. q .iand a:i tots.)D l'.$t bit'n founue U !><'Ut allron
ter ....nla.mment l'hlTer le pt""' rude tt les ~ dœ tom· 
meta alplllà ou les monlaines d F.cœse. ln brcbl• kOM&I
- mettent bt.$ dans la nel11e m Jam·ler ou lhrltt. Et 
la lai.ne d·~ .st la plus chaude du monde. 

' ? ' 
A Bruxellœ, boulevard Ad Ml\x, 38 <côt~ Con\lnental) e~ 

à Anvers. 105, plao~ de Meir sont tes deux auccuraalœ de 
Rod.lna speciall:iées dnna la •·rnte des oonlerlioNI a.nala1-
Le. appror.slonnemcnta d·hi.er seront \·endut ana auc
mmtatlon )USCIU'A tpu!stmtnt. 

1 1 ? 

SI ~ ~!~ eocclcllx de 'l'Oltt san~. nb81tn pu à 
JJ&rer le rrœ plix po11r ,-c.; sous-vé!em~t.s. te aras pr\X ~1 
~ aut.or!Se 1\ \'OUI moclttt'l' fort extaeant sur a qualité. 
Sa qualité Sl!l'a avant tout celle de la lalne utU~. Mala 
la faQOll deVl"tllt au.•I retenir votre attention 

Par façon. nous entendons celle du tlssnre ou du tricot. 
Ici a\IBS\, comme pour t'ap;>.-rtement à chaultaae centl'!ll, 
U y a place pour d•• ~rieuses ame!Joratl<lns daJ\I le domaine 
de la 1'Plltilatlon Eltljtez un so:is-vetement qui oe !eu:re 
pe.&, dont les fil.a M!lTés ne ae déolntègt'eut pu et DA! vlen
Mnt aln.sl boucher lm ci- entre l<S ma lt:cs. 

Qa'a~..end-<>n PoUr noua o!frlr des SOU&-\'êt.tmc nta en fU•t 
de laine OOIIUDCI œux qui exll:ent ~là en ool<>c et en 
eole ? Le .,.,._, êtement ne doit jamais être un matelas. n 
doit être '.èae, bien ventile, abtiorbant, ~vaport.nt. c'eat. 
l-<llre vaporewt. 

' ? ? 
Hello James! 
James ae rappelle a.u bon aou~nlr de ... nombre\U 

cllents. 
James. pour ~UJC QUI t'lgnorrnt enoore. lllt le dtem._, 

chai>"~ Cl<> raria~ratlc. en "" petl!lf chapelle de l"l&. 
p.noe. :IOL, av. de la Toloon d Or c anale ~ la Nft Cre.11*1. 

? ? ? 

Deux mota llt\ll- de 90D appat<:nce. n .n.c. Cl• 
eoua-vé!A!ment.a en laine QUI on~ ~!~ apparenot et ne 
déforment Il"" I~ ~quea avanta11eux. mala lia eont 
rares. Ici enooro, noo bonnetiers de\'l'&ient a'utrelndre a 
des études serleuS.'& Notl.'I roclamons. pour l'a.rUcle de prlX 
IDO)'en oe quJ a elè ~Uaé dans :œ produit& de luxe. Ce 
sont : dea ouveri.ures de \'CSte qui se rerment bien, ne 
bàUlent pas ae o<>ntt-ntem d'un seul bouton qui re.&te 
boutonne ~ à une petite crotsure: des b...,uettes qui 
1'1!6~nt dtœntes et ne bàlllent pas: de la lalnt blanche 
qu1 ,....te blanche; 4" la lalM bleue "' rou; o. 1a 1a1ne 
c;ul ne l'ètrf<:lt p&a qui soit r~r<!cie préalsblerneo\ l Ol'Clt 
pour cent ..,. la la~ qui lie feutre poia. 

DON JUAN '4t. 

Petite correspondance 

NOU$ rt'pOndrous comm1• d'habitude à toute demande con
cerna.nt la tolh.·ttl~ ma . .-;,cullne. 

Joiftdre un timbni de tr. O. 75 pou r la N pOnse. 

Encore le 678 
M. Cl'1nn1I ThlrJI rté'Rlonlre aln.rl : 

SI IJOUJ ''°"' llU\'ODI de. notaUona ~ellra bl.n COAbues. 
nous a\'OnS. à cauae d.,,. clonti6ta : 

• 8 + 7 + 8 21 

p -
2 

• 
2 
7 • 

p - a•.-. p-b • -, p-• • -
2 1 l 

21 • 6 
8 1 .. - X X -

2 2 2 
21 J 16 

Il -
4 

abc f X 7 X 8 • 18 
R.• -a---- • 

4 8 21 ,/15 JU 
• 15 

r --•- Rr•I 
p 2 

Cela ~tant, al d eat la lonjlUeur de Il distance des deux 
untrea dont U est question dans l'foonc~ du théoréme à 
demontrcr, on •lt que. d'llprès la rormule d'Euler. on a : 

d 1 c:; R.1 -- 2 Rr. 
Oil' 18 

d'.nt d' - - 16 
15 16 

4 R 
d•-

,/15 
a 'l. P . D . 

Ctlk tltl'1~lrelloll, ~ loel#IMlll JIG' la ~ 
ttM!, Il IU don~tt PllT • 

Charlrs Leelcrcq. !ltuxelles: Henrt Lbout, VI&!. Edouard 
De BY. Saint-Oiiies; Joseph Oèrard, MWl-deva.nt.-Vlrtan; 
Roger Oera$Uau, AJitlerlecht: l!:!nile Lacroix, Amay; Jœ. 
Germeau-Ootln, Lltae: Jules Paquet, Jambes. 

578 à présent 
Trts tnUrt• "'" , c. JH'hl probltm• JIO' · par Il Char~• 

Uclfltq, dt B,...._dlu 
Lei. .roi. cO!à à un triangle sont exprtméa p&r de& nam

brea tnllera propc»1.i0nnels à 5. 7 et I, docc de la forme 
a • 5 m., b ? m. c • 8 m. 

5achant que m ne oonttmt que lea fact<Ulll pre=ers 
2. 5 et 7. c•eat-à-dlre que m = 2' sr 7•, qu'en outre m a 
huit dlvlMUn de molllS que le dltl a.. douM dt molnl que 
b et dlx·hult Cie moUll que c. calcUler i.. trola caua tt 
l'IU'l!I• a du tnanrlt. 
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u, .... ,.-...mwn ._. 
r . ....,..,_ .- •• -. ...... it , 
.... f'ttt .......... ,....~ ... ............. , . ........,.. .... 
r~,_.... ............... , _... ..,.,.,.., .... ,. ............... .. 
............. llMift ........ , 

l'AU\. Jtl't'MAUD .. --

est VRAIMENT 
l!:====un apéritü FRANCAIS 

A propos d 'un manifeste 
Mon cher P""'qu°' Pat 7, 

Vow. avrz renda hommaa" et ce à juat.e titre. a :a no
b!~ QUI marque le dcm1er m_.;e de !l()matn Rolland 
Cot article, Je l'ai lu avoc plalsU', car 11 aoullKne le 
caractère 11en~reux chevalereaquc, -ntlel!ement patrlotl· 
que de l'auteur de c Jean.Chmtophe •. al od1euaem"'1t ln· 
compm pendant la prectdente t.ounnente. Celte brève ana· 
lyse de l'attitude c &llandl<'nne • vient d'autant ml~ à 
oon heure Que l'or. a aui..t~ chei noua à l'eclosl<>n d'un 
manileate. œuHe de QUelQuea lntellectue:a et qui a auaclté 
un émoi :ê(.tlme dana notre preaae 

La personnalité d .. alo;na:alrea 1.e m'lnttre&S<' P"-'. c·eat 
le texte qui a réuni leurs slenaturd qui me remplit de 
ampeur et d'lndl11natlon. 

Notre ~~e fe~ en non~na <t tn contre-v~M~ 
n·a produit, )<> erola. que peu de tex!t .. ou l'erreur lit marie 
si ~roltemmt Il la mau•alsc fol Nulle suerro n'a lte aussi 
luml~ dans see ol'lsln<S •t dana aon ~veloppoment qoe 
cel~I et ;»!nt n'<51 ~!n de N'OOurlr A une docte dt ... ..,ion 
m Q'1A'l'e poln:a pour d~vol'er l..s arcaneg 

MAia lm •aru un p:ocM• cber a.:x au~tes. et cral· 
CU&IU aam doute de ~•itr une opu1ion co:nmune au 11ros 

publlc, les signataires du manlleste ont pré!k'i! ae atnrulari
aer : Us dolmenl. non seulement leurs opmloos penonnellea 
sur Je con!llt. mals encore tracent un plan p0liUque qu'lla 
espèrent, semble-:.-U. être adopU par les chefs d'EUit l>tt5" 
5h d'accue~ttr :e-ll?S nus mal !tkMa 

Cette m.a.ni!erwatlon. à toute autre ~poque. a~ra!t t~ 
aecuell:.e par un ~ écla: de rtre, maintenant, sous un 
c:el :o-.rrè., ce n·es: pas le momtnt de plaisanter Souha1tu 
qce 'e conf'.lt cesse, met::-e tout en œu»re pour que l'hOr
r!b!e tuene dure le moms pass;ble, d'accord 1 

M!L!S. so,;s ce ·pr~:ex:e, se !.\"fer à de petMs opérai.Io.na 
qui acqult:en: :e cr.minet accorduit 1" b..'ntnce de eon 
mHa:: à l'açesseur, mettent ,;a le même p:t'<I te:ul qUl 
v!o'.e un droit è'.emental~e et ce:ul qui le défend. minute 1 

QJe la 6Jerre entraine &\'èC ete un flkhtaat-mtnt de 
l'es;mt, une decadence dr. valeurs splr!tuc~:ea. c·est tndt
nlab'.e 

Ma:S Que. pour éviter cette Cl\t.a.strophe, on Uvre rEurope 
à la plus v..:e diW.ture. à cel'.e qui 1e r:atte d'écra.ser tout 
sentiment humam. à cet:e q;;t brûle :"" l:vms et bannit 
'.eurs iuteurs, voila certes des méthodea de Or!boull:e ou 
de •t,pendlè. 

Car ce caractère ne peut ~hapJ)<r t. QUI lit, de bonne 
lai. les anicles trompeurs du manlleste : tout y re~plre le 
dH"1Usme le plus abject. Tout roU:e sur un thème Que 
DOU$ nous Imaginions exprime seulement dan.s :e paya de 
Mons1eur Goebbe.s: l'AUema~e t:'bt mvtncib~~ ! 

Q'~e cette af!irma:ion ait recueil:! la 1!)rna1ure d'un ~te 
qui. la semaine passée, adre.saa1t daI1$ un Journal Utt+
ralre un nob'.• salut à :a France. vo;là q\U aurprend S'Ii • 
pèche par ignorance qu U J.ae l'é:nouv an1 Rrllc!e Que 
E ·E Noth. l'au:eur a!le:nand exilé en France, fait p&l'l\1-
tre d~ns :e mè.-ne hebdo:nada:~ cette aema•ne. Peuwt,.. 
comprend...,.·t·:'. rimpos.s!o;'.."é manûeS'e pour la Fnulce et 
l'Ani'.et.erre d'acce;>'.<!r la domlnat"'n d ''° r~e de bru
•at!te e: de p.!rndle. 

D.lns la .. ut'"e qW s'eng.ige DO;J.S avons COUS q~ eira 
pan s>n: nos clump!or..s. que de leur auccès ~nd I& 
continuation de no= ne llt>tt. de notre r.e cl'l!!lMe. Ceci 
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pciM, pourq\IOl c"" 1n,.;.,ec~!s "' Hvren:.-:Ja a une tache 
qui, Il el!e tt~u. c:ontribuera>t t. ""'"" ceux qUI lndlrec:tement nous détendent ? 

R Rolland M plaçait au-dess11& de la mêlée pour sauv~ 
irar<Mr les droits de l !:'.irope. B>011 avant la euerre actue:Jc. 
llOlll S&Ylona qui lea m~t. - dro1:.s; '.• c:onfJt n·a fait qu'entourer !e nom du rtsp0naa,b:• d'un l)!'ll plus d'ex~ 
cnUon. 

Vouloir amter les paya occidentaux qui ont tout fait 
pour é'rtter la cata.stroph... Q'J'on a m:s dans l'oblJia~lon 
de la subir. c'est faire preuve de tn.hllon. c'est c:ommeUre unt mauva.Jae action. 

Veuillez croire. cher c Pourquoi Pas?•. à ma slncùe admiration puur la bel!• lndépendanrt d'eapr\t dont vo111 
avn 1<>uJoun !al: p....uve et qui eat b:en t•""'nfortan'.e 
en cea heutt,a <1111 •ci:ea. 

G.R 

Au Salon de 11 e .... .,,.1Hoysell, YOUS pourru dquste< 
lt1 deux SP1~11htés dt 11 Brasstne Zeebfra à Alost. 

la BERGENBIER 
et l'ALOSTA 

La propagande allemande 
en Belgique 

Exomples. 
Mon cher PotU'qwi Pas P, 

Ol·jolnt un. d«:oupurc do la c Franlc!unn Ultune • du 
T oc1<>bre 1939, n" 511-412 (~lchsllusgabe> dont voici la 
traduction . 

c On annonce de Bruxolles qu• nàce à la nouvelle crlae 
eouvememen le, la tendance de plia en plus dl$ti.nc'.e .., 
fait jour dans Je sens au!Alritalre. On parlerait d'une aort• de dlrectolre qui pourrait être atlrJbué à l'alde-dHamp du 
Roi. le eéntral von Overalracun. • 

!Umarquez le c von•. 
Ranarquf!f •usai que Je reçola dl'PU!s quinze Joun la 

• Pranlt!urter Ztltune • llaDS y etre abonne, venant d'Alle
maene en vlngt,.qualre heures, alora qu'il me faut douze 
Joun pour recevoir lea Journaux médicaux français. 

Par la mt- ·•• occasion Je voua alenaJeral une autre m~ 

tbode de propacandt, remontant d'ailleurs à quelques mols. 
Au pr1nump1. )'ai reçu une usez )Olle brochurt Ulustrle, 
c IA Th~rapeutlqu• autre!ols <t aujourd'hui•. rklame de la 
firme Bai-.r et oo l'on trouve cette perle. page 16 : 

c Un autre nom ~ cette ~e. celui du Rhman 
1rlamand1 V&ale, dont le noin eat la !orme latin• usuelle 
alors, du nom de la 'Ville de We~l. • 

Dr B. H. 

' ' ? 
Bo~t dt nt..,.. 

Mon rhe1 Pourouo1 P<U 1, 
Je vter., de t<te\OU unt oflte de 1UV\ee d'Une f1rme a11 ... 

mand~ a la e:tr• ae trou•e attache un • ~Won • Inti
tule • Le .,., ..sq.it ~ tombt •. ex~: les J)ritcndus buta 
de 1uern -.?' i\t Chamberlain et conchumt ainll : 

c •Nous savons donc exmU.'ment ec que le v1f'UX perfide 
de Lontlre> et 6C'I &s."'>Clta ont en vue : (rn vusel un 
anhotlssement C:Htrullf dt. Re!ch. le morcell~ de la race aremande l'elfondremrnt du ptUJ>!e allemand l ! 1 ••• 

• ~I n'eat qur ta confirmation de cc QUe ~e monde en
tier lùV&lt depu1a lon~u·mprg : ils veulent noua anéanUr 
pour pouvoir excn:u sana IJlll>O"lliOD l~·n ~ et fOUll") : 
la DICTATUR& sur te PEUPLE: 

• ~!ement L> ont oubl:~ une chooe : c·eat que le peuple 
allemand sait bien qu'U n'accordera c plus Jamota un second 
Vera;.11lles •. 

!En !'O'Jge "" ~ru' . Pour •'Allemacne en tout cas. Ja. 
mali! • 

Je U•ns l'orlClrUll à votre d!spogltlon, 
Conçoit-on le manque de tact ahurl!ilant de la firme Ctr6s 

sérl•u."' en apparenC" ;>ar a111eu1111, qui croit lntel!!gcot, 
en chtrchar.~ l t-nt.rer m rapport aTtt: un c neuttt •. de IUI raire a<alri .1< force 'tt papelarda du Dr Ootbbelat 

Et puis. on vou quel bourrage de cr!lnes s'exerce sur le 
peuple allemand 1 

' ' ? 
Les postes belsu au stn''<'t dt la prupaf:.\nde nlltma.nde -

qu'llt disent 

Mon Chl.'r PIJM; ""'"" Pus '· 
Lora de :a dem:ère radio-diffusion orfene aux audlteUra 

du monde entier par 1 Ce!ut..qu1.n'a.plus.aucuna.revend1ca
t1on • après . ce:lt-c! - qui • e•t - la • toute - der • des • dcr
d.....Semiè~ • llevez la rnain dl<>::e, cl'olebu par te= et 
dltea : Je-'.,..jur. tn crol.Unt deux dole'.6 pour c:onJurer ks 
m•N<>nies>, les auditeurs ~·u. commo moi, auront • UDU • 
l'écoute J~u·ou t.>out, auront tntcndu llne chose étonnnnte 

En effet.. les l)OS!es allemand& qul a..sura!ent la dif!ualon 
de ee disco; rs. ont froidement anDODoé que le relais de 
cette manif'"'' .. uon J)S}Chlltrlcr~e avait été a.uuré c par :e 
l'é$cau des po•t<'a belges t. Ceci rut dit en allemand. en 
ltalleo, en an11la1S, et en rrança.s, Pas moins.• ... 

Il va sans dire que si le relais en a étt aauré par lea 
pootea amtrlCalr.s. c:omm• U fut dit. la chose n'a ri.en d'éeoo
oant puisque ~ .. derniers sont des ~treprllea c:ommer
clales déslreua« de donner à leur cl11•ntèle les c htt.o; of tl\e 
wee~ t, mals qu'en ce qui concerne les pœt.cs be'.ges -
pogtd d' c ETAT• - ù chœe eût été rien moins que nor· 

1 

male et eût ~uh'&lu à une soum!Joolon l la propap.nde 
étrangère. 

C'était là, faut-JI le dire. un pur mensonge, un gt0s.1ler 
meNOnee. 

J'&l slrnale la ch06e t C:a jOumaux. dc:i' le ptus lmpor· 
tant d• Belg1q '" a 1'1 ~ R · quand J'ai télépho.'lé • on 
était au oourant et on s'ttau tr~s étonné do la chOSe •. 
Mala P•rsonoe n'a offlcle!lentl'nt rtltvé Ce !ait, ni un )Our· 
nal ni l'I N li. ru l'agence ~l(a. ni le mlnta~re da tntorm;., · iom tnftn ptraonne n·a eu ~ cou.race de crttr 
que c'était ~ m•·n-.gr. 

S'étonnera.-t-<ln aprb C<~a que dans certains milieux 
étran1ers •t ~mts on pr<tend• 'JUe neutre rime ~''° 
pleutre??? 

Un de t7 OnJ. rt/rJrmt, mol.! ni l>tlllqun.t c pœr 
lu autr.• o. n.l pleutre. 

M. V. M. 
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Société Nationale des Chemins de Fer Belges 

RELATIONS DIRECTES AVEC LA HOLLANDE 
A PARTIR DU 8 OCTOBRE 1939 

VERS LA HOLLANDE 
S5 I09 St 41 1 43 1 U5 

Brw:dl~ IMJdl> D 1312 - 1 - 1 IJége <L<>n&dozl D 1230 

BnixeDrs tNordJ D - 17 &4 Visé IRO l ... 1248 

f l D 12.55 

Au>era c nuai> D 15.05 19.211 Ma&strlch t ( B.H.I A 1228 

Anvers <Eatl D 1400 l&.09 1831 1932 D 12.51 

EsachPn IH-0.) A IU'I 18.35 1867 1958 BD 
D 14..>2 18.53 191'1 20.18 Roermond A 1331 

Rooec:D '_I \: B..H.) A au 1U2 18.23 1847 19 48 SD. 

D 849 IUl 18.48 IU6 20.08 Endhovtn A 14 14 

Dordrecht A l 17.18 20.38 !lD 

Rotterdam ID.P.J A 9.38 1141 1$18 1741 1947 2056 Utrecht A 15.2'2 

Den Haaa A 10.02 112'1 IH2 1&13 20.12 212'1 Amsterdam C.S.) A 15.58 

~IC.S A 1054 1115 163S 1902 21 Oii 22.18 

'IE R\"I CES DIRL CTS: !->ER\'ICF.S DIRCCTS: 

TRAINS: 31, 41 (1-2-3). W. R. - Jku .. 11..__'l.- \m•~rda01. TR.HNS: 135, 137 (l-Z-31. - Llore 

109 (1-Z-Sl. W. R - Parl•·Am•l•rdam. ( Lonrd021 ~laa.•lrlrhl. 

S5, St. 0 11..i.s1. - ·"'•en-R<ttt.udam.. s O = Sw,. >J'1mé le dimaocb1 

VERS LA BELGIOUE 

Amatmlam <C.8 l 
Den Haac 
Rotterdam <D.P.l 
Dordrtcht 
Rooetlldaal (HJi.) 

f&chen 
IH.0.) 

Azrftra <&st> 
Anvers < C.Ontnl 1 

30 l 

D 6.50 
D HO 
D 803 
D 1 8.Zl 

34 l.Z8 38 -1 4i 1 4' 

8 43 12.n 14 43 1 18.48 1813 
9.3:1 13.22 U.32 17.38 19.02 

10.02 13 49 I 16 (Yl 18.04 19.38 
JOU 18.22 1958 

A &52 10.~ H.31 
D 90'7 11.06 14 52 

A 1 9.M 1155 1342 

1 
Amsurdam tC.S> 

Utrecht 

Emdhonn 

Roermond 

Maastricht 

13% 1 

D 6.28 
SD 

D 810 
s.o 

D 1.15 
SD D, 7.58 
SD. 

A 8.39 

"' 
19.30 
1947 
19" 
1928 
19.~I 

2031 

21 .14 

2222 
22S8 

138 

1306 

1340 

1H1 
SD 
15 :so 
SD 
18.18 
SD 
16.28 

Bruxd1"' (NOrd) 
Bruullœ <MldlJ 

~ 1 :\!:I :rn ::: 
A 11.23 ! 
A - 11.10 

1 

18 5.2 1851 20.28 
170'1 190(! 20.42 

17.57 1968 21.32 
18 20 20.20 21.58 
11411 204tl 2222 

18 51 1 l 22.T. 

- 3123 
- - 1 -

tB.H.) 
V!Sé (HO.l 

S.D 
D 8.49 
A 
D 

9.43 1722 
9.5,; 17 33 

10.12 17 r.o Llége ILangdœ) A 

~F.R\" I CJ.s DIRF.CT~ 
TR.~s : 13%, 13'. (1-Z.S•. - )bu-~&R ~ I CJ:S DIRE CTS: 

TRAL'IS: JO, U Il Z-SI. W. R. - Amtlttdam·Bruleilth-.;onl 

128 U·Z-31 , W. R. - ,\msl•rdam·Parts. 
34. 38, 48 Cl-.1-S). - Uolt.rd•m , \n.-en. 

t.rlchl-Ll•J• (LoDCiMJ. 
S.D • Supprtmé le dunanche 

E1 notre Allemand s'to va: 
Etes-vous aryens? 

Eaplonn"'e lnduatrid. 

- Puisque vous ne voule-z pe..s repoodre à ma quesUon. 

.le ne puis conclure l'af!alreJ 

Mon cher PourqiooC Piu7 
Qu'eskle que cela veu1 dlre? M 

Ayant répondu dernièrement a une annonce de Journal 

alnal conç11e: c tndu1L1le étran~è1e cherche Industriel bel&e Une ineptie 
pour établir Qllale on Belgique •. noua &Hm• reçu. mon 

~ et mo~ la .-lsl1-e d'\;n monsieur qui nous tint i peu Dans un .. wn..1 awuon. 

Pria ce lane;ige: 
- Nou.t aommes une nnne alli-mancle. établie a vienne; Mon cher Pour{lVQi Pa• 1, 

notre cllenùle d·exportaUon ea1 en m.aJortté Juive et ne Sous le LILre c Le soldat français combat po11r la llb<>rté 

veu1 plus Bdleter chez nous: nous \'Ol:drtom donc fabriquer du monde •. relié«' pu dérision. et mis entre guillemeta. 

en BeJc1quo. c ~ R&ppe • de Cll.U cro: •.3 ootobrel noua apprecd. do.ns 

U.-<ksaua rbl~ de notre usine qw COD\1em. notn pcr- des termes deplalsa.nra et sou,.ent d'une lourdeur presque 

10nnel est ca1>11ble d'tntreprendr. la fabriratlon; rondltlons germanique. que les soldats français ae batt1 nt umquement 

ral.sonnables: affaire lnlh<.s...,.ntc au point de \'Ue belge: pour gauver 1..,. Portcfeull!es des mtnlstres SOCla1tstes fran-

matlùes preml~ffil belges el beaucoup de mam-<l"œunel çata 1 

Tout va bien Et nous discutons un proJct d• rontrat 

1 

Je '°''" Mnet... ""'"" cc pll un exemplaire de ce Journal. 

Mala notrp tntorlocui.ur lnterro;e· alDSI que la dkoupure du c Soir • con~nant l'article de 

- Avant dr signt'r un a('cotd notrt gouvernt·mrnt Paul-Boncour, auqueJ notre personnage croit donner répon. 

m'oblli:e à \'OU8 poser une question c Etl'S-vous ~ns? • ~ Je sul& loin d·etrt eocra.:Jste. et d'admirer PauJ-Bonrour, 

Et Je rtilonds 1 J'ignore Monsl~r ce que vous T'OUle& 1 mala je ne vola nen à redire à l'article U'ts d;.gne publl6 

d~ Je .su!a Be~ 100 p c • l"•I f-té rolont&ln! de iruerrr par le c Soir • 

en 1914. mon aaoclé est établi en Belgique depula quuu.e Le ffilacteur du • R&ppel • est &\'ellalé par •a haine de 

Mii e1 est nat\IJ'8.llaé Belge •· la France, qui w-an.spirc à çhaque IJ&;ne. En t.errntnant aoia 
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révoltant tmu d'lnepU~ U nous apprend que • la llbetU n·a acicune Importance •: U ~que • la vale-ur de cette 
abolt.rM:tlon IU! échappe totalement 1. Semblat>:e lndla'ence ment.ale est très regrettable pour te Journal.tste et pour aon 
Joum;J QUI eemble babltu.! à ~ choisir - coU.-.ateun. 

Croyez. cher • Pourquoi Pu? •. è. l'amltlé d'un vieux lecteur. depula vingt &CA. 
P. S. - J'ai vu le nom de Uo Moulln p&rmt les aiana.UW.a du manl!este de. solodls3.nt c lntell-uela beliee 1. Ce mon.sieur peut-U me rembourser, au profit du Colla du SOidat, les 50 francs que Je v0<a a1 adressés pour sa dé!erue, lorsqu·u a été lncarcé'é en Ila!:e? oommaae qu'U n.,. IOlt paa r<:N. 

D. 

Se protéger 
c'est préstn-er tn mêmt kmpa le moral rtDénl. 

Mon cher Pourquoi Pas?, 
n "'t stupC'flant de comtater qu'U n'Y a pu dix pour œot des Belges q\11 1emblen1 compn!ndre l'utlli~ d'Ull abrt oontre lts bombardemenu. 
J'entends dire partout : si une bombe tombe "'' la mal· IOll. ça ne ltrt à rien. 
D'acoord, mais Il y a belluooop de Chanœa. Ili l'on peut dire, que l'encm explose à côté et c'est alors que l'abri 

devient ~.nsable. 
En elfet, un pâté de malsoœ peut a'applattr par le fait du oulrle <d~lattment d'air produit pa.r la dM!agrattonl. Et, voyez le résultat: ceux qui auront aulrt.samment étançonné leur cave pour •'Y tl<fui\er. ~ront sauv· Q=nt à ceœr qtU auront trouvé toUte précaution Inutile. qu'en reste,,.,.t-U? Et que> sera l'elret moral produit par cette eat.astrophe ? 
Or. l'ennemi oompte surtout lè.~essua. Alon ? C'est ta!tt œuvra de bOn citoyen que de ee prot~er et ceci non plus n'est pe.s à n~liger, 
Je reste, mon chtr Pourquoi Pa.s ?, votre tout d~vou~ 

D• D. 

"' 
UNE SPÉCIALITÉ SUISSE 
Fabriquée en acier suédois par des 
machines au.Issa • modern .. et préclus • 

cmE LAME INOXYDABLE 
6..""'"' possède un tranchant d'une 

~~~·. haute précision el d'une ~ • &· finesse absolue, d'une qualité 
·~··!·· el d'une régularité remarqua· 

bles. 
Convient particulièrement pour peau 

aenJlble et barbe forte, elle donne une coupe 
nett" facile, acTéable el dnrablt. 
Le paquet de 5 lames uioxydables ..... Frs 7.50 Le paquet de 1 O lames Inoxydables ..... .Frs lS.-
Le ra ;olr H E L V E T 1 A 

prenant toutes les lames. 
complet avec 20 lames 

Inoxydables HELVETIA 30 Frs. 
EN VI:..'n'E 
Des Loaes. 8. rue des Fripien. 0 C Boland, 35, Marché-aux-Her· ' 

J , ~~s. 299, Chaussée d'lxelle. ! 
0 ... . 
3 : Baekeland, 191, Ch. d'Haecht. if ; 

POUR U G•O$ ; i 
:;~~~;~"· 16. tel. G..ril. Yoft Hoeieril!!>~!!!~~!!!!!9 

011 

Que la loterie soit nationale 
pro~ ce lecteur. 

Mon cher p, "''11' Pa.sr 
;.t'est-li J)em1ia de \'OUI pr~ter une augestlon que Je crola lntér....ante p0ur alimenter Ica cal56e:I de l'Et&t au pOlnt de vue des dtpensa occaslcnnées par la mobtllantlon actuelle. 
n suffirait d'un lll'tfté ro)aJ tnu1SlonnADt pOUr la durée de la mobtliatlon la c Lotert• Coloniale 1 en • Loterte Nationale 1. 
En effet. on 118lt que la Loterie Coloniale n·a plut crand auccès. La preuve; aucun tirage en septembre. 
Je sula cependant persuadé qu'U 1u!llra1t de créer une Loterie Nationale au bénéllœ de nos aoldats pOW' que l'lnldtutlon eslstante à !'Av.nue de la Tolaon d'Or, qui ut!· llaera!t aon personnel et aon matérlol, connati.se à nouveau 

un" activité et un succès Jatnala atteint&. Pourquoi paa? Veullla ~ etc. A S., lttttur a.sridu ----KC'1'mUlt au.r l>Olldtn.t et gtbl= Samedi 14 au lundi 18 oct. Pt. doux· Bonne Amtlianœ • Plt.U f'.ns · A~. R~IOllrc ----
Le charbonnier rouspète 

A pro- de. requl•lllo!lll. 
Mon cher PourquOf Pa.a 1, 

On croupe de d<-talllanl.6 charu.,nruera "" p.lalru -~ mont de :a f&QOD anormale dont la réqulaltlOn de materlel eet effectuée. 
C'est alD&i que c:enam. charbanruers. ~' CS.. llll ou dew: umlom. &e sont \'\li 1)11\'ês, eoit d un de coux..:i. aolt de leur unique moyen de transporl, tandis que do arandes firmes charbonnlt.rœ de llL place ayant d• 30 à 40 camiona. n'ont dll livrer que 2 a 5 vtlUcules. pl'mlf~ tant de œ !ail. de lr&v1uller à ple"1 rend<'mmt.. Eat-oe ..n pu vers l'anéantl&Sement du petit et moym oommerce et une hOlltlUté nettttneru marqu~· ...a l'éo œd du ci..s... 1DOyenne1, déjà al duremtnt tpro 1~? V B. ----De l'actif au réservoir 

.c Ne nou~ Ja.Jousom pu. u 
Mon ch• l'our(llo< Pa. 1, 

Certaa,. ~ M:mbltnt Jalouser I• IOrt dea IOU.otrlc<ers de l'active quant aux appointements qu'lll conU· nuent à percevoir dans lr.s elrcoUJ~ ilNUe~ Quand "'lootau ment. nous avons chois.I la carritrr m.Wta1t'-'• DOUS en oonu '10n& i.. nombreux Inconvénients et le peu d'avantai••: U a fallu du couragt pour supp0rter 1~• premiers pendant 10 ou 15 années- La vie de gamlaon, vous oonna!Mn aui;o1 bien que noua • p:utatlons. nombreu
- et fattguant•A. abstrartion totnl• de la penonnaUtA!, ~xat.lons de tou!A'a sortes Vou•. r~'CrVL'ltra. P<"ndant ce temps, VOWl protltltt de ta ne c!Tll< l!bre Indépendante où la lot r!lt-m~me empéche •ottt e111ployeur d'abUstr de votre trava!l. 

Aujourd'hui. les trmpS ont chan8~. noua avons aur voUJ un avantage, lalAn-le nous et eouhaltona que blentl>L voua 
rep~ez les v6troes avec 'ottt •1e normale 

A. L. 

Pour les S.O. volontaires de guerre 
\lillt~lrn d'eli~ 

Mon chtr Pourqvoi Pa11 
Dans votre numéro du 28 Jumet 1939, à la page 2631, Je rompala une lance en tu.eur des V C Aujourdbul, bien 

plus qu'alors, la pi·euve llOUS est [Ournle QUC j'an.ls tt q"e j'ai enoor• r&laon. C'e!<t •n ces tcmJ)ll quo leur >'&leut est mille en êvldence, c'est mo.lntenant que cette catéaorte d• 
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L'HOTEL METROPOLE DE LA DIPLO\tATIE 

DE LA POl.ITIOUE 

DES ARTS ET LE CE\'TRE LE PLUS ACTIF DU PA YS 

Le lieu de. rendes· vous des personnalités les plus marquantes DE L'INDUSTRIE 

tldms noua dtmcmttt q\le la S L.A feraient triste 

- le<1r ~ble "11PUll 
J• 1u1a le oonlldem dt quelQuee-una de ces J~nee gens 

·t J• puis voUJ rertlfler que certa!nl'JI de lelll1! dol"11nces 
1 c!llnea 4W. &tteDllClll parllcul.ll-~ d~ baUI co:nman-

t I 
li en ..i ~ q\111& mettent g~ralcment en •tdette. 

'9&t qu•ux e:.nm~ on n• U~nt aucun oompl.t de ~ 
ualilé de mllltnlre d'élite 1 
S'ils échouent. c'est •• plus sou' ent d&na une l>rallcbe 

pure mtmaltt qi.'e •-est pnldult r,1(-h<e qui - dl30os-le 

ftOC ceu:uüt - n •n1 a11n1>Uable QU'au mMQue <le temps 
t de Uru «OnHnable uour la pn!paratJon 
Pul&qu11 a·a&11 d·élémenu diints d'un rrand mtkr~t. ne 

CJ.ITlll•-on lors de leur épreuve el pour a utaot qu·u s·arit 

'une bnnc'he Clt piirt 1r.tmo1re. r~ ptW•e d·une prUtt 

d'lndulge~ 1 
Dana quelqllell jolll1! tt::Ulna dt'VtOOt se pruenter à 

.xomcn A se rend-on comptt des conditions dans les

u•Dea ila ont dù rstre une réc'PltulatJon de leura ma-

l'H' R. B 
Capltafne-C""1rnanda• dlplt"'~ .i·unlt~11tt, 

~01t>nta1re dt 1111me. 

---·---
La franchiae poatale du poilu 

Elle 1'arn-l' ta o.a ( ornmence lt\ ntu.tnhtf.. 

Mon rhtr PoarqUDI Pal " 
un rnnçals Qu• habite i:. Beli1<1u• drpuu cllS ann~ 

p&nl au p~le:r •PP'!I. quittant sa remme et kS trois 
lanta en bu lat. pour aller defendre la llbt~ Cie a 

patth! - et aual rtUe d'autres p&ys Or, la franchi~ pœtale 

qui txlste polir Ir llOldat 1·n r·rance, ... rrete à la limite des 

r• "°""'""" ct.. !fut neuttallté Icnors"lt C<!ttt subUllté. 
re llOidat ktlt en !rand>~ de port • sa femme 

Heureuaemenl pour los deniers ~ l'Etat bel11t. un roue· 
lonnatre 11r11an1 .. nie aux !ntérfu de la nation !:t U fait 

appliquer en 1ou1e coructrnce. une surtaxe de rr. 3 60 à 

chacun• dœ ltllres en»o)lu. 
li y a quelqua Joun t1nQ leti.res sont arrl\'ées à la !OIS: 

3.60 x & a fr 17.60 
Lts femmes dr 10lda1 i><uvent lari;ement payer pareille 

"'lrtut. n·esHe pas t Ne t.oucbent-<!llta pas de larg"" 
1U~vtnU011> ? 

1\ puls. c·es1 le • !Ualtmtnt •. n•e.st-ll pas vrai ? 

Mau. au fait, n y a-t-11 pas li. c ttglemtntalrernent •. quel

que abus 1 Puls(jue les lettm de~ solda ta rrançats vo,yagcnt 
en rranchtsc postait, en France, Il semble que pour celles 

deatl ~~ à la Brlgtque Il y a tout simplement une tnsultl

aance d'IJl't.nchlasémen1 de Ir 0.75 Dt ce ralt. !A taxe doit 
t ttt de o 75 • 2 soit rr 1 $0 •t non rr. !JO. 

Qu'en penst t'Adm1111Strauon des poateS? 
D. Ooue11u ----

Refaisons l'Europe 
ri pllçor111 la r.,101 ' rt " \ Uth1 'fne ~t noui 

Mon c·het l'Owqu Pa.s t 

O\ln "1.nlle&t c:i chambr u"" •"iii' t un Po'1r reux qui 
'l'Pllient le rét•bl r:mu de la ~ne Oi)re$ la délaite 
dl! JdM H.t:er C) Lld. 

IA Poqne ~uelle es:, d'une put. à moitié détruae 
par la c Fllrore Trutomco • et l'autre moiu~ est tntre les 

mama de ru .R.S.S. Colllnltnt reprendre cette 1<~nde mol

l" l&llS d~clarcr la i\lftre aux Rusa.la ? 

Puisque ~ t.ransteru1 de raœs ont déjà eu lieu, pourquOI 

ne pu donntr à la Pol~e t:n nouveau turltO'J~ oorres

pondant • peu près à son ancienne superficie • par esem
ple. du Rhin à Berlin. Et dépl~n.s les peuples. L' Alle
m•IPle trait d~nna .. de Berlin à Vpraovte: putaqu·eue 

dklralt la Pologne •Il" l"aurait. Et elle aUl'Slt son Cher 

ami s~ oomme n>!Sln a.-ec qui ~ quettlltr 

La Pologne aurait perdu sa \'Lstule - DUnes et Gd$· 
nia. mais elle all!'alt un beau Rhm. dca u.&Ules •t le canal 
dt Klel ' 

!:t pulS au.<SI, pour noua. Hollandab, Oano:S. Bcl<:es. Fran

çab. Sulsl... nous aurlonJ cnm> MIU et l'H,tJfr.e. UD 

!:tai.-tampon. 
Wfnv . 

Evidemment ••• Noiu e11 rtparlerotU da11.J trotl C'LI, plu.s 

Oil 111017t$. ----
Si nous reparlions de l' Albertine? 
LI .i OO l'erlcult •ur l'•mpl~c•.ment d• LA caro du !'l'•r·l~ 

.i.ton cber PourquOI Pc• 1, 

L'entrée de la future pre du Nord se trouvera paralt·U. 

à haut.eur de la Jonction do la rue d'A•">Cbot avec la rue 

do Brabant. Lli gare actuelle de•ltndralt les t>urtaux dJ 
]l(ml&~re des obemJna de Ier. 

Pourquo: ne paa oon.stru!re rAlbertlne ""' :·emp'8Cem~n' 
de ~te gare? Elle se trouvel"l'Jt au œnttt d~ O:and-Br•1-

xe1:ca et de nombreuses Ili""' d'autobua et tnun\\ays f 
aboutissent, 

On pournlt trans!ormer la pla.oe Rog1er en 11quare ~ .ù 

tonnerait on matmlf•4'J• uan:-pl:w au Dl(lnumtnt et une 

at~tue de notre Rl>I b . ...,..tm~ y r-lt bonne figure 

R&.en-ez â nion 1dee raccuell que vous Jugtrez bon ma!S 
J'ai cru qu'elle valait la peine de voua la sownenre. 

REVEILLEZ LA BILE 
DE VOTRE FOIE-

,aD• calomel - el vouJ uatuez do lit 
!.. -·:ia "~onflé À bloc• 

Ch. O. 

n raot que totre foie vuw chaque Jour au molna uo 

Utre de blle dana son 1n1 .. t1D 
SI cette bile arrtve mal. voua ne dtaértz pas va. altmcni.s, 

U. se pUtrt!hent. Vous voua 11:ntez lourd Vous êt .. constipe 

Votre organwno s'empollcnne et voua ~lu &mtr abauu. 

Voua "'vn tout en noir 1 
Lt-s laxallb aont c1e.s p1.&-Gué1 t.Jnt- M'llt 1on:tt n attemt 

paa la caUSé Seules les Pltf!TES PILULES CARTF.RS pour 

te FOIE oot le pou,·oir d'as.•urer cri alflux d• btl• QUI voUJ 
~m~ttra à nt--uf 
V~rtales douces etonnant"" pour acuver la 1>:.:e 
Ezigu 1<4 Petites Piiuies Carter>. toUll'S pbann, fr. 12 W. 
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A la Maison d e la P resse 
Mons:eur Ir Dlrtt eur, 

Dans \Oire nwnéro du 29 a<p!cmbre aprù a\'Olc par~ de 
lleux Alltma:ids qui, ulon vou.. auraient • leurs !"tites 
• I 11;n>ndca en~ à la Maaot1 de la Pr°""' •. mus repré
at ntt~ ttll<.>el oomme menacœ d'une m'1Woo d"Allemaods 
&>or Je ean31 de l'Union de la Pre= Etrangere. 

Et mus •oulcz bien me prévenir qu •on attrnd a•-..: 
lmp:itlœce une tntervent o;: de li! Joseph Dtmarteau quJ 
• monw, dltr ... , ous au roun de ses récentes lntenen
t1ons, qu'il ut, à la Prbldence de 1 Asloc:tation Gén<:rale de 
la Pr~ &lae, le dline aucc:~r de ~t Paul Hénen •. 

Permottez·môl de YOll.! &lgnalcr crue mon prtauer acte 
comme sacct.=W' de mon r.xceUent ami Paul Renen a éte 
de ~rm•"èI la mue au PO•nt du nouveau •tatut de l'Union 
dl' la Preue Etraneère quo lui-mcme avalt preparé avec 
oes oollaborateura. 

Ln premi~re a&scmblt!e 1cneralr que J'ai présldtt a. sur 
mu demande, voté a l'tmanln:itt! d•s d1>pœ111ons en vertu 
dt squell'5 1 Un •n 1a Prt"'Ue Etrangère a cesse de eon
atHurr une at-c&mn de l'A..e.wclaUon Ocnérale de la Presse 
Bo lge: elle ne conscne avec cell"<:I qu'un POlnt de con
tact : ll(>n pré.11df'11t, à condition qu'il ooit un joumaJ1stc 
bt>Iir. a!~ge au Comité Ocn .. ,,.1 de l'A.G.P.B 
L'au~ de Io Jlfaloon dr la Presae est rèscrvé au.x mem

br~ de r..tte A.OP B, dont aucun All!"mand ne !ait PQrtie. 
""• m1•mbn•s drs aulres erouptruen"' qui y ont leur 

local ne M>nt RUtOMSl.'s à >· PènétN"r que lors des seanct>S 
de rt·s trrou1>tmrnt.1 Cnrt. 1" du tèglrment d'ordre lnté
rteur> Il& n y ont donc nt lrurs grandes nt leurs petites 
enrrée.s, car rettc 111pulntlon eat rigoureusement observée. 

A ma CQIUlalssancc, l'Union de la Pre.se Etranrere n·a 
plus tenu d'l\U<'mblt!e à la llf&l!On de la Pres.e depuis 
I~ 31 mara - li y a plus de six mols 1 - et tout bab11ut! 
de ce local )>OW"ra \'OU8 <tire. oontirmant ce QUe je vous 
déciate !onnellement. qu'11ucw1 Allemand ne fréquente la 
Ma4on. 

Jt rerrette v1vem<'Jlt que, voua étant vou.s-même latssé 

mdcut •n trrrur à tt sujet, voua a)ez fourni t. ""' ~ 
teurs dts reru.:1cnements absolument tncuct.L 

Ac.....-.. Man.!leur le Dirtctrur, l'exprcas1oa de mea 1<11 
ments distmguôs, 

~ Pruutnzt, Joo~ll D~"'crkau.. - ·-
Les marronniers sont saufs 

Et .a T f'n lltren-. commr a1lltun. on .applludua~ 
Mon chtr Powquo1 P<111 

oâiu le Poorgultt P<111 du 25 août <kmter, a paru un art~ 
culet • Los Marronn1en de Ttrvuer•n seront·lb e<"cut61 
ta hache? • 

Nou..~ avons l°bCinn~ur dt• vous taire- connaltrt! QUt Ir o 
recteur O•néral dea Routes de l"Admlru..tratlon de Pon 
et Chaussees, rt!POndant à notre d•mAnae. noua fait aa•·o~ 
~f~~;n~;~""'tr• aucun abatart d'arbres dana la drêve ~ 

Vewllez &iJ'éer. etc. 
Le prtlldtnt tt !(' sterttalre 

de la Commlsnan Ro~alt dt• Monumtnt1 .i de1 Situ 

-- . 
Nostalgique, l'horloge 

supplie qu'oo la ra<·crorht a M>n mur. 

Mon cher PourqU(J1 Pas' 

Je •u.ls une mod..,1e hortoi:e tkctrlQue qu1 avait e~ pla. 
cée rue Bell1ard. face a la rut Marie de BoUfiOine )• ~ 
V&Js etre tres e.&Umtre ctana le QuarLler. cat tout te monde 
me ~ardait d'un œ11 ai·mpalhlqut 

Mais un btau Jour. ou plutôt un jour nttaate, ées OU· 
mers sont venus brutal•m•nt m'tnl•rer pour me rel~er 
dans les catuombts de la \Ille de Bruxtlles. 

Le moti! de ma dt!cil"8nce ttalt, PtlBll--11 que l'lrumeuble 
qw m·abntalt devalt ~tre trans!onnt. 

Aajourdbu1. J'apprendl p:\r une amie qui vient de aublr 
le m~me son que le mien que l'lmmtuble ~ n quC!tlon est 
completement restauré 

Cher Poo.rquoi Pa..1 je teOCI> •UJ •oua m.s deux algUJll .. 
et vous supplle •oua qui u-ez de 11 hautes rtlatJons de 
demander à la ville dt Bruxtlltll de biftl TOulolr m• rt!inr 
taller rue Belllard 

.San seule.mtnt lOus m'aurn ~ndu bt'W'e\&li!' mals 
encore voua aurtz accédé au désir de btaucoup d< m .. 
vo1.S1ns et aUSSi dt mœ nomb.tux cllenta de paasage 
Peut~tre chPr Pour gum Pa11 merci par anUcl~llon, et 

trt> respectueusement. 
Votre dévouée Ll<ctra, -----

Des livres pour nos soldats 
DISSlPOns tout de swtc une équl\·oquc <k>nl 006 ooldata 

ce doivent pas !aire lt"I fra11 11 n'y a rle"n de commun 
entre l'œune du •Coll.\ du EoldAt •. lnatltutt• par ie Minis
tère, et notre œuvre, eommcnc~ ~"'p111a plus d~ deux ans. 
Les livres Que nous t.nvoJent nos lr<'L<.·ura ne sont paa r( mil 
à l'admmlstraUon de l'Etat; Ils eont t·mt>uu.-. pa1 no
rr.~mes et exP<'dlé• por rhemln d• ter. à nos Ira"' Chaque 
envoi répond à des be&o1n.• précis, IN paqueta i.ont fa1ta le 
jeudi et enlevés le \tndred! rnatU1 Voilà ""' œt not 

Nos 1 ploucs • 80nt d'a•lleurs loln d'~tre toi~ """"· U.1 
demandtnt des ll\Tea, oui. m01a au.ssl dos Jrux. Ct's ballnna 
de football des POst"' d• T 9 F des phonaa. d•"S h1i.rm<>
n.cas à bouche ot a 110UtnH, des oottes d~ caaut<'ho .. c, d.a 
tnoots. dr.s Jettre. rt'-oonfortantes d('1! ,. tnreUes ,., nous 

LE SEUL éqdlb~ par oontJT-polds 
et QU! pulssto être garants 
SèI euacmcn t.. 

jou·ons un peu d afll•~t de PQOhe 
'.'l:ou.s a\on& ttÇ~ r.e .. tf' matn ':Sr A 1u>nJtr If '•·" de 

I1hes. Bruxelles • Pi'!1te 111 t•a lm •. un itrœ ta;; de 
ro:nan~ ~ rt"\ C!I A Ncian 31 be> x rom.am Old Ttnn : 
Ixelles d,..,. ...,, d• ro.r'<S P • n<t 4nderl"Cht df3 llVl"tl 
et de:> re\o1Je5, ""' ~ .c. tu de M lo:a, :.taiht•. Maa~ .. 
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•NCRSIRY tltlLL&• SI L&•I iDalR&8Ll•l~T 

Des coulenn loaJOOn lralchcs et ta)es, des 

lis•,.. d ·...,. compc>11boa doaœ et coa/«. 

table pour leurs pebl1 membres ple/Jll de 

VIC •• et ianw.s la IDOIDdn cramtc de rélré· 
o.-emeal aprù lavate. Les vtlemenls de 

jeu en "NW'$Cry Viyella" se lavent 1Ddé

fin1meol et prdeat toujonn toute leur 

frakbeur Une maman, Yl'aiment, peot~e 

deslnr danntatc ? 

~v1YEllA" POUR LES ENFANTS 

o~s LE BERCEAU 

T11al tt1u1 
"' ny~lla • 

pqrtt ttltt morqat 1a.r 
lei ll•ttr~. Ill, tll votr1 
garantie 

WlttlAM HOll NS & C M'A NY llM T!O. V YfllA HOUS! !NGtAND 

nelle: bt-aux colts de livres. Van P•~~. Molenbttk : ro
mana dlvera; R"" du Moulin . 5 paqu•u de livres et revuea; 
Anon~'"'· avem~ Em M~x : belle Jltnr dl! romam; Non· 
glalrt, Tournai . romana et mUSIQUCI; AnonJml•. a•enue 
D~Uiwx : 2 colts de romans 

On chal<Un?Wt ~ à tous. 
P S - NOU5 a rons deux marrAlnes 1 Un ban pour COii 

oompaiwantes je~ fem~e• ! 
? ? ? 

Mon cher Pourquoi Pa11 
A propœ de l'Œuvre t:ll.sabelh. vc>us po.rlez de fonds d'" 

P<nlb pour !"installation de nouvt:1wr. fonctlonnatus. dr 
crtatlon d'~ulpes de lonc:ùonnalrcs bl~n rétnbues. etc. 

Je ùen1 â ce que •l)US sach:ez que le foncUonnement de 
l'Œuvre EllJabelh na mtralné la creaUon d'aucun pœte 
retMbll~. Tous les travaux d'exécution IOnt con.fiés à des 
o!f\01cra rappelt> ou 1><nstonnés. pour une '1'1'nde part 
d'aUleura de rran<ls lnvaUdes de guerre 

Toute la besogne ~ fait 1011& le signe de la bonne volonté 
et du df'\ourment clœln~. L'ldmlnlltrauoo de l'Œuvre 
eoùte donc <Jtactt'l!lent ùro franc, U-ro centime: et tA>Ut 

l'al"l!ent vtné au compte de chèqu.,..i-t.au.• n• 4 000 ~rt 
un1qurm•nt à la lui«: contre le calard daiu notre armée. 

Bien à vous. Il. de Man. priitdtnt de l'Œuvre 
E1"a1Jeth, c P"' r noi Soldai••· 

Inconnus • Oubliés 
Pouvon ... nous llJll&.<r QU< les L . · ri.. d'arttller.e de 

tnln<lltt aont compl~terocot oublié·· lint <..de résenlates 
canstttutt. au n1ppel de la phase c. ellc.>1 &Ont mconnues 
d• toua et depl:lS leur ent~ en campaJne. c'est-à-dire 
dt-puta le le.r septt·mbrc. elles n'ont recu absolument rttn 

ni du Colla du SOidat, ni de QUI que <' ac>ll. D Y a ainsi 

bull bllLt<rles. de rwt bolnrr.es chacune clt'tlul!e6 d• uiut• 

dou<:eur, distraction. •IC'.. L«twrw b<!nfvo:.... sonaez t 
eux 1 Ad~ : • Au buttau de la Ure ou 2e. Je ltl Bau ... 
r1e d'Artlll~r1e de Tmnrhtt En cam!lllim• Régiment de 
Foner......, de Lwéjie. Par la caserne f'oll(:k. • 

ON NOUS ECRIT ENCORE 
- Que la Bel&ique doit rester neutre a tout prix; que la 

l'r&nce et l'An&let.ertt ont et" des ~nct$ conquerantcs 
- rappelea-voua Valmy c'Ctll un de nos correspondants Hl 
coo!ond a\tc Jemappes. mal& ce:a n'a attC'lllle Importance> 
et les calamll~s qUi on, '""·! Ill. que le nazllme a apporté 
plus de bonheur aux Allemands que le pcirlementar1sme 
aux Français (et aux Bel11ea appo.remmeno, 

- Que la neutrallte est un crime; que sans la politique 
d'lndépendanc•. c·estra-<llre de neutralité, la guerre n aurai~ 
pas eu Ueu t1 que m. par hasard Hi•ler 8\'alt attaqu6 
quand mé~ la Belgique, allltt de la ~ et de l'An

aletern!. ayant P<'rtJ1lS l• ~e aux aruitts ..wees. la 

lfUerTe aurait été 11.nle en uola mols. 

- Qu• l'on a honte d'être neutre et d'R.•.-lster en specta
teur à un oonnlt dont no<re oort dépend. 

- Qu'ttant donné la tt$pon •bllité qu 11 a dans le Jona 
aveuaJem•nt de l'An&lett'l'Te, M. Lloyd Georio leralt mieux 
de se taire 

- Que ceux qui n'approuvent pas la neutralltê de la Bel-
1Pque n·ont qu·a a•engager dans la légion êtrangere. 

- Que si comme notre couvemement l'a déclaré. nous 
oe noua ~ntons pas menaces. li est l.Duult dt malnt<:rur la 
nation m état de mob1l!sauoo permanmte et <J·eniasser 
les sacs de •ble autour de nos Millcei. comme s'Jls POU
falent êtro bombardés par l'avtat10J1 allemande qui. comme 
chacun sait.. ne fait iama\s de mal à personnt 

Etc.. etc. - Rieo mieux que notre correspondance ne 
montre qu•. malgré la pro1>41o4ande •llemande, le PolYS com
prend la neutralité oomm• un• nt<-essrv politique qui n·em
pêcbe paa les ~ntlmmts ~ Bel&'e sa11 oo <St la Justice. 

- Noua sommes qutlquei- mU1ciens qui devrions être 
renvoyb en oonfé Illimité I• 14 a.:tobre. maia li est fort 
probable que noua a.eroœ maln~ua au delà de cette date. 
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n nou.s l!U111t agréable à ce mommt de connaitre l'a~ Cl&UOD de DOS cbe!l à ... :re suJet, c'Mt-è.-dlre tl>Oe\OU' no:re c Ll•Tet militaire • ou tout au moins an connaitre la !.<lieur et que lecture nous sou faite de la mention J !liUJ"&nt. Es.-œ lm~ble? - Un groupe de nultcien. JI. 
- Malllt.ena.nt que la moblliaaUon lk.mble .atabl.Ulée. ne poutnutron établir entln un roU:ement permtltant aux rappel~ de veiller un peu à leuta affaires et de se rettem· per da.lis la vie de famlll<? Les r<fonnh pourraient éttt aiopelts et s'oc:cuptr à leur t.<:Air des tt"&vaux de bun!&u, des éplucbngea et autres aervlce1 légers. Eat-11 vnllment auiirenu d'Unai!ner cela? Les • ~ D • POW"tafent remplacer a•-ant.ageuatment les A. B. o. Chacun ne dolt-11 paa y mettre du sien? - Un ra~I~. 

- NOUJ étlon» log& d&IU des étables. dea ~ &an» t eu. avec une uule couverture. Les ba.bltanta de l 'endroit nous ont oUen le gite et la plll& cordlale holi>ltalllAI. Hélaal noua avon. dO, par ordre, réintéJl'l'e' DO!' cantonnementa prlmltlt.a Rhumes, bronchlt... etc. - u,. arlUl "" ~ri. u"I<!. 
- Tandla que les c bon:; • triment et la mm•nt dure, let rett\'OY~ ~ l'ami« ne 50nt paa nll)l>tl~ demeurent au cotn du feu et p;ncnt leur vle comme "1 de rien n'était. Est.<41 Juste? - S. v. o 
- OepUla l< 28 aoQt notre pl\Ul• n'a pa.s été changée. Ça vt. .. Nous tL\•ow; pu noUA procurer un IJC)lte d• rad.IQ. wu ! di5U'actloo M~ DOUi cle\ODS paytr le courant QU'Ii ooDJ10mmeJ - Un du Ier de Ltgne. 
- On ne parle plus français à Bruxelles le Mu;. :.aterle van f'lnanclen, btstuur der ~tratle en Oomeinm. cor· reapood &\'et sca c cUent.s • au moyen d4' cartH unll!r; cet flanlanàa6 Le B<stuur cal celui de Bruxellre. te client ea~ de Bruxelles auui tBrwcclles-Vllle>. Cl-joint la carte. Et v1'° l'Union naUonalel - V. 

- Dan• la gare oentrnle d'AnveN<, un table&u nolr portait une lru<'rtpU~n • MIUtalrœ. MOltalres • plus une flkhe lndlquant la >àile d'attente par oil lrs moblh81·1 &Oil! canalisée Or. on a solsneu .. ment rttouvert le mot • milii.lres • d'une sn.n~ feull!e de papier adminlatn.U!. On eat un!· lin(IUe ou oo ne res1 J>Lt, - M. 

- Des lccteun propoeent d'appliquer des ret<"nuea allant jusqu·à 26 p. c. aux agrnts de l'Etat non rappelés. P<JUrquol touJoun. fr11pper ln peut.s? Pourquoi ne p& rogner lévtrement les r- penalOOs? - V. D. 

- L& dcml·bew'e du solda\. •. O.. dlaqu.es et encore des dl.5Quœ. Cela a\1Llt bien OCAnmctd ~ais où aont lea vedetta belll"S attl'nduea ? De AnS.seau à MW!Slère. de OeullD à IÀllpy ••• tous moblliaœ? - Un 4" 14 D. T. C. A. 
- O. ·r, A., cela veut dire Ollrde Territ.Ortale Antla,rtenne. et li y a pBa mal de •-Olontaltt$ mals .• qui a:••nd.ent <:11'on les tnstl'UUè Les premiers mob~ ne pourraient-Ils être tmtn1çteura ? Et les voluntalres ne pourra!ent-lls remplacer de te:npG à autre QU•lqlles-uns de l:e\lJ: ·<Ul sont aux bBU6-rlea. en maruere d'ex.crcloe? - Quant à la L. P. A, beau· coup trop de vent et de parade peu de wtisian• lel. - R B. 
- N'y &-t-11 pu trop de mêdecw moblllsœ ? Deux par eroope d'artillerie. par ex•mple c'mt bnucoup, Et pull. ~ pourralHlD tiabhr un roulMl<'nt ? La pro!"' lCCl de ~ deetn est c.hanc(>u.se et les clients i;ont vite perdus. - Un mOblllat 

- Ei la garde civile ? Qulà ? 81 on l'empJoyaU à sur· veillor lœ achall paruquea de la ~tlon? - V. 
- Voule..,vous dire notre aratltude à la population de Putte pour la fa<;on plu.s que parfaite dont elle nous a r;,çus, ~ et bO\DTla? NO\ta vivons lel comme ooqs en pàte. Deux amla wallons habitent elles des P'nlOllntt. ne CXlllm1Mult paa un mot do fnu1çaia a lia ne 8C'llt 1181 molnl bien que nou&. - Cap D. 

l'llllanut~< 

- On unlveraltaue, rMun par la tnal:ldl; à l'lmmobW d~eralt apprendre l"espqnol Un ancten blal).llilslc acnura11-u a lu1 t<'<kr i,;rammalre, dlc11onnl\Jr<. exer etc.? Tout< la IP'&ÜIUM de I' • allon;ie • lui .era atq.11..re. Pdlroch 15. 

- Les Amis des Aveugl•.> de Mons 11ous rappcllm• lju grtce • la gêntt<Uae lnL<rvnUon d'un de nœ lectru...,., a•'ODS pu charmer lpt lolalra forcés d'un a1-.ugl<! malht reux en IUI procurant un apparell c!c T S. 'f' U. Mlreuent la m~me demande pour adoucir la d~ruae avauale de &5 ans qu'une J>i•rall'&le r<aultant d'une ocn tien céribrale l.mm<>b.US. lOUte la ,loumtt dans IOll fa t.ull Nous a\ons reçu d~Jl tant d'appueila pour 1.,. ao data; s•tn trouvera..t-n enoore un pour ce malheureux? A. W, Mons. 

- J eune rus de veuve de guerre_ aouuen de famille nom lJnouae llOO frère ainé est """' lea armes>. PQ61éd&nt cil plOme de comptable et bon• œrtltlcai.. de uava.ll, chen:11 emploi d'aid~mptable ou <mployë. - J . J. Brux. 
- J, W., S2 ans, mal'i1 M pere de deux entanta. compta ble. se trouve par 5Ulte dts é\éLementa ana emploi. Il a étt occu~ dalla dlv.nes 1'"'1el unpOTtantn pendant d termes de cinq, de-ux et f roi.s ~u11 et pceaèdr: d'ei:ttUen cer!lf!cat&. S'est aussi occupé de 11<.1norcuses romotAbilltb le soir ~nae11memen•~ c1rronstanc1~ au jOllrnat 

- L H. ~e. Ai~ de 61 er.a a perdu ..a i>lsce • P..irls par salle de la moo1Jtsa11on <!<! 50n patron C'est un aJdewonteur en chauffa~e centraJ Qui p<lUf'n.lt l'tmployer ? 
- O~ dame beJae, c!Ont le man. Prançala, a ~ rap. pel~. d delte se dêfalre d'une De Soto 6 cylludres 1831, COii· duite lnuneure, 14 ch•\'&ux. Cette voiture qu~ en rallOll de oon lge, n·l'61 pha réqu:ait1onnuble. e..t en txcellent ~tat de man:he - elle a fai\ en aOllt, sans le moindre acc.roç, un fOYl.lt d 0airtmmt de '·000 ~1lomtl.re. m France. En eu de auecà. la calMe des pauvres ne serait pu oubllfc. Or. elle a ttlleltl<'n• boJ!oin qu·on peme à elle PllOlO. rmsel&'llen>rnta et conctiùona au joUmal - Mme 114. V. - Ménage quarant.ame, oana entant. 'POUv&nt dOllIWI' réftrences et rfpondan~.s de l<lUt repœ. demande place de concierges dans une mal'°n de rapport ou autre. Lr roart. ancien oombattant. croix de feu a<:tl! et lnatrult. m et.pable d• &ur\<1lltr et entretmir tout 1mm~ble et a>tme d 'J faire petit.es rèparatJons. peint.tire taplUl\ge, etc. - Du.!., Bruxellœ 

- NOU.\ avON reçu Br111Bdlrr R o. 6 tr.; N., Tournai. papier d'~aln, troi. 901dato qUI drman<'i'.nt une munme, s Ir.; L. O e'•. paquet Il• ••ê1tment d'enfant&; A S, lr<>teur a&Jdu 6 fr.; A. Z .. 60 Ir. 26 fr pour V. P . et 2"' tr p00r P. Y.: Vve S., e •- un oœ'..14me ves'.mi. un pantalOn toae, dewr pull-OVer, etc. Merci à roua. 

' ? 1 T 111' f>TOluglf : 

Bf&Ucoup de W:Obrea noaa !!Oil\ PGl'Ttn!ll crtte "'1DJllne. D était 1em1>1 
A ndr ' Jmvenou, au ... ICIUea. nous a envo:,f deu~ ~ ..,. enveloppe bourrffll de UmDr•: A Z., llne btllt roi· lecuon de cent Wllbres dl•·ers, 30 tUnbrœ de France et 20 de Finlande; la c Gron•) • rü la pttitt Mar~ e, iwe belle quantttf de timbres variés, .\farccl Lero11. Bruxelles, beaucoup de timbres qui frront la Joie de """ Invalides. de mtme que R~ Bor.g~enotre, épi mrnt de Bruxelle&; Ton11 Vondt:Tgoten, des collectlon.s comme rouJoun; iollfllCusement cla&<é<!f; Mme J. Vermonder• L('debcrg un taa de }O'tos rlznettea 

M Van Bierbeek nous Il fait romettrr sept numérœ dt la • Revur Phllatfllque Mm&"Jelle •; DOtl& la a.-om Cl· wyés au groupe de phllattll.stes qul s•est conatttué • quel· que part • en Belgique 
Sous rcmerclo1>1 dt' tout cœur ces almablt'9 lect<W'I qui oublJent al 11<"1t1ment i.ur. soucll pcair wnaer à m. <nf foll i41 et à DOS lllvalldea. 
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e Coin du Pion 
ITllTe lDccndJ.eo l'ett dff1&rt am.fdJ da.na la a>l.rtie • I• 

49 Pit;dmLcr. L"U.11.De t« &ltt...M eA bordu. ... ~ La 

\.i't allant. ctt PtD1Aater t. Llt1•. llllJ botd de ta Ytuat. 

Ain.si la Mec.te. ,_l&nt la vallff de la Ve&dre de Ll'se 

~er. auure la ~re111e de la troœlère pull, p&r Vtr

et Herve. repçia Vll6 pour reprendre llOD ooura 

' ' ' OU SOIT, 5 octobre <Tr1bUne libre. A.rtlcle de M. Paul Cro-

i: 
_ Onaot. une maJacm .-i.e::ntrocuie. au Q'Cl:nt411 4toon d'\me 

i>e de n.1.tn ctM!.f\I d&D:I la ptern. un b\Ualtt c:.i &\L& 

ra dea fUL&tee •tdM de'fa.D\. UD pubUc d• wet.u1an1eW"I 

••• a.sola ~ des fut&Wel ~alement Vide&. 

? ' ? 
YLLABUS. A 'ttild thie oompl dea Syllabua CdactylOlf.) 

ClOUn de Ire ano'° PlllJo.Lettr9 ~. Droit. Etat part 

' ' ? 
Ile la G<urtu. 4 ixtobre ! Sana Merd. par Albert Oelpltl 

- 1:11 Je ce m'•bUM. oet df'UZ m ... 1tW"1 TOua ont appro.. 

d'autz. pr .. et vendant UM-Z lonaiempe PoW' ttre en 

ure 4• ~1fler lee Ju.c:~nt.a de l'UroJ.)&le ... 

-· qui ~t dans l'aré<!Pre W>~n. 

? 7 ' 
De l'lndt'pmdc~. 10 octobnt, u titre: 

e.ooo ClC.OfeD.I Mlema.ndli •' 

uo.ooo ""'''"'- d'or\IUl• 
allemande C1Hl'Ollt ftre trans!et .. 

dee Etat.a B&lt• d'ana le Reich 
Cer'Ca.ln.I mem.b,... de CM mlDOrttM t'&almt 

6tabU.a depul1 500 an1 da.a.. leur p&Jm d'a40pUon 

Et l'QQ raconte que le tempe des patriarches est peoa4 1 

' ? ' 
De l'extrême.onctlonnel et br~barbatlt mieux ll\forme 

Un pro,i.t de Cb&m1>10nnAt de D .. lllOD <lbODn•W' 

••• APr6a u:4%nt!D de1 dtttlrente proJeu une oertaJn• u.m..

te •'••\. pronoocte en raveur crun Championnat en un tour 

une Cl'l'ta1ne unanlmlt<' ? On demande une d~finlt!Qn 

t-ttre ~ l'UDatllJnJ" 1DOU1S I• "'1lt de ceux qui 

e1a1en1 contre >. 

? ' ? 
O!!res un at>OOnement • LA LECTURE UNIVERSELLE. 

rue de la Montagne, Bruxelles. - •00.000 volumes en 

ure - Abonnemtnta : &O tranca par an ou 10 rranca 

r mots. - F'autewi. numer«éa Pour tous les ~tres et 

rvés pour les cln<'ma.s avoc une eenslble réducuon de 

- T~I~~ 1113-22 Ju.ciue 7 heurel du aolr 

Demandez le cataloQue ci.. la Lecture ODlv.....,ne. Un 

lume relt~ <9()0 ~l. Pnx • 16 fl'Ulœ. 

? ' 1 
De la Voû: rlu Pnt11U . 

L"tnd~P<!ndanoe tlnlanc16tte. Qul date de dkcnbre 1917. en 

ur.t con.1'qu~noe d.1ttcie d~ la rtvotuuon d 'octobre tn RUM1e 

1M tiolcMva&. nct~ee • laW"a prUlçtpea. acoonüreui. f'D eun 

d.ron. de Mpuauon à tou. )a. paJ'• ecimpQ11 • ni. l"ancien t:D:P 

"'' ua.r11te 
•. Ou comm<'nt OD êocru l'H:w>lre. Noua noua éucna pour. 

tan\ lalM6 d~ QU'Ii 1 an.t eu notamment une cer.auie 

bataille de Vanovle et une campacne ~ a~éral ll!anner· 

bt~'ll I 
' ? 7 

Du lo'al1onal Bnutll<>ù, 6 octobre: 

Void ln paaa&• .-enuei. d'une dkl&raUon ra.ite m1r-

c:redt par Lord U&llfu • la Chambre ees Lon:la • 

relln .IOD\ le. ni.:ia. PO\lr IMQUelles ta Orand•Bnia.. 

in• •t la P"ruloe combattre au moment. oo. 11 Mut terme ont. 

etUmt QU"ll •~tt pl"tlfl'abl• d• apparent de l"aJteroau·n con 

aittau, • •01r icui.. lea eaux. •t tooa 1M 1cs .. uz au..1:qu•a: 

mN h~me1 .. .&.!eut de~urta rtdtla depu.11 c1M sttielN c• 

b"\llt.a aoua nœ yeux 

Les raùocs de Lord Halltax oou.a pe.ralllent lw:nl.Deusea 

« dl!lnltlres. 

Grand ~ltte dans Autoard"/utl, en mt.ncll•tte : 

La c:oll111on 1erma.no-eo•Jtuque .•• 

c·- au molllS une a.uticl1130on. 

11 e.st vrai que le m~me Joumal. c:ea deux dernt~res ... 

tnaln<s, a SU~\'ement annouce que c l'O. R. s. 8 avait 

reoonnu la SlovaQU!e dt pure • tt que - horrtblle ~ptU -

c les grenadlers mootatent la garce devant le Palais royal •· 

? ? ' 
De la Ill eu$•, 211 septm>bre : 

ou d1ma.nd1 Femmt d'ou•raae l&Ch&Dt b1tn t,... 

nlll•r 3 Jours J)e.I' -.mame. t&DI nourrtL 

Q•l'es~ QU'elle &'appulenl., les quatn autna Jows 1 

? ? 7 

De .lla.11G"~• 27 ~p~mbnt: 
Cte commeniatr.a IOD\ COUJoUn ceua: CS. Jl&Z!$. Noua D·rJo'lr 

ton1 rten. car rten n•eai. beeoln d·aJouter. 

Ça est \Ille fOIS vrai, u.lez.\Oua. 

' ' ' De Pam-so:r, a Julllet : 

&m~.:i~.~:.:~r~a;1t d! ~~~~-= ~ 
pour aa dtrtndre : on peu\ encort M 1-ttre & dt.a: contre \lD 

u·ec cte.1 ch&D.cet de auC"r .. ; mt.ta paa • cent. contre un. 

COmbien faut-li. au cfé de l'<lrli-SOtf', qu'en soit contre 

un pour le battre &\'e<: de.1 cM..nces de succà? Mlllc. dlX 

mille? 
? 7 ' 

De Molfi're, Journal mfd1cal. mal 1939 : 

Lee Lam- •'Y •llwpalent auw que du bOurreoa eur dM 

COl\IOleo t.oul.I XlV 

L'autoc!a.!t: de r.alon encore une chow qu·on DOUi a'f&lt 

IQl~ent cachée 1 
' ? ? 

MOllolleur le Plon. 

Dt.11.s - n~roe 13U et 1313, voua fal!et allusion à ci. 

oorreapondances ou documenU< de la 5oc•été NaUon.t.le dea 

CbeDUDS de ter <lat.ès de 1039, et parvenus en 1939; permec.

ta-mol. & ce IUJ<'I. d.tc....,..r •olle lanieœ. 

Il 1 a plus de deux ana d<Jà. la IQCie~ a d<Cld< (par 

esprit d'~nomJe) et pour ne pu devoir remplacer ~ 

dla~t quelque deux mllliera de \.lmbn!t à datu en 

USA4•. que lea dou.x pn:miers clulfree du m1U5une ci. 

dateurs &Ctalent à l'aven.Ir utlllaés pour lDdlc/Utr l'heure 

d'acceptation d 'Un colis. 

M BollW1I, chef du aervtce de pr_., qui ne lit ans 

doute pu votre prose, vous communiquera, j'en &nia cer

tain. U't!S \'olont!1:rs, l'ardnt géneral v.uquel Jal fait allu

l!on cl4eu..a, et par la mome <J«1L&lOll ne manquera .are
ment pu de voua l~llc!ler pour la bOnne reclame fait•, par 

vœ ealns. lncomcleaunent. Il faut l'a>OUer, en t<:rtvam 

qu'Un colla en peUte VII- aorepté dana le sud l 10 beuns 

est llm le lendemain à Bruxellea. 

Lee nouveaux tlmbrea à dater .sont d'ailleurs malnt&o 

1Wlt ln'épracbabl& 
Ja voua prie de croint. cher Monsieur le Pion, l l'expres

sion de m• meilleurs aent!meni.. 
CrlU...t, J"'pectar, Na71'1v. 

54 • 4 0, AUll VAN MAI.DER 

B AUXl!LLllJ'·OUIVT Tti/: H.ISl."'- tltl.M,•1 
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Correspondance du Pion 
A. - lndaqut'T sur l't·.<d~ CORR PION. B. - S1gnn la..~bltmeht tt donner adre11e, linon.. ponter C. - Lor1qu'on re rtfbt 4 un tuù. indiquer 14 ,,..ge °" Il a l)4t'U. 

ON REPOND 
Pour C. J C. p. allOJ - D'ol) vient l'er.ptt$S!on c Faire grtve •? On HJt que le tnOt. c ifc\•e » 11gn1!1e au ~n.s propre : terram plat, coo-.n do sable ou de ir&Vler aur le bord de la mtr ou d'un neuve. A Pari!!. on appelait anclewwment c place de Grtve • l'ac:t,.dle c place de l Hôtel de Ville •· prea de la seine Lei ouvr1era sans uavau avaient. dlH>n. coutume de a·y ru.. mbltr. en auendant l'ouvrai:~ De 1a l'expreuioo c faire sreve • QUI. suivlillt lell plUA récentes donnecs de la IClence ttymologlque 119381, datenut de 18J3. - E"ll Pkll..CU. AnckTlttht. 

A 'plement ropondu : J. M 1. - Po.r E G. 2Z - Les 1<ntences de Jéaus. ru.. de Slracb a·appcllent babltuellen1ent c L'Eccl~1uUque • Ce Uvre. trop peu connu. ost un del apocrypbf'S de 1 Ancien Testa· ment L'or1111oa1 en hebreu éUllt perd~ depui4 lon~tempe li n'en subMSt&lt que te texte grec d&ns la traduction d.,. LXX Touterou, • la no du XIX• siècle, on a rel.l'ouve dano une antique synagoeue du Caire lea 2 3 du texte hébreu en reulllcs extraites de dl\ ers manu.scrlta DéJà samt o~r6me voulait ex.cl ure de l' An<••n !'esta ment lea apo<TYpbea comme Il tea ap1><la1t. llOll dtvera hvrcs con.en es dans la .eroton 11rl"C<jue de• LXX, mal.a dont I~ rabbins de Palestine n adme.l&len\ pu la caoonicite L"Ecclt11a1uque 1qu'll oe raut ou confondre av«: l'Ecel~ 11asteJ, était de ce nombre 
A la Rel~. 11'$ apocrypbea conservés par J'F.;allse catllo llque clans la Vulgate • latlnrJ ont ét~ reJ<tés pu les pr<> testan!.L Vous M u·ouverez donc la traduction trança~ de J'&cclt11ast1que qut· dans. lea uaducuons ou vta·slOn.!catbohques de la B•blt llllJ exemple ceUe de CramPOD P'P n:l-363 - A R 
- Pour p H • AT&dt'TIUU VOICI ~ taie c!e 1iD1CnpUon rétablie sous la Fau.oe-Port• de la Calh~rale de Tournai par le chanom~ Warlcbez • Sordide qui sentis ventrem contmdere vent~ - Loa11w absistf" quoniam sacn eat locUA tste: - Cul •lomacllus turgel quem reudu.s Eolua urgei - Mn bic s.- l>U'l'i•t quia non ;l.Oe •erl><!re -~raet Ces beu.m~U-... IOnt d'une foclure UM• rtfth.Ste N'importe quel latintste pourra vous en dQnner une traducuon Ill~ raie. Comme cell....ct est ._,. crue Je vous •dr....,ral tian• un prochain oumero une traduction quelque wu fleurie. -Ad• :ctu 
- Pour A L M - c L"At~er1e Eooriomlque el P'lnan· clere •. qui s kltte a Paris. 2. nie Chauchat <IXeJ a pu· bJI~ dans aon numèro du 2D ses;tf'mb1 e wu• r~ponse à votre question La \·01c1 : t En Cf'! QUJ concernt la OOl\C.4'Uete, noua &lgnalans au d•mandrur le hvtt de M Gabr1rl Eoquer : 1 Lei commenct-ment.e d·un EQ'\ptre •. ecrtt à 1'oceaa10n dt la commt!niorat loll du ~tenatre de l'Algérie !ninc;a l'e • Pour le surplus. pac1rtcftt ton rt ml"' en valeur s'sd es-«'r t. M A~Un Bernard. pn:reeoeur a la Sorl>OMe ~ auteur d'ouvrages cla~ oour l'hls101re (),; l'Atgene. parmi le.• plUA precl•ux • 

- Pour .'of c J1. - Qu•lquea mdieat•ON d'ep<qu• aur !"' artbU'.S cl-apna , P Artot. fin XIXe siecte Allrfd B• .. \!eO, ne lt 18 S.-ptemt.re 1873. EupbNllllt Eetmae1 t. 11 avnl 1531·8 Jutllet •1001: De Me)·er J <JOl-tpll? 1, XXe llëcte : Auiuste OOMar, né I• 23 man 1862. Peh• J'oumory. XIXo S1i!<le; Jœepll Franço1A. XVICTe 11ec1e. Gerard N <Nicolas •1, second• moitié du XVIIIe <iec'•· H..nnon cThé<ld<>re 71 , né en 1851. .\lunka<"Y 20 lén1•r 18U·lrr m•l 19<JO, S~hera H 1HenC1rtc& ?1, M a An••" er. 1780: W Vni;t'r, nt le li .. p'rmbn- 1837 <d apre:. ·• D1otionnalrt d" Pewtrei d'Adolphe Siret , 188~. et 1• Die tlo•nairt dtt Pdntru Seu/pt""'· etc d E !knnlt 1919• -'X. 
- Pour \I L D - w me1Ueui ouvra•t sur te ierner ~b est c Th• Scottish Terr1er • par Mmt D S Ca• pers Prix 4 • 9 d franro •tn An~let•«•• Pour l'éla niie a.;lentll\que de tttle race, Il laudlalt • Scottish Terrier 

Pcdlgrt"es • pu.r le memr auteur Prlll 21 Ill ij d. traru:o \t An&letetre> Le pnx franco Bet;lque atn. un peu pl elt\e On peut se procurer IC"I deux oU\'r&ieit ,.n tcnHLnt t • Our Dop PublWllna Co •• Oxlord Rœd Stail< Il A proacb.. Mancllesw, L - v 112 
- Pour J. A 26 - Adrt'l,,.;ez..vou.s a la Sdclete Ro;alf Sa1nt-H'Jbert pour l aa:thorauon d<:1 racos Qn"1<S rn Bd gtque a>ant 10n 11ege à Bruxelles. cbaus..<l'tt Salnt..Pl .. ne n• 391 - Aâl'OC<lll<I 
- Pour J A 26. - voua pourriez vous anl't.'ller renseigne menu a M Van waesber;be 1~7, rue de la Bra:;. serle, llleUea Pour lea concoura et txl»'ltlons. Volll l'D trouverez lea dat.ea et lieux dam I• Journal c l.M °''en.wt AJricole Bdie •. 1, rue des l'l"anç:tll 6 Ans En r&ISOn de La sttuauon lntemattonale. de- nonlbreux conroun et expostttoos ont t!te rernta • olua tard - L<• tialonnkn tl ~· Eln>nrs Brobclnçol\J 
- Pour s V p p B et M c n. - Voua pourriez UOU· ver lea rense;çiementa dtSJrta dans le journal c Ut. D<leru.e AJl'loole Bel11e •· 1. rue des França\$ li ~ ILlég<I - Us Etaum "•er• tl lu tkvri.rs Braban~ - Pour Erdé - Je ne conna~ ttucun ounage répondant. a votre désir VOUA pourr1ez voir • la blbllotll!que du Id:· niai ère de r Acnculture 1 olace Quetrlet a BruxeUea n exlau un ou•raa• lottressan1: • ~lonOJraphte du Che>1LI de Trait ~l&e •· par le cnl'Valltr Hyndertck de Thcule. goet •Llbralrle Nallonnle d Art •t d Hlatoire O Van Oost et Cie. a Bnixelles 19111 Je ne sab cependant Il \OU. J)OUJ'· rez encort trouver l'OU\rragt' • La Rrvue dt•i. Agt1C'uUeurs de France •. 8 ru• d A \henea • Parts llXei a consacre lllln numtro d'aoùt 1939 8 l"t•tudr de-s d1ffrrentrs recr::. chf'va~ Unes lrançalst$ Ce nuwro est ~ lnt~""""'ot t4cbes de vous if" orocu.ttl' - U1 l. talonnier1 tt ,,., &ltwur1 Br~ hançoni 

- Pour Mil• •r. D. Hasrtlt - Bien rt'ÇU I• traité d al-11tbre pour Alb M .. Ier artnadi•rs Toute notre reconna:s.ance 
- lllkflrallon 1 Salon de PeanlkreJ. - Nous rtmerctons tous ceux QUI ont bten voul'j nous eruoyPr ~ numfro poor F C IJ?. lf'Cluel DOUll pn., de le-Jr txpnmer .., reconnatsunce. 
- Pour R V C: - Pourquoi ne consullcz.•ous ~ l .. 1oumau• oui pub1trn1 les p•orrammes de TSF ln-exttn.so? - Pour Fronçol• D - Lequel rtch.relle une adrdlle pour 1n coun clfo langur gratuit Jt p<"nse qu11 s·agtt dell roura • Auxillla • llOo• lt •lél!e d'llt ~trt boulevard Charlema;ne. n• 34 Brux•llt!' Jt IM!DJt' qut <!ana tout l<'mr• .œJ•l ca1hoUque on doh pnuvolt rtnnner <if'~ rrnwr'illnt:mcnt.s • ce <UJet - J4 F 

ON DEMANDE 
- On aimabJe 1ec "'"'°' \O oraH.·11 mt Cedt'r Je Uvre sui· avnl: c G Héhert -ou.de Pral!QU• d'EùucaUon l)bYSlQUe t. - J V N IOU 
- Un soldat qu1 s rnnuil' Cl<mande une marraine pc;ur carnspon<lanee lmèralre QJl? - :; M. :?6 - Qui pournut me donner dea retu.t'lg'lltmenta dét'1llle.s sur la v?e a,. Rtnt Bazm et de& rntt~ues de ses œu"~ ? L S .. Anura 
- Au debut de atct·morr dernirr~ un Journal brwi:e-Uol.S a publtt une carte représentant les urnes mar1Ume:. mon· dlales avec la po'lllon de cllaqu< navire anil•ll en rouu a un• dat• dttermtnl!<o 1~ 1' sept~brr • mldt Je crois> Un atml\ole ltcteur ne se souV\en1 .. 1I paa de ce Journal"> Ce:tte documtntaunn • ttbavPt • la 111pdl~ d• la plupart des arcll1vlstes de ooa aS!IOClat•ons manumra - E G zz - J'ttudl• la rh<ml• QUMlltallve se rapportant au n~ dymt. ne oourrait-oo me donnu !.me blblioJ;r:tphlrr oour la or~parn lion d ·unr lh~M' sur et sUJN V R 45 Pr"parant at'tutU~mtnt ln mat~re1 f"e'!Jltlu·.s aux fp~uv,.. ~ su bu Pn Y\lt du P C B 1 Pby•tque- Cnlm1e- Btolofiel Je \·nudra.b demandirr s11 tt'Jtl1:.a"U.n ne pounc Pfl.' 01f" tt-<Str a t>On comptt d~ linni. ou des cours tnrJtant de 01olotl1• Anlm•I• ri dr olnl<~it "'Jetale PaUI C J4 - Jt dtslrt braC<OUP etrou•f? une l)Otote lr1tituli'f • Les NuagM •, l'aultur dlSlll! oue • les nuaet• H ll'flt d., Ames blanchtJ! qui pu<en• • Qui pourrall m'llldes i reiro:ner ce souventr d enr~nce ? - F'ouotru et Bru~ere1. 
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ENFI 
UNE BONNE CRAVATE 

AOD INA 
Gros et vente par correspondance : 35, rue de l'Hôpital, Bruxelles 
38, Boulevmd Adolphe Max - 4. Rue de Tabora - 2. Anaue de la Choue - 25. C~ dl' 
Wrrrre - 26. Chauuée de Louvain - CS b, Bue Leabrouaaart - «. Bue Haute - 68, Chamaff de 
Waterloo. BRUXELl.ES - 22. Rue des CarmH. NAMUR - 105, Meir, ANVERS - 21, rue dee Champ,, 

GJ! 'ID Place du Sud. CBABLEROJ - 112. J!lue cl. la Station. MOUSCRON 


